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Manhattan Transfer au Stade 
• Finalement c'est le groupe américain The Manhattan Trans­
fer qui participera au spectacle de Diane Dufresne au Stade 
olympique le 16 août, avec également le Français Jacques Mlge-
lin. The Manhattan Transfer est un quatuor composé de deux 
femmes (Janis Siegel. Cheryl Bent) et deux hommes (Tim 
Mauser. Allan Paul). En 1981 le groupe avait lancé le microsillon 
Mecca For Modems sur lequel on trouve les succès Boy From 
New York City et Spies In The Night Leur dernier album, Bodies 
and Soulsest disponible depuis environ cinq mois. 

L'anniversaire de Boy George 
• Né le 14 juin 1961, Boy George a eu 23 ans hier. Pour fêter son 
anniversaire, il est passé au musée de cire de Madame Tussaud, à 
Londres, afin d'assister au dévoilement de sa propre statue. 
Parmi les 350 statues de ce musée de renommée internationale, 
c'est Boy George qui est le plus jeune. Les chiffres de vente des 
productions de Culture Club sont éloquents. Au Canada, sept 
mois seulement ont suffi pour vendre le microsillon Colour By 
Numbers (le dernier du groupe) à un million d'exemplaires. C'est 
la première fois que le microsillon d'un groupe atteint le million 
en si peu de temps sans que sa musique soit celle de la t rame 
sonore d'un film. Au Canada, la t rame sonore de Saturday Night 
Fever, des Bee Gees, enregistré au printemps 77, avait atteint le 
million encore plus rapidement. 

De mauvais imitateurs 
• La mère de Michael Jackson n'est pas enthousiasmée par tous 
ces doubles qui souhaitent ressembler à son fils. Dans le dernier 
numéro du magazine Glamour, Katherine Jackson déclare que 
les imitateurs font du mal à la réputation de son fils. Plusieurs 
d'entre eux manquent de politesse et plusieurs ensuite pensent 
avoir vu le vrai Michael. En plus, dit-elle, ils signent des autogra­
phes au nom de son fils, fument des cigarettes et boivent des li­
queurs douces, ce que la superstar ne fait pas même si elle annon­
ce Pepsi. 

Disque-nouveautés 
• State Of Shock, le 45-tours qui présente en duo Michael Jack­
son et Mick Jaqqer tourne à la radio depuis deux jours mais ne 
sera pas disponible en magasin avant deux semaines...À Québec 
ce matin, à l'occasion de 1 inauguration de son centre de presse, 
l'organisation de Québec 84 lance la chanson-thème Un été Mer et 
Monde, interprétée par Pierre Bertrand et Francine Raymond. 
En anglais, la chanson s'intitule The Adventure of a Lifetime. 
Francine Raymond fait partie du groupe Hollywood and Vine et 
a une voix remarquable...Nouveau microsillon pour Eddy Grant 
que l'Amérique a découvert l'été dernier avec Electric Avenue et 
I Don't Wanna Dance Son dernier album s'intitule Going For Bro­
ke et le premier 45-tours Romancing The Stone,..Bruce Cock 
burn vient de lancer un nouvel album intitulé Stealing Fire II est 
accompagné d'une formation complètement différente. Le pre­
mier 45-tours est Lovers In Dangerous Time, À la fin du mois, il 
entreprend une impressionnante tournée qui le mènera d'un bout 
à l 'autre du Canada... 

Après une tournée en Australie et en Europe, le groupe 
torontois The Nylons sera au Spectrum ce week-end. 

Ni fuzz ni feedback, mais des voix 
• À Montréal, un quatuor original passe le week-end au Spec­
trum : The Nylons. Les quatre membres de ce groupe de Toronto 
utilisent les voix en guise d' instruments. À leurs débuts en 1979, 
ils n'en utilisaient aucun: ils se contentaient de claquer des 
doigts, et de taper du pied et des mains. Claude Morrison, Marc 
Connors, Arnold Robinson et Paul Cooper utilisent maintenant 
des congas, des tambourines et des percussions électroniques 
pour créer un meilleur climat. Sur leur troisième microsillon lan­
cé tout récemment et intitulé Seamless (sans couture), on trouve 
des interprétations et des compositions originales. Pourquoi s'ap-
peilent-ils The Nylons? Apparemment, il s 'agirait d'une sorte de 
clin d'oeil aux anciens groupes qui, dans Te genre a capeJJa, 
avaient des noms un peu « textile » comme The Chiffons, etc. 

BLOC-NOTES 
• Louise Portai est au Club Soda de Montréal toute la fin de 
semaine...King Crimsoh sera à Montréal les 10 et 11 juillet au 
Spectrum. On pourra ainsi voir sur scène Robert Fripp (guita­
re) , Adrian Belew (guitare-voix), Bill Bruford (percussions) et 
Tony Levin (basse)...Le mois prochain Chris de Burgh fera des 
spectacles à Montréal, Québec et Ottawa pour interpréter les 
compositions de son nouvel album Man On The Line...Avis aux 
nostalgiques, le groupe britannique Deep Purple ressuscite et 
des projets de tournée mondiale sont dans l'air...La formation 
heavy metal Iron Maiden lancera bientôt un microsillon intitulé 
Powerslave et devrait faire une tournée canadienne l'automne 
prochain. 

Le palmarès 
Au Québec, le microsillon anglais qui se vend le plus, 
guide Radio-Activité, est Colour By Numbers de 
Club. 
— 1 (1) Culture Club 
— 2 (3) Lionel Richie 
— 3 (2) Van Halen 
— 4 (6) Duran Duran 
— 5 (4) Michael Jackson 
— 6 (5) Footloose 
— 7 (8) Against AU Odds 
— 8 (9) Cyndi Lauper 
— 9 (7) Rush 
—10 (11) Eurythmies 

i 

selon le 
Culture 

Colour By Numbers Virgin 
Can't Slow Down Motown 
1984 Warner 
Seven And The Ragged Tig Capitol 
Thriller Epic 
Trame sonore du film Columbia 
Trame sonore du film Atlantic 
She's So Unusual Portrait 
Grace Under Pressure Anthem 
Touch RCA 

La politique du théâtre 
au Québec: une relance 

Q U E B E C - L ' i n d u s t r i e 
théâtrale au Québec est en 

plein essor: la saison 1982-1983 a 
connu un chiffre d'affaires de $16 
millions et quelque deux millions 
de spectateurs. Pour 1983-1984, 
les estimations sont optimistes, 
soit $17 millions. 

JOHANNE ROY 
de lo Presse canadienne 

Conscient de l'importance de 
ce secteur, h* ministère des Affai­
res culturelles vient de rendre pu­
blique « La politique du théâtre 
au Québec», document qui met 
de l'avant diverses mesures favo­
risant aussi bien la formation, la 
création et la production que la 
diffusion et la conservation en 
matière de théâtre. 

Le ministre des Affaires cultu­
relles Clément Richard a démon­
tré en conférence de presse hier 
l'impact de l'activité théâtrale 
dans l'économie québécoise dont 
les retombées sont évaluées à 
plus de $10 millions. En effet, 
chaque dollar dépensé pour le 

théâtre rapporte au total $2,50 
sur le plan économique. 

Les subventions à la production 
théâtrale, qui s'élevaient à $3,5 
millions, ont contribué à injecter 
dans l'économie québécoise une 
somme équivalant à onze fois 
l'investissement du ministère. 
Dynamisme 

« Au cours de la dernière dé­
cennie, le théâtre au Québec a 
connu un dynamisme, caractéri­
sé, entre autres choses, par la 
prolifération des tendances, des 
modes et des formes d'expres­
sion, et par l'avènement d'un vé­
ritable théâtre pour l'enfance et 
la jeunesse », a souligné M. Ri­
chard. 

La politique du théâtre au Qué­
bec, dont le lancement coïncide 
avec la Quinzaine internationale 
du théâtre, s'inscrit dans le pro­
longement du programme d'ac­
tion du ministère, rendu public en 
1983. 

Par ce document, le ministère 
des Affaires culturelles reconnaît 
qu'il a des responsabilités envers 

les créateurs et les artisans de 
théâtre et à l'égard du public ac­
tuel et potentiel. Ses orientations 
reposent sur quatre principes : 

— favoriser le maintien de con­
ditions matérielles et financières 
qui assurent l'excellence de l'ac­
tivité théâtrale ; 

— favoriser un large accès de 
la population à cette activité et 
encourager une animation soute­
nue auprès des adultes et de la 
jeunesse ; 

— servir de catalyseur pour in­
tensifier la participation de colla­
borateurs publics et privés au dé­
ve loppemen t c u l t u r e l p a r le 
théâtre . 

— enfin, favoriser les condi­
tions du développement autono­
me du théâtre, comme art et 
comme activité culturelle d'un 
grand nombre de Québécois. 

Action et concertation 
Les moyens d'action et de con­

certation qu'entend prendre le 
ministère vont de la consolidation 
des organismes existants au dé­

veloppement du théâtre en milieu 
scolaire. 

D'autres mesures visent à pro­
mouvoir une maison québécoise 
du théâtre pour l'enfance et la 
jeunesse, l 'aide aux tournées, 
l'expérimentation de formes nou­
velles de théâtre, ainsi que l'amé­
lioration des équipements théâ­
traux et des lieux de sDectacles. 

À plus long terme, les efforts 
porteront également sur l'aide 
technique aux artistes et aux en­
t r e p r i s e s t h é â t r a l e s , s u r les 
échanges internationaux et sur 
un plan de conservation et de 
mise en valeur du patr imoine 
théâtral québécois. 

En ce qui a trait à la consolida­
tion des organismes existants, 
une trentaine d'entre eux rece­
vront une a ide a c c r u e , ainsi 
qu'un engagement triennal leur 
garantissant un montant égal à 
au moins 100 p. cent de la subven­
tion reçue la première année de 
l'engagement. 

Si la politique et la Formu­
le un vous passionnent, le 

plus beau week-end de télé de 
l'année vous attend à compter 
de ce soir. Deux courses, celle 
au leadership, ce soir et de­
main, et le Grand Prix du Cana­
da d i m a n c h e . Vous au rez à 
peine le temps de mettre le nez 
dehors. L'action au petit écran, 
le suspense, le drame, le cassa-
ge de figures. Personnellement, 
je prévois que le show politique 
sera plus fascinant que le show 
sportif. 

Ce soir, ce sont les discours, 
retransmis à toutes nos chaînes 
sauf Radio-Québec, qui a mieux 
à faire en offrant Station soleil 
et un long métrage sur le terro­
risme en Allemagne, Les An­
nées de Plomb. 

L'amateur sérieux de politi­
que regardera les discours jus­
qu'à la lie. Surtout que les deux 
candidats sérieux, MM. Turner 
et Chrétien, passent à la fin. 
L 'amateur sérieux supputera 
les chances ultimes des candi­
dats de rallier des votes avec les 
discours. Les quatre réseaux, 
qui ont envoyé tous leurs génies 
à Ottawa pour couvrir l'action, 
aideront le public à se faire une 
idée du poids des propos. 

Tout le 
monde en 

place pour les 
deux courses 

Mais c'est demain, bien sûr, 
qu'est le vrai show politique. 
L'anxiété dans les estrades pen­
dant le déroulement du vote. 
Les excités qui brandissent des 
pancartes. Le fin du fin, c'est 
lorsqu'un candidat se met en 
route pour en appuyer un autre. 
Et tous les analystes qui vous 
tripotent le drame, vous le re­
tournent dans tous les sens , 
vous en extirpent la substantifi-
que moelle. J'ai hâte. 

Imaginez un peu que nous 
sommes des Moscovites . On 
manquerait cette autre mani­
festation de la démocratie en 
act ion. Car j a m a i s dans les 
beaux pays de la dictature du 
prolétariat on n'offre des shows 
semblables en pâture au petit 
peuple. Remarquez qu'avec les 
vieux pépères qui régnent en 
URSS, c ' es t peu t -ê t re aussi 
bien. Tandis que nous, on a des 
politiciens plutôt beaux, fort té-
légéniques, et qui ont des belles 
femmes. Tout pour faire une 
émiss ion r e g a r d a b l e . D'a i l ­
leurs, plus la télé s ' immisce 
dans la politique, plus les politi­
ciens sont beaux. Les laids n'ont 
plus d'avenir. 

Après ça, la course automobi­
le de dimanche sera presque un 
« anticlimax », comme on dit à 
Ottawa. Pas de gros plans de vi­
sages angoissés : les gars vont 
ê t r e casqués et vont g a r d e r 
leurs grimaces secrètes. 

Bourgault remplace 
Suzanne Lévesque 

À compter du 2 juillet, et jusqu'à la fin août, Pierre Bour­
gault remplacera Suzanne Lévesque à l'émission d'avant-

midi Touche-à-tout. De 8h45 à llh45 à CKAC. 
Les chroniqueurs réguliers étant en vacances, M. Bourgault 

fera des entrevues. Mais selon la porte-parole de CKAC, Danielle 
Légaré, il ne sera pas question de politique à l'émission. Touche-
à-tout mais pas à ça... 

Pierre Bourgault n'en est pas à ses premières armes à la radio. 
Il a notamment été morning man, avec René Homier-Roy, à 
CKVL il y a quelques années. 

Depuis qu'il a quitté la politique. M. Bourgault est revenu au 
journalisme et il a découvert les joies de l'enseignement à 
i'UQUAM. 

D'ici l 'arrivée de Pierre Bourgault à CKAC, c'est Claude Sau­
cier, qui finit aujourd'hui, et Marie-Hélène Roy, qui commence 
lundi, qui remplacent Suzanne Lévesque. 

Luc Perreault 
Votée depuis un an, la loi 109 
sur le cinéma serait plus dif­

ficile d'application que son tu­
teur , le m in i s t r e Clément Ri­
c h a r d , n ' a v a i t i n i t i a l e m e n t 
prévu. Selon des informations re­
cueillies par LA PRESSE, celui-
ci chercherait à trouver des acco-
m o d e m e n t s a v e c les 
représentants des distributeurs 
américains pour régler le délicat 
problème des droits mondiaux. 

Un article de la loi 109 précise 
en effet que les distributeurs non-
quebécois ne pourront désormais 
d i s t r i b u e r au Québec que les 
films dont ils possèdent les droits 
mondiaux. Outre le fait qu'il soit 
difficile de définir juridiquement 
ce que sont les droits mondiaux 
dans le cas d'un film en particu­
lier, les distributeurs américains 
se sont opposés dès le début à cet 
art icle qui. s'il étai t appliqué, 
créerait un précédent à travers le 
monde. 

Ce que les « majors » craignent 
le plus, c'est l'effet que cet arti­
cle pourrait entraîner dans les 
autres provinces canadiennes et 
dans d'autres pays. C'est pour­
quoi, les discussions achoppe­
raient depuis le début sur cette 
question. 

Considérée comme une pure 
hypothe.se Tan dernier pendant 

Les «majors» 
donnent du fil 
à retordre à 
Clément Richard 

les audiences publiques sur le 
projet de loi 109, la menace d'un 
boycottage du Quebec décidé par 
un ou plus ieurs d i s t r i bu t eu r s 
américains, ne serait plus aussi 
farfelue qu'on le croyait alors. 

Interrogé sur cette question, un 
représentant haut placé du mi­
lieu du cinéma qui préfère con­
server l'anonymat avouait hier 
que le problème était bien réel. 

« Je suis sûr, a-t-il dit, que si les 
« majors » ou l'un des « majors » 
déc ida i t de fa i re un coup de 
force, de retirer, par exemple, 
pendant l'été Indiana Jones des 
écrans de Montréal, je suis con­
vaincu que la population suivrait 
les « majors » plutôt que Clément 
Richard. » 

Replacée dans ce contexte, la 
déclaration du ministre français 
de la Culture, Jack Lang, faite la 
semaine dernière lors de son pas­
sage au Québec, serait considé­
rée comme un avertissement lan­
cé aux Américains. M. Lang a 
déclaré que la France ne reste­
rait pas indifférente à un boycot­
tage du Québec par les « ma­
jors ». 

C'est dans l'espoir de « sauver 
les meubles » que le ministre Ri­
chard a rencontré lors d'un voya­
ge à Los Angeles cet hiver les re-
p r e . s r n t a n t i . _ d e s « ma jo r s » en 

compagnie de Guy Founder (qui 
a présidé la Commission d'où est 
issue la loi 109) et de Nicole Nico­
le Bolsvert, PDG de la Société gé­
nérale du cinéma. On parie d'un 
comité formé de ces deux person­
nes qui c o n t i n u e r a i t les 
pourpar lers avec les dis t r ibu­
teurs américains. 

Selon certaines sources, le Qué­
bec aurait déjà fait son deuil des 
droi t s mondiaux , il s ' a g i r a i t 
maintenant de préserver l'esprit 
de la loi 109 de manière à permet­
tre aux distributeurs québécois 
indépendants une marge de ma­
noeuvre suffisante pour ne pas 
être définitivement écrasés par 
les puissants distributeurs améri­
cains. 

Par ailleurs, les propriétaires 
de cinémas du Québec se sentent 
directement concernés par un rè­
glement rapide de cette question. 
Ils ne saura ien t en effet sup­
porter un boycottage de la part 
des « majors ». 

• Nous ne pourrions pas subir 
un boycott des Américains, aussi 
court soit-il. même deux mois », 
indiquait hier un porte-parole des 
exploitants. 

Joint au téléphone, Guy Four-
nier n'a pas nié l'information se­
lon laquelle il serait chargé de né­
gocier avec les Américains, se 

contentant de référer le repré­
sentant de LA PRESSE au minis­
tre Clement Richard. Ce dernier 
et Mme Boisvert n'ont pu être 
joints. 
Précision 

Ce n'est pas à titre de président 
de Téléfilm Canada (dont il est le 
président du c.a.) que M. Ed Pré­
vost a remis mardi un chèque de 
$60 000 au Festival des films du 
monde mais bien plutôt à titre de 
PDG de la Brasserie O'Keefe. 
Pa r ailleurs, le film de Schlôn-
dorff dont il était question dans le 
même article (daté de mercredi) 
s'intitule Un amour de Swann et 
non pas A la recherche du tempt 
perdu... 

Les rushes 
Catherine Deneuve tournait à 

Montréal cette semaine dans le 
film d'Eli Chouraqui, Paroles et 
musique. Sans doute par suite 
d'un effet de la loi 101, seule la 
presse anglophone fut invitée à 
rencontrer la vedette française 
dimanche lors d'une conférence 
de presse... La ville de Montréal 
serait sur le point de voter une 
subvention de $70 000 au Festival 
des films du monde... Au FM de 
Radio-Canada, le mercredi à 17h, 
les critiques de cinéma Richard 
Gay et Jean-Marie Poupart ani­
ment depuis quelques semaines 
Ours et lions d'or, une émission 
axée sur les films lauréats des 
festivals de Berlin et de Venise... 
Au FM encore, le vendredi à I7h, 
à l'émission Du livre au film, il 
est question de l'adaptation des 
romans au cinéma. Au program­
me aujourd'hui. Bonheur d'occa­
sion... À la Cinémathèque québé­
coise, à compter d'aujourd'hui, 
c'est carte blanche au cinéaste 
Michel Bouchard... Les ama­
teurs d'art que l'exposition Bou-
guereau du Musée des Beaux-
Arts intéresse pourront voir à la 
Cinémathèque a compter de mar­
di huit films français sur l'épo­
que à laquelle son nom est asso­
cié. 

http://hypothe.se
http://pre.srntanti._des
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Le meilleur jazz au monde jusque dans rue 
jm Capitale du jazz international, bien avant quo 
^ n'existe le Festival international de jazz de 
Montréal, la métropole canadienne n'aura jamais 
'agitant vibré au son du jazz qu'en cette année mar­
quant le cinquième anniversaire de cette manifes­
tation musicale. 

DEMIS LAVOIE  
J J*'(Jvénement est en effet devenu une attraction 

Îo$A&ire unique. Et ce caractère a été souligné 
îfcr>n conférence de presse, avec l'annonce des 

*hiril'séries d'une vingtaine de concerts gratuits, 
4>né&entés rue Saint-Denis durant la dizaine de jazz 
Jrçpiitréalais. 
t l îa-rue Saint-Denis deviendra la plus grande 
y h u r publique à Montréal durant le Festival inter-
uiatjônal de jazz de Montréal. Plus de 400 musiciens 
J'y-produiront. 

Et tous ces spectacles, plus nombreux que qui se­
ront présentés en salles, font du dernier né des évé­
nements de jazz, le Festival international de jazz 
de Montréal, l'un des plus populaire au monde. 

Car Montréal vient à peine de s'inscrire dans le 
circuit des légendaires «festivals de jazz». Mais, en 
cinq ans seulement, Montréal est devenue le site du 
plus novateur et populaire événement de jazz. 

La programmation des spectacles gratuits pré­
sentés dans la rue Saint-Denis, (volet animation po­
pulaire du Festival de jazz), en témoigne éloquem-
ment. 

Scène Ontario, du 29 juillet au 9 août à 21h30 : le 
Bob Harrisson Blues Band, le Capitaine Nô et son 
Montréal Blues Band, Saxology, Mose Allison, Ro­
bert Cray Band, le Musica Contemporanea, de Bue­
nos Aires, Cooky Seigel, Manteca, Clarence « Gate-
mouth » Brown et Los Lobos. 

Scène Maisonneuve, 21h00 : Bougainvillea un 
quatuor féminin, de Boston; le Somersault Featu­
ring Steve Fishman, de New York; le Ron Paley 
Jazz Ensemble, de Winnipeg; le Bemie Saancnski 
Trio; et le jazz français en deux temps avec le trio 
Lockwood/Escoudé/Catherine et Anneau/Humair-
/Texier/Portal; puis le groupe polonais Air Condi­
tion; le groupe du vancouverois Fraser McPher-
son; le groupe vénézuélien Cuica, et pour finir le 
trio français Galiano/Capon/Macé. 

Quelques boîtes, dont Les retrouvailles et le 
Saint-Sulpice, s'ajoutent au Grand Café de la rue 
Saint-Denis pour programmer des groupes de jazz 
québécois durant le festival. Il en ira de même pour 
le Jazz Bar de la rue Ontario et du Puzzle de l'Hôtel 
du Parc. 

Et le volet animation gratuite du Festival de jazz 
de Montréal offrira des concerts les midis sur diffé­
rentes places publiques comme le carré Saint-

Louis, le parc Jeanne-Mance, l'île Sainte-Hélène, là' 
Place d'Armes, le Carré Phillips, le Square Victo­
ria, etc. 

Parmi les autres spectacles gratuits, la scène qui 
s'activera davantage sera celle de la ruelle Émery 
dès le milieu de l'après-midi. On pourra y voir 
beaucoup de groupes québécois, dont Montréal. 
Transport Limitée, Quartz (gagnant du Festival de 
jazz l'an dernier), etc.... 

Changement de programe „ . 
Pat Metheny présentera deux spectacles supplé­

mentaires à minuit les 6 et 7 juillet, au Club Soda. ; 

Betty Carter sera remplacée par Zoot Sims lors 
du grand concert du dimanche 1er juilet avec le 
grand orchestre de Vie Vogel et Phil Woods. 

On affiche complet pour les spectacles de Lyle 
Mays. 

^ ^ ^ ^ jeux à Los Angeles mm L o s ANGELES (AP) — 
• . A J a l g r é l'absence des pays 
du bloc soviétique, le festival ar-
t$tlc|ile organisé à l'occasion des 
JJPUX. olympiques de Los Angeles 
soulève déjà beaucoup d'enthou-

1 Cp.festival, qui s'étendra sur 10 
se moitiés et qui coûtera quelque 
âOjniUions aux organisateurs, a 
débuté le premier juin. 

Environ 75 troupes sont appelés 
à donner quelque 400 représentâ­
tes.* Èn plus, plusieurs exposi-
Uon§ opt été organisées, un festi-
vJiiCdù cinéma bat son plein et de 
nombreuses oeuvres d'art sont 
pr&tfuc quotidiennement présen-
ÇtesTaû public dans la métropole 
aalifornienne. 
T Les spectacles sont très variés 
0 ont- été montés de façon à 
glaire à toutes les couches de la 
population. 
{Ainsi, la troupe du Théâtre 

sans fil, du Québec, y animera 
ses marionnettes de trois mètres 
de hauteur. La Royal Shakespea­
re Company de Grande-Bretagne 
sera aussi sur place, tout comme 
une troupe d'acrobates de Chine, 
une exposition de chefs d'oeuvre 
artistiques prêtés par le Louvre, 
de Paris, etc. Rappelons aussi 
que le Royal Opera, de Covent 
Garden, y amorcera sa première 
tournée en Amérique. 

« D'ici la mi-juillet, la ville de 
Los Angeles en entier sera trans­
formée, » affirme le président du 
festival, Robert Fitzpatrick, di­
recteur do l'Institut des arts de la 
Californie. 

Les absents 
Ce festival a débuté le premier 

juin par le dévoilement d'une 
sculpture de Robert Graham, à 
l'entrée principale du Colisée de 
Los Angeles où seront disputées 

les principales rencontres de 
piste et pelouse. 

Tout au long du festival, une 
seule troupe originaire des pays 
de l'Est sera sur place. Il s'agira 
de la troupe de théâtre Cricot-2 
venant de Pologne. 

M. Fitzpatrick a confié qu'il 
avait négocié durant deux ans 
avec Moscou dans l'espoir que 
des troupes de ballet et de théâtre 
soviétiques participent à ce festi­
val. Il devait se rendre à Moscou 
en septembe dernier lorsque les 
d i r igean t s sovié t iques ont 
communiqué avec lui, « mettant 
fin abruptement aux négocia­
tions. » 

Selon lui, Moscou a mis fin à sa 
collaboration avant même que la 
chasse soviétique n'abatte un 
Boeing nord-coréen, le premier 
septembre. 

Les Soviétiques ont expliqué 
leur refus de participer à ce festi­

val par la décision de Washington 
de ne pas signer un accord cultu­
rel avec Moscou. 

« Le retrait des pays du bloc de 
l'Est n'est qu'un exemple de la 
détérioration des relations entre 
les deux superpuissances. » 

Les jeunes déploreront par ail­
leurs l'annulation d'un grandiose 
concert de rock qui devait être 
organisé au stade du Rose Bowl. 
Ce spectacle a été annulé lorsque 
les organisateurs n'ont pu obtenir 
la participation des meilleurs 
groupes au monde. Le concert de­
vait mettre en vedette les Rolling 
Stones et plusieurs autres grou­
pes tout aussi connus. 

La pré-vente des billets, pour 
les différents spectacles, va par 
ailleurs beaucoup mieux que pré­
vu. Ainsi, les principaux specta­
cles sont déjà vendus à plus de 75 
p. cent. 

(LIQUIDATION DE SURPLUS DE PRODUCTION) 

Les 14 
JEUDI 

9h à 22h 

15 
VENDREDI 

9h àj22h 

16 JUIN 
SAMEDI 
9h à 17h 

AUX CENTRES À LA MODE 

CARREFOUR LAVAL 
à côté du Sheraton 

FAIRVIEW POINTE-CLAIRE 
coin Montée Saint-Jean 

2,000 VÉHICULES À LIQUIDER 

ACHAT SPECIAL 
MANUFACTURIER 

<35> FORD LIVRAISON 
IMMÉDIATE 
SUR PLACE 

MERCURY 

LINCOLN 

ESCORT 
TEMPO 
MUSTANG 
EXP 
T - B I R D 

LTD 

• LYNX 
• TOPAZ 
• CAPRI 
• COUGAR 
• MARQUIS 
• MARK VII 
• LINCOLN 

• CAMIONS LÉGERS 

Yoko Ono 
vend 
El Solano 

PALM BEACH. 
Floride (AP) — 

Yoko Ono a mis en 
vente pour $8 millions 
la maison de 22 piè­
ces, située sur le front 
de mer, qu'elle avait 
achetée en Floride 
avec John Lennon en 
janvier 1980, 11 mois 
avant le meurtre de 
l'ancien Beatle. 

« El Solano », clas­
sée monument histo­
rique un peu avant 
que John Lennon et sa 
femme ne rachètent, 
fut édifiée en 1919 
pour un membre de la 
famille Venderbilt qui 
fit fortune dans les 
chemins de fer au 
XlXe siècle. 

Le couple , selon 
Mme Anderson, 
avaient l'intention d'y 
habiter une fois les 
t r a v a u x t e r m i n é s , 
mais Yoko Ono y re­
nonça après le meur­
tre de John Lennon le 
8 décembre 1980. 

Problèmes 
avec 
l'alcool ? 

20H00 
BILLETS $13.50 

JEUDI LE 14 JUIN 
VENDREDI LE 15 JUIN 

SAMEDI LE 16 JUIN 

ckgm 
PRÉSENTE 

rt? m l 86< 5851 M n H 
- w * M ) P I S mis „ \ . K t l M t m m t 

3 S o-^r CdNfMil 

LE CALENDRIER DES ÉVÉNEMENTS 

Système u^-Qu* Cr SURÊOVlSlON su» ft'ans géants 
vti ones! Sie-Otterinc "" 861-5851 

Ac*Mf/ au tanFtOH littietton du Sperttuta fs ve ts>ou ' S»ane 

^ ^ ^ 6 juin 
20h00 

LUN-MAR-MER 
18-19-20 juin 
21 h 00 

^ X ^ d ^ m présente 

m Mm 
présente 

VEN 
22 
211 

MARILLION, 
& THE BOX AV 

.50* 

(514) 288*2611 

LA MAisON 

JEAN LAPOÎNTE 
m 

111, rue Normand 
Montréal QC 
H2Y 2K6 

: AVENIR 
29 juin au 8 juillet:Festival International de Jazz 

10 et 11 juillet .King Crimson 
12 juillet:REM 
28 juillet:Raven & Anthrax 

SPECTACLE DU MOIS IHMMMI 

Z*« DANIEL LAVOIE 
21h00 enregistre pour , W A 1 I R U } O X : T V K C 
Lisez l'annonce du Spectrum dans LA PRESSE du |eudi et écou­

lez CK0I-FM pour savoir comment obtenir un billet gratuit 

un véritable 
électrochoc/' 

Paris-Match, 10 février 1984 

BOUGUEREAU ) : 

Musée des beaux-arts de Montréal " 
Vernissage, le jeudi 21 juin 

INTERPRÈTES DES SUCCÈS D'ABBA. OUVERT 
DE 20H30 À 1 HEURE DU MATIN, DU MERCREDI 

AU DIMANCHE, INCLUANT LE 24 JUIN. 

Venez voir ce spectacle 
emballant et déguster 
les entrées froides 
et les desserts 
sophistiqués 
préparés par notre 
chef réputé 
Edouard Ménard. 

Représentations à 
21h30 et 23h30. Frais 

de couvert mercredi, 
jeudi, dimanche 4,50$ 

Vendredi, samedi 
5,75$ 

ennur^ 
11 ifcÀTRK VARIÉTÉS <X >( RMANI)1SKS 

D A N S LE GRAND HALL DE L HOTEL 
Pour r e n s e i g n e m e n t s 8 6 1 - 3 5 1 1 . postes 2 2 2 7 - 2 2 2 0 - 2 2 3 0 

• • • • • 

L L C Reine Kli/.abeth Hôtels CN 
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Premier autodafé de 
la France socialiste 

P A R I S ( A F P ) — L 'éc r iva in 
e t p a m p h l é t a i r e f r a n ç a i s 

Jean- f tdcrn Hallier a réa l i sé hier 
le «premier autodafé de la F ran ­
ce social is te» en brûlant à proxi­
mi t é du pa l a i s p r é s i d e n t i e l de 
l 'E lysée le manuscr i t de son der­
nier l ivre, «L'honneur perdu de 
Franço is Mit terrand», refusé par 
dix neuf maisons d'édition. 

Vétu d'une chasuble b lanche de 
«pénitent-, M. Hall ier , dont le 
goût pour la provocation n 'est 
plus à démontrer , avai t aupara­
v a n t d e m a n d é i r o n i q u e m e n t 
« p a r d o n » au c h e f de l ' É t a t 
d'avoir «osé défier le Pr ince» , en 

écr ivant une biographie de M. 
F r a n ç o i s Mi t t e r r and , dont plu­
sieurs dizaines de passages pour­
raient donner lieu à des poursui­
tes en diffamation, si l'on en croit 
les indications données par l'au­
teur. 

M. H a l l i e r s ' e s t p l a i n t des 
«pressions épouvantables» exer­
cées , selon lui, sur les maisons 
d'édition par les pouvoirs publics 
pour empêche r la sortie de son li­
vre. Plusieurs éditeurs ont moti­
vé leur refus par le fait qu'ils 
t rouvaient le m a n u s c r i t «mau­
vais» ou trop «au-dessous de la 
ceinture». 

CHOIX D'EMISSIONS 
PAR LOUISE COUSINEAU 

19:00 O G O O O t J © ( D 
© — C o n g r è s d u P a r t i 
l i b é r a l d u C a n a d a 
On n'y échappera pas: les 
qua t re réseaux sont sur le 
congrès . Ce soir, le dis­
cours des ( hefs . Demain , 
le vote. 

2 1 : 0 0 ® — « D r a c u l a » 
Pour ceux qui trouvent la 
p o l i t i q u e t r o p s a n g u i ­

n a i r e , c e D r a c u l a a v e c 
F rank Lagel la . 

21:00 | D — « L e s a n n é e s de 
p l o m b » 
L'his toire de la soeur de 
Gudrun Ensslin, la terro­
riste qui fut de la bande à 
Baade r , et cel le de l'Alle­
magne des années 70, ra­
c o n t é e p a r M a r g a r e t h e 
Von Tro t t a . Un excel lent 
film, ont dit les cr i t iques. 

HOMÈRE RÉVÎSÉ 
17:30 © o © - L a P é r i o d e d e q u e s t i o n s . 
20:00 ffiO©- S t a t i o n sole i l 

In v.: Sylvie T r e m b l a y , Bre ton Cyr , Muriel 
Millard, Christian Tor tora et B e r n a r d Lan­
dry. 

L ' A S P E R G E B L A N C H E DU QUÉBEC 
E S T E N V I L L E . 

ET C ' E S T T O U T E U N E FÊTE... 
A U R E I N E E L I Z A B E T H 

E T A U X R E S T A U R A N T S D E 
LA P L A C E V I L L E - M A R I E 

VENEZ C É L É B R E R L'ÉVÉNEMENT 
EN TOUTE GOURMANDISE! 

À vous de choisir: 
Salade mignonne d'asperges aux foies blonds et parfum 
d'estragon 
Petite baignade de crevettes à l'andouillette d'asperges 
blanches et à la moutarde d'orange 
Floralio de Saint-Jacques en laitue au sabayon d'asperge et 
caviars canadiens 
et autres délicieuses inspirations gourmandes de no3 grands chefs 

5 " 

1 6 7 8 

Du 1 5 au 3 0 juin 1 9 8 4 
Réservations: 861-3511 local 2227-2228 

I ,e Reine Elizabeth Hôtels CN 

Le congrès des 
Jeunesses Musicales 
au Canada en 85 

photo Denis Courville, LA PRESSE 

Bene Merenfi de Patria 
L'écrivain Louis Caron, de Nicolet f auteur du Canard de 

Bois et des F/Js de la Liberté, a reçu hier soir le prix 
Ludger-Duvernay des mains du président de la Société 
Saint- Jean-Baptiste, Gilles Rhéaume. Ce prix comprend 
une bourse de $1 500 et la médaille Bene M e r e n H de 
Patria. Créé il y a 40 ans, le prix littéraire a couronné 
ces dernières années Gaston Miron, Jacques Brault, M i ­
chèle Lalonde, Claude Jasmin, Victor-Lévy Beaulieu et 
Jean Éthier-Blais. 

L e 32e C o n g r è s 
mondial do la F é ­

dération internationa­
le des J eunes se s Mu­
sicales se tiendra au 
C a n a d a à l 'été de 
1985. 

Environ 500 partici­
p a n t s , d e s M p a y s 
membres de la Fédé­
ration, sont attendus 
pour ce t é v é n e m e n t 
qui c o ï n c i d e r a a v e c 
l 'Année internationa­
le de la J e u n e s s e et 
avec le 35e anniver­
sa i re de la fondation 
des J e u n e s s e s Musi­
cales du Canada et le 
15e de la création de 
l'Orchestre Mondia l 
des J M . Le président 
d'honneur du congrès 
est l«* réputé baryton 
Louis Quilico. 

Avec c o m m e theme 
« Musiques des Amé­
r i q u e s , plus jeunes 
m u s i q u e s du m o n ­
de? », le congrès se 
déroulera en Nouvel­
le-Ecosse , au Québec, 
en Ontario et en Al 
ber ta , du 20 juillet au 
4 août. 

La programmation 
c o m p r e n d d e s c o n ­
cer ts , ateliers, exposi­
t ions et m a n i f e s t a ­
tions populaires. E l l e 
met l ' a c c e n t s u r le 
folklore. Le chef fran­
çais Sylvain Cambre 
ling dirigera à cet te 
occasion les sessions 
de l'Orchestre Mon­
dial. 

aircllmatlsê 

• • «. 

fill / P A N * 849 MM 

F R A I 1 

ST-OENIS (2): 2e film: «J 'a i vécu 2 fois». 

ST-EUSTACHE; 3 e film: «Mon nom est Mafioso». I 

REPENTiGNY: 3e film: «Brimstone pierre qui t ue» . l 

ST-HILAIRE. 3e film: «Keoma». 

WM HUt SI OlNlS 84S3??? d(Rft' POlHMS SORT» 71 477 6660 

RÔUIf -W .iOOT'MOO 'HI I Mil Ml 0641 «OWTf 70 SOWTIf 115. 

sthilaire 1 

Y / T -2 S I UNE SOIRÉE 
EXTRAVAGANTE 

g 

i 

CRÊPE ST-JACQUES ET SOUFFLÉ A UX ÊPINARDS 
.Savoureuse crêpe aux fruits de mer accompagnée d'une crêpe soufflé 
aux épinartk Lrn plat délicieux servi avec salade verte ou oranges et 

amandes. 

STEAK DIANE 
Filet de boeuf sauté et recouvert dune sauce madère. Sen i avec 
légume, pommes de ferre ef salade verte ou oranges et amandes. 

FETTUCCINE CARBON ARA 
Petites pâtes sautées avec bacon, champignons, oignons, pois, et liés à 

une sauce veloutée H la crème et aux fromages parmesan et romano 
fraîchement râpés. Servi a vec salade verte ou oranges et amandes. 

Pour vous [aire goûter à notre délicieuse cuisine ancienne, 
nous avons réduit nos prix. N'importe lequel de ces plats pour $7.95 

chaque soir après \ 7 heures. Mais ne tardez pas. Cette offre irrésistible 
prendra Cm bientôt. Cest la soirée la plus extravagante 

que vous ayez jamais eue pour $7.95. 

Les Ibrasses 8494265 
\ous acceptons des réser\ations 
Ditln-t s/ valable après 17h 
Ve manquez pas notre Ùruncli 
divin du difminrhc c w „ , ;,,^ruu-u. te 

1 
•i 

• 

V - . 

12 h 15 
Midi Soleil 
avec Pierre Marcotte 

16h30 
La course aux trésors 
avec Jacques Salvail 
et Diane Lafrance 
18h00 
Le 18 heures 

18h30 
Galaxie 
avec Réal Giguère et 
Joë l Denis 
Robert Lirette 
Mario Lirette 
Paul Tex Lecorre 
Cyrénus Boucher 

Si m 

19 h 00 
Le choix d'un 
chef 
discours des candidats à la 
chefferie du PLC 

^ 3 

22 h 30 •-: 
Les nouvelles T V A ' : -

23 h 15 
Cinéma 
d'horreur 
Piranha 
avec 
Bradford Dillman 
etKeenanWynn 

L'EXTRAVAGANCE À PRIX ABORDABLE 
3 ;—rr „- ' r K 
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Branle-bas de combat 
ans les conservatoires 

-QUEBEC — Le projet du 
^ministère des Affaires 

uûjufelles de convertir les 
<otfsetvatoires de musique et 

arl*framatique en Corpora 
*tSo$*$itonorne et sans but lu-
*cr«tfc!au môme titre que les 
Aus&s, commence à semer 
(f épioj* chez les 140 profes-
5eii$»Rattachés à ce réseau 
*Qu{*$» plaignent de ne pas 
,'ètreucdnsultés. 

C L A U D E - V . 

;M4fc$OLAlS 
*<*V *oh'« ,bureau de Québec 
' —•* 

» * "̂ Ét̂ yîc, le critique libéral en 
;«n»0èfe d'affaires culturel-
»Jp£*8fc Roma Hains, estime 
.^uMl <$t inadmissible pour le 
vgoîiyjj-nement de procéder 
^ a i C v o i e l ég i s l a t ive sans 
^aviîr^consenti à une large 
'CoùsOkation du milieu. 

*'( £e;cléputé de Saint-Henri 
'.soutient que la situation fi-
•naîhclère des conservatoires 
!<n'esit*i>as très rose actuelle­
ment^ que ce n'est pas en 
•Jéjktfàant les effectifs en 
,j!)la£eîjue Ton va résoudre le 
i>rï>Wème. 

M. Hains craint qu'en ren­
dant les conservatoires auto­
nomes, on en vienne à impo­
ser des frais de scolarité aux 
étudiants qui s'y inscrivent. 

La décision de réviser le 
dossier des conservatoires 
dans la perspective d'un régi­
me autonome de gestion a été 
prise le 14 novembre dernier 
par les autorités du ministère 
des Affaires culturelles. 

La direction générale du 
Conservatoire et le Service de 
la recherche et de la planifi­
cation se sont vu confier la 
préparation des dossiers et 
des mémoires, incluant la 
préparation d'un projet de 
loi , à l ' in tér ieur d'une 
échéance de 18 mois. Mais la 
directive est silencieuse sur 
la nécessité de consulter les 
premiers intéressés, les pro­
fesseurs. 

Faisant état , dans une 
lettre aux professeurs, d'une 
rencontre avec le sous-minis­
tre Roland Arpin, le président 
du Syndicat des professeurs 

de l'Etat du Québec, M. Luc 
Perron note que l ' idée-
maîtresse du projet consiste 
à faire croire que des Con­
seils d'administration autono­
mes sous la tutelle d'un Con­
seil national des arts 
d'interprétation réussiront, 
par leur lobby politique au­
près du ministre, à injecter 
une nouvelle dynamique qui 
propulsera les Conservatoi­
res. 

Le sous-ministre Arpin au­
rait même confessé à M. Per­
ron qu'il serait plus facile à 
un président de conseil d'ad­
ministration autonome de 
rencontrer le ministre que 
lui-même. 

Après cette rencontre, le 
Syndicat a décidé de mobili­
ser ses membres afin d'em­
pêcher la disparition à moyen 
terme des conservatoires en 
organisant la signature de pé­
titions et en invitant le minis­
tre Richard à une rencontre 
le 3 juin dernier. Mais, ce der­
nier n'a pas daigné s'y pré­
senter. 

: Lisa Dal Bella en tournée 
: La chanteuse pop Lisa Dai Bella retourne sur scène avec une apparence 
Z totalement modifiée. La photo de gauche a été prise en 1981, alors que 
5; Lisa Dal Belio était au sommet de sa première carrière. La féministe de 25 
v ans, dont on voit le « new look » à droite, lance sa nouvelle carrière par 

une tournée pan-canadienne qui débute cette semaine. téléphoto PC 

Biennale de l'Est du Québec 
w ^ ^ 

ma R I V I È R E DU L O U P 
( P C ) — Un événement 

ijms précèdent dans le do­
maine des arts visuels se dé-
<d>ulera à Rivière-du-Loup cet 
jeté dans le cadre de la pre-
TÎiière Biennale de l'Est du 
^Québec. 

^ Cette grande fête des arts 
ïrjsuels, qui se tiendra du 13 
2m 29 juillet, a été élaborée 
"afin de répondre à des be­
g i n s maintes fois répétés par 
ties artistes de l'Est du Qué-
jbec : problèmes d'isolement, 
^rareté des points de vente, 
«manque de contact avec les 

diffuseurs et coût plus élevé 
du matériel. 

Les artistes ont été sélec­
tionnés à partir de dossiers 
portant sur leurs principales 
réalisations, de même que 
sur un projet de participation 
à cette première biennale. 
Les exposants sont aussi bien 
peintres , photographes, 
sculpteurs que spécialistes de 
la sérigraphie, de la cérami­
que ou du textile. 

Outre l'exposition, divers 
ateliers permettront aux par­
ticipants de se familiariser 
avec de nouveaux concepts, 

de nouvelles technologies ei 
des médias différents. 

Du côté de l'animation et 
des spectacles, la program­
mation est diversifiée : cir­
que, danse, musique, chan­
son, théâtre, réunissant des 
artistes de renom tels que 
Jean Lapointe, Louise Portai, 
Paul P iché , l ' ensemble 
Claude Gervaise et la troupe 
Vlà bon vont. 

Plus de 100 000 personnes 
sont attendues à ce premier 
événement majeur en arts vi­
suels dans l'Est du Québec. 
On peut se procurer un passe­
port au coût de $25. 

P O U R V O T R E 

INFORMATION 

Michel G r a t i o n 
analyste 

r. . >.. 

Michel Viens 
animateur 

... Et la participation 
de M a d a m e 

Solange Chaput-Rolland 

^ ^ ' ^ Y - f - ' & A , 

' m m ç m 

LEE4PE . 
AMONTREAL 
VIVEZ UNE EXPÉRIENCE 
ENRICHISSANTE 
Consacrez une journée de votre temps comme bénévole pour 
la visite du Pape. 
En prévision de la venue de Jean-Paul I I , nous avons besoin de 
25 000 bénévoles. 

Votre savoir-faire peut être mis à profit. 
Les personnes qui sont disponibles dès maintenant peuvent 
aider à préparer la visite au Pape. 

Les personnes nui veulent consacrer une journée de leur temps 
comme bénévole pourront faire leur part pour que la messe 
papale au parc Jarry et le défilé soient des plus réussis. 

Inscrivez-vous maintenant! 
Les personnes intéressées doivent s'inscrire le plus rapidement 
possible car une courte période de formation est prévue pour 
les bénévoles. Vous pouvez vous procurer les formulaires 
d'offre de service d'ici le 30 juin au secrétariat de votre 
paroisse ou aux Services bénévoles de Montréal Inc., 1246, rue 
Bishop, Montréal. Tél.: 866-3351. 

Si vous n'êtes pas sûr d'être libre le 11 septembre prochain,vous 
pouvez toujours donner votre nom comme bénévole éventuel. 

La visite de Jean-Paul II à Montréal sera un 
succès grâce à votre collaboration. 

I > : 

I * 

Centre d organisation 
visite du Pape à Montréal 

vit. 

\ 

tiirr. de 

R O B E R T 
R E D F O R D 

A T O M ! 

m ira a m 

SERGIO 
LEONE 

ROBERT 
DE NIRO 

r> i î S Ï Ï Î Distribué par les 
Films Columbia PICTUIES 

n*i\ 
<.».•• S'A»» f Tu«IS ».«»'GMTS«ISHV»Q1 

JAMES WOODS TREAT W I L L I A M S E L I Z A B P H McGOVERN 
TUESDAY WELD JOE PESCl BURT YOUNG D A R . A N N E 

FLUE GEL »Mwi p» ARN0N MILCHAK 
w s... o. ENNI0 M0RRIC0NE —ZAMPMlR 

AUCUN LAISSEZ-PASSER 
PARISIEN: 12:50, 3:40, 6:25, 9:10, sam. dern.er spectacle 11:50. LAVAL: som., dim. 1:10, 3:05, 6:30, 
9:10; sem. 6.30, 9:10. IE CINEMA: som., d.m. 1=00, 3:40, 6:15, 9 00; sem. 6:15, 9:00. CINE-PARC 
POLLARD: ouverture o 7:30, le spectacle debute ou crépuscule, radio am requise. 

Le PARISIEN 1 LE CINEMA Cinepatc D0LLARD 4 

PLACE VILLE-MARIE: ven., 
ïï C*^N

 dim. à jeu. 1:30, 4:10, 

sent.} 6 : 5 0 9 : 3 a S A M E D , : 1 : 3 0 ' 
k 4:10, 9:30. FAIRVIEW 

sam., 1:05, 3:45, 9:00, 
D I M . 1:05, 3:45, 6:25, 9:00, sem. 6:25, 9:00. 

PLACE VILLE-MARIE 1 FAIRVIEW 1 
C I N E M A - 1 8 6 6 0 6 8 9 T R A N S C A N S 52 6 9 7 - 6 0 9 5 

480 ST-C Al Ht RINE O 866-3856 WESTMOUNT SQUARE 931 2477 TRANS CANAOlt HHt S bb S l l RIO? 

Un film sur Tarzan comme vous n'en avez 
vu. Épique... distrayant... intelligent et 

pourtant émouvant!» 

POUR 
TOUS 

Newsweek 

i 

R E Y S T O K E 
THE l .coEM) DE 

T A R Z A N 
U ) R D OF THE APES 

T H U C H Hl'DSON I M M SunmK RAI l'I I Rl< H \R1)SL)N I AN HOLM-JAMKSFOX 
and introducing/ HRISTOPHKR l.AMHrRI -AND1F MacIK)WKU 

LOEWS: 12:00, 2:15, 4:35, 7:15, 9:35; sam. dernier spectacle 11:50. 
FAIRVIEW: sam., dim. 12:30, 2:45, 5:00, 7:15, 9:30; sem. 7:15, 9:30. 

LOEWS: 12:15, 2:05, 4:00, 6:00, 8:00, 10:00; 
som. dernier spectacle 11:50. 

LOEWS 2 
954 ST-CATHERIN* O 861-7437 PtfcL 

LOEWS 4 FAIRVIEW 2 UN F ILM D ' H O R R E U R 
954 ST-CA1HERINI O 861 7437 PEEL TRANS C A N S 52 697 8095 

C'est réussi... _ Luc PerreauJ}. IA PRESSE ^ 

«Splash»... Dour nager er. pieine comédie!» 
- Franco Nuovo. JOURNAL DE MONTREAL 

POUR 
TOUS 

*, • • •» - • i 

^ ^ • * 

LE CONGRES A LA DIRECTION 
DU PARTI LIBÉRAL DU 

CANADA 
•jSuivezen toutes les étapes par nos 
JJrcpTKlages. bulletins d'information et 
«gémissions spéciales, en direct du 
ÇCefitte Civique d'Ottawa. 

Hmanche. à l'émission " L E P R E M I E R J O U R " , 
>u§jen dresserons le bilan. 

3 tradition d'excellence qui se poursuit... 
C K A C 
"Le nurr.éro un de l' Information au Q u é b e c " 

18 ANS 
MH I il S 

Au premier éclat de rire 
vous êtes «embarqué» 

. BRIAN ( M X i RON HOTOrfSPUSIP ^ T Û M HANKS • DABI HANNAH 
L O E W S : 12:30, 2:35, 4:50, 7:00, 9:05; 

sam. dernier spectacle 11:15. 
LOEWS 3 

Qui survivra et que 

restera-t-il 

des 

- S ! THE TEXAS 
CHAIKSAW MASSACRE 

THE TEXAS CHAIN SAW MASSACRE • A film By TOBE HOOPER ! 

Stjrnng MARILYN BURNS GUNNAR HANSEN i s leatterfice" 

A N A S T 9 A I F ILMS R F - R E L E A S E 

1:10, 2:50.4:30,6:10,7.50,9:30, sam. dernier spectocle 11:10. 

698 STCATHfRlfVC O 856-6991 M C d L t 

A LE«BREAK 
^ L O A N C I N G » À SON MEILLEUR!/ / 

• 

7 
sent. 

Una rr nAe> r nr<i-> 

POUR 
TOUS 

Une mode endiablée! 
Des danseurs exaltés! 
Une explosion de vitalité! 

PALACE: 1:20, 3:00, 4:40, 6:20, 8:00, 9:40; ven. et som. dernier spectacle 11:20. 
DOR VAL: sam., dim. 1:25, 3:05, 4:45, 6:25, 8:05, 9:45; sem. 6:25, 8:05,9:45. 

& P A L A C E 2 XI© DORVAL 3 
698 S I CATHERINE O 866-6991 McGlLL ? 6 0 AVE DORVAL 631-8586 

18 A N S 

nUTIENT» I 
<é. 

FALAŒ 12:30, 3:55, 5 35, 7:20; sam. dern. spec. 9:00.', 

& p a l a c e mm® 
698 STCATHERINf O 866 6991 M c Q L L 



La plus importante mission de leur vie : 
délivrer leurs compagnons 

restés prisonniers. 

POUR 
TOUS 

LA PRESSE, MONTRÉAL, VENDREDI 15 JUIN 1984 

C I I U É - P A R C D O L L A R D 684 8442 

T R A N S C A N A D I E N N E O U E S T . S O R T I E 5 5 Boul. Brunswick ouest 

_ S I A R TT\EK.HL 
TH€ S E A R C H [Ë 
FOR S P O C K 

John Travolta 

OUVERTURE À 7:30 P.M. — RADIO AM REQUISEI 

Adorable 
Intelligent 
Espiègle 
Perspicace 
Dangereux 

EST-CE BIENTOT VOTRE 
ANNIVERSAIRE? 

Le gérant de notre 
cinéma D O R V A L 
portera une atten­
tion toute spéciale 
à votre groupe. 

Peur renseignement*, 

veuillez composer 

631-8586 

ffW* U N f i l M D f 

Le succès de cette première 
oeuvre dépasse l'imagination. 

Après les prix et là critique, le public confirme: 
Martinique: il dépasse E.î. 

France: plus de 1000000 de spectateurs. 
États-Unis: après New York, le succès continue i Los Angeles 

Montréal: en S semaines, 
! plus de 20 000 spectateurs l'ont déjà vu. 

«RUE CASES NÈGRES», 
UN FILM À VOIR ABSOLUMENT! 

UN FILM DE 
MOSHi MIZRAHI 

POUR 
TOUS 

I , ' Si V 

G R E M U N S 

30UTRONC aLONSOALE 5AZNAV0UR S NORBERT «LARTEGUY 

PARISIEN: 1:20, 3-.20, 5:20, 7:20, 9:20. 

Le PARISIEN 5 
480 SI-CATHFRlf* O 866 3656 

S T A R R I N G IACH G A X L I G A * 
P R O C B E UTO H O T T 4XTON POLLY « O U J D A r 

n u ^ c u i i i - . M « C J I I K m - s i f n\ J T R R Y G O I J M M I T M 

H K I T U T M O D U I M * n \ T N SPIELBERG FRAN* MARSHALL 
RATOLESJ1 EIWfROT WRITTEN BY CHRIS COU M R U 

PROni X » O BY MICHAEL FINN ELL DIRECTED RY JOE DA.NJTE 
^ t t U f . R R R C I l - • ~~ 

« R i c h a r d b 

AUCUN LAISSEZ-PASSER 
LA CITE I : Sam , dim., 1:40, 3 40, 5:40, 7:40, 9:40. 
Sent., 7:40, 9 40 LA CITÉ 2: Sam., dim., 1:00, 3:00, 
5:00. 7:00, 9.00 Sem., 7:00, 9:00. LA CITÉ 3: Sam., 
dim , 12:20, 2:20, 4 :20. 6:20, 8:20. Sem., 6:20, 8:20. 
DORVAL: Sam., dim., 1:20, 3:20, 5:20, 7:25, 9:30. 
Sem., 7:25, 9:30. KENT 1 : Sam., dim., 1:00, 3:00, 5:00, 
7:15, 9:20 Sem., 7:15, 9:20. KENT 2: Sam., dim., 2:00, 
400, 6:15, 815. Sem., 6:15, 8:15. LAVAL: Sam., dim , 
12:50, 2 55, 5:00, 7:05, 9:15. Sem. 7 05, 9.15. 
LOEWS: 12:30, 2:40, 4:50, 7:00, 9:15. Sam. dernier 
speUocle, 11:25. CINÉ-PARC DOLLARD: Ouverture à 
7:30, le spectacle débute au crépuscule. Radio AM re­
quise. 

ta c i t f E N tow 

GREENFIELD: Sam., dim., 
12:45, 4:15, ÔlOO, 7:45. 
Sem., 600, 7:45. VERSAIL 

LES: Sam., dim., 1:00, 
4:20, 6:00, 7:40. 
Sem, 6:00, 7:40. 

GREENFIELD PARK 2 | VERSAILLES 2 
PL G R E E M K l D PARU 671-6t29 PLACE VERSAILLES 353 7880 

E U Z H A N PALCV 
d .ip«es le ton-, m de Joseph Zobel 

Darl ing Leg i t imus • Gar ry C a d e n a t 
Douta Seek 

PARISIEN: 1:10, 3:10, 5:10, 7:10, 9:15. 

Lé P A R I S I E N 3 
480 M CATHERIN! O 866 3856 

LA COMÉDIE 
ITALIENNE DE L'ANNEE! 

A L B E R T O S O R D I 
M O N I C A V I T T I 

14 
ANS 

o n e W S M S . 

J é s u s 

L O E W S 1 LAVAL 2 
954 ST-CArHFRlNE O 861-7437 PEEL CENTRE LAVAL 688 777G 

KENT L a C i t é 

o n se sent 
jeune! 

6100 S H E R B R O O K E O 489 9703 3575 AV. D U PARC 844 9470 

DORVAL 1 Cinéparc D O L L A R D 1 
200 AVE DORVAL 631 8 5 6 6 TRANS CANADIENNE S 55 6B« 844? 

G A G N A N T DE 5 O S C A R S 

Une histoire de Rock & Roll 

i 4 
70 M M DOLBY STEREO"!! 

LOEWS: 1:15, 4:00, 6:45, 9-20. Som., 
dernier spectacle, 11:40. 

L O E W S 5 
964 s i CAT Hi R I M O 861-7437 PEE! 

E A U C U N LAISSEZ-PASSER 

.TES $5.50 
LESCENTS (14-17 ant) $5 00 
D'OR CINÉMAS UNIS $2.25 

YORK: 12:30, 2:20, 4:10, 600, 7:50, 940. 

YORK 
1487 ST-CATHERINF O 937 8978 GUY 

u n f i l m de 

A L B E R T O S O R D I 
I sabe l la de B e r n a r d ! • Sa lvatore Jacono 

Giuseppe M a n n a j u o l o * Micae la P lgnate l l i 

PARISIEN: 12:45, 2 30, 4:20, 6:10, 8:00, 9:55. 

Le P A R I S I E N 2 
480 ST CATHERINE O 866-3856 

DU FIN FOND DE L'UNIVERS 
.AU FIN FOND DE VOTRE SIÈGE 

JOIGNEZ-VOUS AUX R E C H E R C H E S VIVEZ L'AVENTURE! 

POUR 
TOUS 

[7(1 M M DOLBY STEREO 

A U P A L A C E SEULEMENT 

ADULTES $5.50 

ADOLESCENTS (14-17 an») $5.00 

ENFANTS (13 an» et moins) $2.50 

; AGE D'OR CINEMAS UNIS „52.25 

AUCUN 
LAISSEZ-PASSER 

»'AA '«t» + .>mjmm'«i 

- • C« N V w Cèpe» m u 

PALACE: 1:00, 3:05, 5:05, 7:10, 
9:15. Ven. et wm., dernier »pecta-
cle 11:30. DORVAL: Som, dim., 
1:00, 3:00, 5:00. 7:00, 9:00. Sem., 
7:00, 9:00. LAVAL: Sam., dim., 
1:05, 3:05,5.05, 7:10, 9:15. Sem., 
7:10, 9:15. CINÉ-PARC DOL­
LARD: Ouverture à 7:30, le specto-
cl» débute au crépuscule. Radio AM 
requise. 

VOICI L'HISTOIRE 
D'UNE PETITE VILLE 
OUI A PERDU SES 

RÊVES, ET DU GARÇON 
DE LA GRANDE VILLE 

QUI REUSSIT A LUI 
RENDRE LA VIE! 

(POUR 
ITOUS 

m 

RIE'IXHJR 
V E R S II E N F E R 

VF de UNC'MMON VALOR 

PARAMOUNT PRESENT/UNE PRODUCTION MILIUS-FEITSHANS 
UN FILM DE TED KOTCHEf/ GENE HACKMAN RETOUR VERS L'ENFER 
FRED WARD REB BROW* RANDALL "TEX" COBB • PATRICK SWAYZE 

HAROLD SYLVERTA* TIM THOMERSON ET ROBERT STACK 
DANS LE RÔLE DE r /CGREGOR • MUSIQUE DE JAMFS HORNER 

ECRIT PAR JOE GAYTOf/ PRODUIT PAR JOHN MILIUS ET BUZZ FEITSHANS 
REALISE PAR TED K^CHEFF * UN FILM PARAMOUNT 

FLEUR DE LYS- ! tW^OO, 5:00, 700, 9:00. LAVAL: Sam., dim., 1:20, 3:20, 
5 20 7-20 9-20/em., 7:20, 9:20. GREENFIELD: Sam., dim., 1:00, 3:00, 
5:CK)! 7:00', 9:0t/Sem., 7:00, 9 00. VERSAILLES: Sam., dim., 1:15, 3:15, 
5:15, 7:15,'9:l/Sem., 7:15, 9:15. 

FLE'JR DE L Y S LAVAL 4 
B58 5T-OWHBMNE E 849-0041 BERR1 CENTRE LAVAL 688-7776 

G R F f N F I E L D PARK i t VERSAILLES 1 m 
PL QPfcENFIElD PARK 671-6129 PLACE VERSAILLES 353-7880 RADISSON 

M 

T A T O U E E 

mwliaux da ti*mû 

iapmùipMita 

YOICHI TAKABAYASHI 

rprètes: MASAYO UTSUNOWIYA; MASAKI KY0M0T0 

ELYSEE 1 
35 MILTON 842 6053 

ELYSEE: Sam., dim., 1.30, 3:30, 5:30, 7:30, 
9:30. Sem., 730, 9.30. 

«...C'est généreux, tendre, fou, ardent, désespéré, avec les clins d'oeil de 
l'humour pour ponctuer la drame. On ne peut pas ne pas aller voir 

«ET VOGUE LE NAVIRE 
-France Soif 

^...Fellini y est toujours présent A son meilleur niveau...» 
- Antontoni 

«...Sacré Fellini, Il n'y aura jamais que lui pour nous offrir pareille finale...» 
—La Tribune. Pierrette Roy, 

I LA MUSIQUE 
EST DE S O N CÔTÉ! 

1:15, 3:15, 5:15, 7:15, 
9:15. Sem dern. spect., 
11:15. 

& P A L A C E 5 r 
096 S I -CAT>*RM. O 806-0991 

F E D E R I C O FELLINI 

E T V O G U E 

L E N A V I R E 
35 MILTON 842 60S3 

ELYSÉE: Sam., dim., 1:30, 4:10, 6:50, 9:20. 
Sem., 6:50, 9:20. 

UN VRAI FILM-SOURIRE 
UNE HEURE TRENTE DE JEUNESSE, DE BAISERS, 

D'AMITIÉ, DE MALENTENDUS ET D'INFINIE TENDRESSE 

LE SUMMUM DE L'HORREUR 

andtho 

ru m is LU u i : acorn 

MIREILLE 
DARC 

JEAN-PIERRE 
MARIELLE 

m * 

POUR 
TOUS 

Le nouveau filrr, de 

ARIO ARGENTO : \ : 
• 

T E N E B R E S 
1* 

Aussi 
ANTHONY ÉRA*OOSA • » * « * «WSWl 

JOHN SAXON • DAttANCOLOOl • GUIANOGOMA 

S on* SO HlMOéHS CHAQUE C 1%/til 

70MM DDl OOLBVSTEREO 

AduHes 
Adolescents (14-17 ans). 

e d'or des Cinémas Unis. 

Le pius sensationnel roman erotique 
français depuis «Emmanuelle» 

& PALACE 1 ^ | ® | LAVAL 5 
698 STCATHERINCO 866 6991 MCGILL CENTRE LAVAL 688-7776 

DORVAL 2 Cinepaïc DOLLARD 2 
260 AVE DORVAL 6318586 TRANS-CANAOIENNE S. S S 6 8 * 844? 

AUCUN LAISSEZ-PASSER 

IMPERIAL: 12:15, 2:35, 4:55, 
7:15, * 3 5 , V I N . S A M . DERNIER 
SPECTACLE 11:55. 
LAVAL SAM. DIM. 12:15, 2:35, 
4:55, 7:15, 9:35. SEM. 7:15, 9.35. 

I M P E R I A L | © | LAVAL 1 
1430 BLEURY 288 7102 NttA CENTRE LAVAL 688-7776 

Un Mm de 
^ p i v DANIEL CECCALDI 

wgj) D'a?'« une idée ong.n île ce 
• ^ MARCEL DASSAULT 

CLAUDIAJJPY 

^L^m M IA •! RI ! V i C N 

V lVAf lLM 

PARISIEN: 1:45, 3.45, 5:45, 7:45, 9:45. 

Le P A R I S I E N 4 
480 STCATHERINE O 866-3856 

GREENFIELD Sofn., dim., 1:30, 5:20, 7:15. 5«n., 
7 15. LAVAL: Som.. dim . 12 30, 4.05. 600. 7 50. 

torn.. 6 00. 7.50. VWSAIL-
LES: Sam., dim.. 1:30. 5 15, 
7:15 Sam* 7.15. 

LAVAL 3 
C I N I H f IMJA1 668 7776 

GREENFIELD PARK 3 I VERSAILLES 3 
P! GMC£f#ClD PARK 67V6T29 PlACl Vf RSAJlLfS 393 7BB0 
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QUOI FMBE 

AUJOURD'HUI 
Pour cette c h r o n i q u e , veui l lez adresser vos lettres comme suit: « Q u o i fa i re a u j o u r d ' h u i » L A PRESSE, 7, S o i n t - J a c q u e s , M o n t r é a l H 2 Y 1K9 ] 

ONFÉRENCES 
! M. Algirdas Greimas. de lÊcole 

^ e^autes etudes pratiques de Paris, 
dorv^ u n e C Onférence intitulée « Sé-
m i o t ^ e ' et culture*, le 15 juin, à 
, 9 h > p a u local F-2245 du pavillon 
Lionel-(^ u | x d e runlversité de Mont­
réal. 3 2 Ï r u e jean-Brillant. Cette 
conférence présentée dans le ca­
dre du c o n ^ s d e | Association pour 
(avancement études baltes à l'Uni­
versité de M o i é a | E n t r e e l i b r e . Ren­
seignements élémentaires : 481-
3971 

• La-Maison »ernationale de la 
Rive-Sud, 2 465. b , | e v a rd Lapinière. 
à Brossard. presentv u n e c o n f é rence 
de M.IMàrco Micone. amaturge qué­
bécois d'origine italieni s u r \ e t n è m e 

de l'intégration des i m n l r a n t s . le 15 
juin, à 20 h Entrée 'ibreq enseigne-
ments complémentaires : 6^723 . 

• L'Association canadien! c;G p h y . 
tothérapeutes présente une inferen­
ce de M. Réal Pomerleau ivjtulée 
« Les possibilités actuelles d t - o m . 
battre la maladie » . le 15 ; u. a 
19 h 30. à I église Saint-Pierre-Ap» r e 

de Longueuil. 210. rue de Gentilly. 
! f» j e: 1 S par personne. Renseign, 
ments complémentaires : 254-0190. 

RÉUNIONS 
I l Une soirée évangelique, avec mi­

mes, chants, témoignage de v;es trans­
formées, se tient le 15 juin, à 1 9 h 30. 
à I école Louis-Joseph-Papmeau. 
2 910 est, rue Louvain (prés de !a 11e 
Avenue). Entrée gratuite 

• Un groupe d'ox-participants de 
Jeunesse Canada Monde invite le pu­
blic à une soirée de solidarité avec le 
Nicaragua, le 15 juin, à 19 h 30. au 
VMCA International. 5 550. avenue du 
Parc. N'y-aura présentation d'un diapo­
rama et spectace. Entrée gratuite. 

• L association « Amitié-Plus » . or­
ganisme, sans bu: lucratif regroupant 
des personnes seules, séparées, divor­
cées ou.veuves, tient un cafe-rencen-
tre sur le thème de la fête des pères, le 
15 juin; à 1 9 h 30. au Pavillon Mercier. 
6 020; boulevard Robert. Renseigne­
ments complémentaires : Lucille. 729-
7298. Micheline. 382-2637 ou 276-
0808. 

DEMAIN 
B Le Centre d interpretation du mi-

Oeu écologique du mont Saint-Grégoire 
organtse une causerie-randonnée sur 
tes arbres, les 16 et 17 juin, à 10 h et à 
13 h 30. Le centre est situé à Saint-
Grégoire sur le chemin du sous-bois en 
face dû camping-érabliere Vasseur. Il 
est ouvert de 9 h à 17 h. Renseigne­
ments complémentaires : 346-0406. 

B La Ville de longueuil tient un en­
can le 16 juin, à partir de 10 h. dans le 
garage situé à I arrière du poste de po­
lice situe au 699 ouest, boulevard 
Curë-Poiner On y vendra 113 bicy­
clettes, des objets saisis par la police 
ainsi que divers objets de récupération 
du magasin municipal. Renseigne­
ments complémentaires : 670-2220. 

B Un bazar se tient les 16 et 1 7 juin, 
de 10 n à 21 h. au 4 650 est. rue Onta­
rio, dans le but de recueillir des fonds 
pour organiser des activités de jeunes 
durant i été 

B Un bazar au profit d'un groupe 
d'adolescents résidant au centre d ac­
cueil Habitat Sosleil se tient le 16 juin, 
de 9 h à.17 h, au Centre Baril, à I angle 
du bouievard Pie IX e* de la rue Hoche-
iaga. 

B Un bazar au profit du Centre 
d éducation ouvrière Jean-Paré se 
tient au'6 546. boulevard Saint-Lau­
rent" les 16 et 1 7 juin. Renseignements 
complémentaires. 524-2896 

B L'École polyvalente d'Amqui cé­
lébrera son 15e anniversaire le 16 juin. 
Tous !os anciens professeurs et an-
tiens élèves sont invites a cette célé­
bration. Renseignements complémen­
taires : Jean Cossette. 418-629-2201. 

B L Organisation montréalaise des 
personnes atteintes de cancer invite 

les personnes atteintes de cancer à 
une session organisée dans le but de 
les aider à faire un bilan personnel, à 
jeter un nouveau regard sur la maladie 
et à prendre un nouveau départ vers 
une meilleure qualité de vie. les 16 et 
17 juin. L'animateur sera M Pierre Pel­
letier, psychothérapeute. Renseigne­
ments complémentaires : 526-1300 

B Le groupe 40-60 Hochelaga-Mai-
sonneuve. organisme sans but lucratif, 
a mis sur pied un lieu de rencontre 
pour les gens de 40 à 60 ans. le 
« Café de l'amitié 40-60 » qui ouvre 
ses portes du jeudi au samedi à partir 
de 13 h (le lundi, de 13 h à 14 h 30. 
exclusivement pour le conditionnement 
physique), au 1 670. rue Desjardins. À 
l'occasion de la fête des pères, le 16 
juin, il y aura une soirée de danse, à 
20 h. 

DIVERS 
fl L'Hôpital Général du Lakeshore 

désire informer la population de 
l'Ouest de l'île et des municipalités en­
vironnantes qu'il devra interrompre ses 
services d'urgence à partir de 8 h. le 
15 juin, jusqu à 8 h, le 16 juin, à cause 
de travaux majeurs devant être effec­
tués à I équipement électrique. 

fl Le Village des arts, centre d expo­
rtions estivales situé au 901, avenue 
M Parc, à Laval, présente une exposi-
tin intitulée « Les employes en art » . 
du 5 au 17 juin Parallèlement à cette 
expsition, un programme d'activités 
cultu»nes et de plein air se tient au 
Centrée la Nature II s agit d activités 
non ent^orees permettant à chacun de 
participe suivant ses intérêts. Rensei-
gnementscomplémentaires : Service 
des loisirs ocio-cultures. 688-6221. 

fl « l ou r t Ercclesia » organise un 
circuit d'art t*Cre (visite d églises ré­
cemment retapées resplendissantes 
de beauté), ie V j U j n , de 13 h à 16 h 
Le rendez-vous s t à la sortie de la 
station de métro i j e IX. angle Boule­
vard Pie IX et rue l-erre-de-Coubertin, 
à 12 h 45. Un guide^pecialise accom­
pagne le groupe. Le -ansport s'effec­
tue en autobus nolisé. lenseignements 
complémentaires . 521-884. 

• Le CLSC Longueuil-=st. 388. rue 
Lamarre, à Longueuil. offr» un service 
d aide aux adolescents 0» 1 2 à 17 
ans demeurant dans l'Es de Lon­
gueuil. pour résoudre leurs difficultés 
avec leurs parents, leurs amis ou avec 
eux-mêmes, le mercredi, de 1 8 h à 
20 h. Renseignements complémentai­
res : 463-2850. 

• Les Services d'aide aux Neo-Qué-
béecis et immigrants. 3 668. boulevatd 
Saint-Laurent, organisent pour l'été Ln 
centre international où pourront st 
rencontrer et participer à des activités 
socio-culturelles des adolescents et 
des adultes de toutes nationalités, une 
fois par semaine. Renseignements 
complémentaires : Carole. 842-6891. 

DEVELOPPEMENT 
PERSONNEL 

• Le CLSC Parc-Extension. 469 
ouest, rue Jean-Talon, organise un 
week-end de relaxation les 16 et 17 
juin. Coût : 25 S. Renseignements 
complémentaires: Danielle. 273-9591. 

H Le Centre d'épanouissement de 
t être Le Lotus. 10 055. rue Papineau. 
tient une soiree d information gratuite 
sur le thème « Femme nouvelle » . le 
15 juin, à 19 h 30. Renseignements 
complémentaires : 387-9663 ou 387-
9174 

• Le Centre Colette-Maher. 9 924, 
boulevard Saint-Laurent (metro Sauvé) 
offre une séance gratuite d anti-stress 
le 15 juin, à 1 9 h 30. Renseignements 
complémentaires : 387-7221. 

FILMS, SPECTACLES 
• Dans le cadre de la Quinzaine Se-

pharade qui se tient du 9 au 21 juin sur 
le thème « Jours de mariage » . on pré­
sente « H aï m Louk, paysan israé­
lien » . le 15 juin, à l'auditorium S. Gro-
ver. 5 480. avenue Westbury. 

Montréal: 360 
manifestations 
culturelles 

La Ville de Montréal dévoi­
lait hier le programme des 

manifestations culturelles qui se­
ront présentées dans les pares, 
les maisons de la culture et au­
tres lieux publics au cours de 
l'été. En tout, plus de 360 mani­
festations sont prévues. Les Con-
c-iris populaires d'été reviennent 
chaque mercredi, ainsi que trois 
concert de l'Orchestre Symphoni-
que de Montréal. 

De la fin juin au début de sep­
tembre, une exposition présente­
ra, à l'hôtel de Ville, Montréal vu 
par les peintres, une imposante 
collection de 60 oeuvres de 40 ar­
tistes. Une autre exposition, Le 
fil qui chante, présentée en colla­
boration avec le Musée historique 
de l'électricité, sera présentée à 
la Maison de la Culture Marie-
Uguay. À la Maison de la Culture 
dé Côte-des-Neiges, la Ville de 
Montréal et le Goethe Institut 
Montréal présentent des cerfs-

H Le Café Esperanto du Centre mul-
ti-ethnique Saint-Louis présente la piè­
ce de théâtre « Les rats » avec la 
troupe MIR. les 15. 16. 17. 20. 21 et 
22 juin, à 20 h. au 3 553. rue Saint-
Urbain. Entrée: 5$. Renseignements 
complémentaires : Jean Welburn. 842-
8836. 

B La Ligue d'improvisation jeunes­
se présente le spectacle « Mets-zen » 
le 15 juin, à 19 h. au Centre socio-cul­
turel de l'Ile-Bizard. Entrée. 3 S. Ren­
seignements complémentaires : Lionel. 
683-4164. 

• La troupe de marionnettes de la 
Mission chrétienne canadienne pré­
sente deux pièces, le 15 juin, à 
19 h 30, au 3 166 est, boulevard Hen-
n-Bourasa. Entrée libre. Renseigne­
ments complémentaires : 381-6116 ou 
322-2154. 

ACTIVITÉS PHYSIQUES 
• L École de plein air DAHU. orga­

nisme à but non lucratif, organise une 
session d'initiation au canot-camping. 
les 23 et 24 juin Pour les habitués, 
une excursion de trois jours est organi­
sées les 23. 24 et 25 juin, sur la rivière 
Mattawin. Renseignements complé­
mentaires: 45i est. rue Marie-Anne; 
téléphone. 844-8706. 

9 Le centre d'activité physique du 
collège Bois-de Boulogne. 10 500. 
avenue BoiS-de-Boulogne invite le pu­
blic a pratiquer le tennis, de 9 h à 16 h. 
du lundi au vendredi, jusqu au 25 juin. 
Il y a un système de réservation télé­
phonique : 332-3009. une journée à 
l'avanc e. a partir de 16 h. 

EN VRAC 
• L Association des consomma­

teurs du Canada annonce le maintien 
des activités de son centre d inform.i 

tion situé au 10 est. rue Notre-Dame, 
local 100. pour la période estivale 
J jsqu au 4 septembre, les heures de 
bureau sont de 10 h à 15 h. du lundi au 
vendredi inclusivement. Renseigne­
ments complémentaires : 866-2344. 

• Le Parc historique national * Le 
commerce de la fourrure » . à Lachine. 
accueille les visiteurs à son nouveau 
centre d'interprétation relatant l'histoi­
re, sous ses multiples visages, du com­
merce de la fourrure dans la région de 
Montréal. Le centre est situé au 1 255, 
boulevard Saint-Joseph, à Lachine 
(métro Lionel-Groulx, autobus 191). Il 
est ouvert du lundi au vendredi, de 9 h 
à 17 h 30; les samedis et dimanches, 
de 10 h «à 18 h 30. Des visites guidées 
à pied sont offertes aux visiteurs selon 
l'horaire suivant : samedis, dimanches 
et jours fériés : 11 h et 1 4 h 30 en fran­
çais; à 13 h 30 et 1 5 h en anglais. En­
trée libre. 

• À l'occasion du centenaire du mo­
nastère des Ursulines de Standstead. 
le Comité des fête essaie de retracer 
tous les anciens professeurs et an­
ciens étudiants et étudiantes. Prière de 
faire parvenir ses coordonnées au Co­
mité des fêtes, c p. 36. Stanstead, 
Québec. JOB 3E0. 

S Au cours de l'année 1984. plus de 
150 jeunes Québécoises et Québécois 
de 1 8 a 30 ans auront accès à un nou­
veau programme d'échange entre le 
Québec et la communauté française 
de Belgique. Renseignements complé­
mentaires : Agence Ouébec-Wallonie-
Bruxeiles po«;r la jeunesse. 6 255 13e 
Avenue. Montréal H 1 X 3E6. Rensei­
gnements complémentaires. 514-873-
5130. 

B Le Service «Je l'hébergement de 
l'école Pierre-Laporte de Mont-Royal 
est à la recherche de foyers-pension 
pour élèves de 12 à 14 ans. filles et 
garçons, pour le mois de septembre 

prochain. Les foyers admissibles doi­
vent être situés à une distance ne né­
cessitant pas plus de 30 minutes pour 
se rendre à l'école. Renseignements 
complémentaires : 739-5227. 

I l Le Bureau provincial de l'Unicef, 
organisme travaillant à améliorer la si­
tuation des enfants dans le monde. In­
vite toutes les personnes désirant s'en­
gager à promouvoir les besoins de 
l'organisme international à s'inscrire 
comme bénévoles. Renseignements 
complémentaires : Unicef Québec. 
353. rue Saint-Nicolas. Montréal H2Y 
2P1; téléphone. 514-288-1305. 

• Toutes les personnes qui ont été 
baptisées à Ferme-Neuve au cours 
des 75 dernières années sont invitées 
à la célébration du 75e anniversaire de 
fondation de Ferme-Neuve, le 23 juin 
prochain. 

• Les anciens élèves (garçons et fil­
les) du Couvent de l'Epiphanie dési­
reux de participer aux fêtes du cente­
naire célébrées le 7 octobre prochain 
sont priés de faire parvenir leur nom, 
adresse, code postal et numéro de té­
léphone à Mme Pauline Lafortune-
Roch. 107. rue Notre-Dame. c.p. 400. 
l'Epiphanie. JOK 1JO 

IB L organismp « La Semaille » met 
gratuitement à la disposition des orga­
nismes sans but lucratif un salon de 
réunion II faut réserver dès maintenant 
pour la saison début au mois de sep­
tembre. Renseignements complémen­
taires : 725-3574 ou 382-1645. 

• La Ville de Saint-Léonard invite le 
public à visiter la caverne naturelle si­
tuée dans le parc Pie XII. On peut ré­
server des heures de visite en télépho­
nant au Serv ice des loisirs 
communautaires. 321-7630. poste 
259. Il y a notamment, selon la durée 
du séjour : un diaporama sur la spéléo­
logie, une randonnée commentée du 
site, une exploration de la caverne, une 

présentation de matériel d'exploration, 
une introduction à la topographie des • 
grottes, une pratique de manoeuvres 
verticales. 

• L'Hôpital de Montréal pour en­
fants prie la population de prendre 
note qu'à la suite d'une transformation s 

de son système téléphonique, les nou­
veaux numéros de téléphone sont les > 
suivants : renseignements généraux. 
934-4400;; urgence médicale. 934-4 1 

4499; urgence chirurgicale. 934-
4489; centre antipoison. 934-4456. 

• Le Ministère des Affaires culturel-1 
les vient de publier une série de 1 1 gui­
des culturels intitulée « Allez voir com­
me c'est beau » . La série complète 
comprend une brochure nationale de 
toutes les activités culturelles ayant 
lieu au Québec cet été et dix dépliants 
présentant les activités culturelles en 
région. Les dépliants régionaux sont 
disponibles dans les bureaux ré­
gionaux du ministère du Loisir, de la 
chasse et de la Pêche, de Communica­
tion-Québec, du ministère des Affaires 
culturelles et dans les kiosques touris­
tiques du ministère de l'Industrie, eu 
Commerce et du Tourisme. La brochu­
re complète est disponible dans les bu­
reaux de Québec et de Montréal des 
mêmes ministères. 

• Les naturalistes du Centre éduca­
tif forestier des Laurentides accueil­
lent le public durant les week-ends 
pour des activités printanières sur le 
thème « L'arbre un jtre vivant » : ex­
positions, films, diaporamas, randon­
nées en forêt dans le réseau de six 
sentiers d'interprétation, pique-nique, 
jusqu'à la fin du mois de juin. Le centre 
est ouvert de 9 h à 17 h. durant les 
week-ends; de 8 h 30 à 16 h 30. en se­
maine. Il est situé entre Sainte-Agathe 
et Saint-Faustm. par le chemin des 
lacs. Renseignements complémentai­
res ou réservations pour groupes : 
819-326-1606. 
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volants, oeuvres d'artistes alle­
mands. Au Planétar ium Dow, 
Jacques Cartier sera présenté 
comme un astronome chevronné, 
et au Chalet du Mont-Roval, LA 
PRESSE racontera Montréal, en 
collaboration avec la Ville. Enfin 
une exposition de peintres naïfs 
allemands et québécois aura Heu 
à la Maison de la Culture Notre-
Dame-de-Grâce, qui sera inaugu­
rée officiellement au mois d'octo­
bre. À la Maison de la Culture de 
Maisonneuve, Francine Larioviè-
re-Robichaud accrochera aux 
murs ses courtes pointes, et dans 
le bassin de l'Aquarium de Mont­
réal, des mini-voiliers seront à 
l'oeuvre. 

Tous les foyers montréalais re­
cevront le programme de ces ré­
jouissances, qui sera également 
disponible dans les bibliothèques 
et les maisons de la culture de 
Montréal. 
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La symphonie 
pathét ique la plus d rô le 

du c inéma! 
Un brillant maestro croit que 

sa femme le trompe avec... 
Tun de ses musiciens! 

Que fa ire? 
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East blues...West blues 
HAMBOURG (AP) — Le chanteur de blues est-allemand Ste­
fan Diestelmann, 35 ans, a annoncé hier à Hambourg où il 

était en tournée qu'il avait décidé de rester à l'ouest et de quitter 
sa Iemme. 

«J'en ai marre des autorités communistes», a-t-il déclaré. Il 
avait reçu l'autorisation de se rendre à l'ouest pour un concert le 
week-end dernier, et cette autorisation venait à expiration mer­
credi. 

Le chanteur a expliqué qu'il n'avait pas à se plaindre de tracas­
series particulières à l'est, mais que les autorités communistes 
nuisairnt au développement de son art. 

Il a obtenu l'asile politique en RFA. 
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LA PRESSE, MONTRÉAL, VENDREDI 15 JUIN 1984 

S P E C T A C L E S 

LciNEMA 
ASTRE (1): «Yentl»: 21:00. «La mort aux 
enchères»: 19:20. 

ASTRE ( 2 ) : «Breakin»: 21:15. «Horculus»! 
19:30. 

ASTRE ( 3 ) : «Deux oiseaux rares»: 21:05. 
«Monsieur Maman»: 19:25. 

ASTRE ( 4 ) : «Les yeux mécaniques»: 
21:20. «La fille du carnaval»! 19:30. 

BEAVER: -Body Talk.: 12:00, 14:25, 

16:50, 19:20, 21:45. «Bella»: 11:00, 

13:30, 16.00, 18:25, 20:50. 

B«RI (1): «Emmanuelle»: 13:30, 15:20, 
17:15, 19:20, 21:15. 

BERRI (2): «Fanny & Alexandre»: 13:15, 
16:50, 20:30. 
BERRI ( 3 ) : «Les dieux sont tombés sur la 
tête»: 13:30, 15 :30, 17 :30 , 19 :30, 
22:00. 

BERRI (4): «Fenêtre sur cour»: 12:35, 
.14:45, 16:55, 19:10, 21:30. 
BERRI (5 ) : «L'été meurtrier»: 13:10, 
15:40, 18:25, 21.00. 
BIJOU «Hurlements d'extase»: 12:00, 
15:20, 18:45, 22:05. «Filles à tout faire»: 
13:00, 16:20, 19:45. «Blonde enflam­
mée»: 14:10, 17:30, 20:55. 
BON A VENTURE (1): « Caligula ». Ven.: 
18:30, 21:15. Du lun. au jeu.: 20:00. 
BONAVENTURE ( 2 ) : «Where the boys 
are». Ven.: 1930, 21:30. Du lun. au jeu.: 
20:00. 

BROSSARD (1): «Yentl». Ven., 18:50, 
21:20. Du lun. au jeu., 20:00. 
BROSSARD ( 2 ) : «Tendres passions». Ven.: 
19:00, 21:30. Du lun. au jeu., 20:00. 
BROSSARD ( 3 ) : «Ghostbusters»: 19:15, 
21:15. 

CARREFOUR (1) (Saint-Jérôme): «Anthro­
pophage»: 19:30. «2019 après la chute 
de New York»: 21:10. 
CARREFOUR ( 2 ) : «Blade Runner.: 19.30. 
«Les inadaptés»; 21:35. 
CARRÉ SAINT-LOUIS: «Rêves de jeunes 
filles volages»: 1 1:30, 14:35, 17:45, 
21:00. «Arrête, je n'en peux plus»-. 12:20, 
15:30, 18:45, 21:55. «Clinique pour soins 
très spéciaux»: 13:30, 16:45, 19:57. 

CARTIER-LAVAL: «Tendres passions». 
Ven., 19:00, 21:30. Du lun. au jeu., 
20:00. 

CHAMBLY: «Le Balafré». Lun., ven.: 
19:30. 

CHAMPLAIN (1) : «Tendres passions». 
Ven., 19:00, 21:30. Du lun. au jeu., 

20:00. 

CHAMPLAIN ( 2 ) : «Faut pas en faire un 

drame». Ven., 19:35. Du lun. ou jeu., 
19:30. «L'homme de la rivière d'argent»: 
21:15. 

CINÉMA V: «Alfred Hitchcock's the Man 
who knew too much»: 19:00. «Silkwood»: 
19:15. «Lolita»: 21:15. «Andy Warhol's 
Frankenstein in 3D»: 21:45. 
CINEMA CRISTAL: «Nana». « Prophecy ». 
«Les enfilades». 

CINÉMA DE MONTRÉAL (1): «Tendres 

passions»: 12:00, 16:40, 21:20. «À nous 
la victoire»: 14:30, 19:10. 

CINÉMA DE MONTRÉAL ( 2 ) : «L'opéra de 

la terreur»-. 15:00, 18:15, 21:35. «La 
course de la mort»: 13:30, 16:45, 20:00. 

CINÉMA DE PARIS: «Beat Street»: 12:40, 

14:50, 17:00, 19:10, 21:20. 
CINÉMA DU VILLAGE: «The Sergeant*: 

19:30. .Streamer*.: 21:30. 

CINÉMA LA CITÉ (1): «Gremlins»: 19:40, 
21:40. 

CINÉMA LA CITÉ ( 2 ) : «Gremlins»: 19:00, 

21:00. 

CINÉMA LA CITÉ (3): «Gremlins»: 18:20, 
20:20. 

CINÉMA RIVE-NORD (1) (Repentigny). 
«YentU: 20:00. 

CINEMA RIVE-NORD: ( 2 ) : «Deux oiseaux 
rares»: 21:15. «Problème moderne»: 
19:30. 

CINÉMATHÈQUE QUÉBÉCOISE: «Le mé­
pris»: 18:35. «On a volé un tram». 
«Mammifères». «The Cot that hated peo­
ple.: 20:35. 

CINÉPLEX (1): «Backstage at the Kirov.: 
13:30, 15:05, 16:40, 18:15, 19:50, 
21:25. 

CINÉPLEX ( 2 ) : «Spinal T a p . : 13:30, 
15:05, 16:40, 18:15, 19:50, 21:25. 
CINÉPLEX (3): -Reuben, Reuben.: 13:15, 
15:20, 17:25, 19:30, 21:35. 
CINEPLEX (4): «Tho Big Chill.: 13:20, 
15:25, 17:30. 19:35, 21:40. 
CINEPLEX (5): ..Puberty Blues.: 13:20, 
15:00, 16:40, 18:20, 20:00. 21:40. 
CINEPLEX (6): «Crackers»: 13:10. 14:55. 

16:35. 18:15. 20:00, 21:45. 

CINÉPLEX ( 7 ) : «Against All O d d s » : 
14:00, 16:30, 19:00, 21:30. 
CINEPLEX (8): -Moscow on the Hudson.: 
13:15, 15:20, 17:25, 19:30, 21:40. 
CINEPLEX (8): -Educating Rita.: 13:15, 
15:15, 17:15, 19 25, 21:35. 
COMMODORE: -La cadence de l'amour.. 
«Amour passionné*. «Paris tél. 666* . 
COMPLEXE DESJARDINS (1): «Hommes 
entre eux*: 12:45, 14:10, 15:35, 17:00, 

18:25, 19:50, 21:15. 

COMPLEXE DESJARDINS ( 2 ) : -Flic, juge 
et bourreau.: 12:30, 16:00, 19:30 «Les 

branchés à St-Tropez»: 14:15, 17:45, 

21:15. 
COMPLEXE DESJARDINS ( 3 ) : «Blonde en­
flammée»: 12:15, 15:40, 19:05. «Filles à 
tout faire»: 13:25, 16:50, 20:15. «Hurle­
ments d'extase»: 14:35, 18:00, 21:20. 
COMPLEXE DESJARDINS (4): «Le crime»: 
12:45, 14:45, 16:45, 18:45, 20:45. 
CONSERVATOIRE D'ART CINÉMATO­
GRAPHIQUE: «Les orphelins»: 19:00. 
«Dersu Uzala»: 21:00 
CRÉMAZIE: «Yentl.. Ven., 19:00, 21:30. 
Du lun. au jeu., 20:00. 
DAUPHIN (1): «Les mots pour le dire*. 
Ven., 19:30, 21:30. Du lun. au jeu., 

20:00. 
DAUPHIN (2 ) : «Stella.. Ven.: 19:30, 

21:30. Du lun. au jeu.: 20:00. 

DECARIE SQUARE (1): «Beat Street»: 

19:05, 21:15. 
DECARIE SQUARE ( 2 ) : -Romancing the 

Stone»: 19:00. 21:00 
DORVAL (1): «Gremlins»: 19:25, 21:30. 

DORVAL ( 2 ) : «Star Treck III»: The Search 
for Spock»: 19:00, 21:00. 

DORVAL (3): «Breakin»-. 18:25, 20:05, 

21:45 
ELYSÉE (1): «La femme tatouée»; 19:30, 

21:30. 
ELYSÉE ( 2 ) : «Et vogue le navire»: 18:50, 
21:20. 
ESPACE 9: «Peter et Elliott le dragon.. 
Ven.: 17:20. «Vivement dimanche.. Du 
ven. au mar.: 19:00. -Led Zeppelin». 
Yen.: 21:15. 

EVE: «Casanova 2»: 10:00, 12.00, 
14:30. 16:50, 19:05, 21 :25. «Little 
French Ma id* : 11:25, 13:40, 16:00, 
18:15, 2030 . 

FAIRVIEW (1): «The Natural*: 18:25, 
21:00. 

FAIRVIEW ( 2 ) : «Greystoke: The Legend of 
Tarzan»: 19 15, 21:30. 
FLEUR DE LYS: «Retour vers I enfer»: 
13.00, 1500, 17:00, 1900, 21:00. 
GREENFIELD (1): «Retour vers l'enfer»: 

19:00, 21:00. 
GREENFIELD (2 } : «Un chien dans un jeu de 
quilles». «La chèvre»: 18:00, 19:45. 
GREENFIELD (3 ) : «Ténèbres». «Joy»-. 
19:15. 

IMPÉRIAL: «Indiana Jones: The Temple of 
doom. : 12.15, 14:35, 16:55. 19:15. 

21:35. 

JEAN-TALON: «Jeux de guerre*. Ven.: 
20:45. Du lun. au jeu : 19:00 «Ou est 
passé mon idole?*. Ven . 19:00 Du lun. 
au jeu.: 21:10. 

KENT (1): -Gremlins.: 19:15. 21:20. 
KENT ( 2 ) : -Gremlins*: 18:15. 20:15. 

L'AMOUR: .Taboo II. 12:00, 14:45, 
17:30, 20:15. «Games Women play.: 

13:30, 16:20. 19:05, 21:50. 

L'AUTRE CINEMA: «AH that jazz / Q u e le 
spectocle commence» 19:00. «Tout ce 
que vous avez toujours voulu savoir sur le 
sexe sans jamais oser le demander.: 
19:15 -La femme flambée»: 21:15. «Pi-
xote la loi du plus faible»: 21:30. 
LAVAL (1): «Indiano Jones: The temple of 
doom.: 19:15, 21:35. 
LAVAL (2): -Gremlins*: 19.05, 21:15. 
LAVAL (3): «Ténèbres». «Joy»; 18:00, 

19:50. 

LAVAL (4): «Retour vers l'enfer.: 19:20. 

21:20. 

LAVAL (5): «Star Treck III: The Legend 

search for Spock»: 19:10, 21:15. 

LOEWS (1): -Gremlins*: 12:30. 14:40, 

16:50, 19:00, 21:15 
LOEWS (2): .Sixteen Candles. 12:15, 
14:05, 16:00, 18:00, 2000 , 22 00. 

LOEWS (3): -Splash.: 12:30, 14:35, 
16:50, 1900, 21:05. 

LOEWS (4): «Greystoke: The Legend of 
Tarzan.: 12:00, 14:15, 16:35, 19:15, 
21.35. 

LOEWS (5 ) : «Terms of Endearment.: 

13:15. 16:00, 18:45, 21:20. 

MASCOUCHE (1): «Le Balafré.: 21:05. 
«École privée*: 19:30. 
MASCOUCHE (2 ) : «Deux oiseaux rares»: 
21:15. «Monsieur Maman»: 19:40. 
MERCIER: «La 4e dimension». Ven.: 
2 | :20. Du lun. au jeu.: 19:35. «Cujo». 
Ven.: 19:35. Du lun. au jeu.: 21:30. 
O D É O N LAVAL ( 1 ) : «Beat Street»: 

19:15. 21:20. 

ODEON LAVAL 12): «Faut pas en faire un 
drame». Ven., 21:45. Du lun. au jeu., 
20:00. «Les évadés du triangle d'or». 
Ven.. 20:00. Du lun. au jeu., 21:40. 
OMEGA (1): «La classe de 1984». Ven.: 

14:55, 18:10, 21:25. Du lun. au jeu.: 
20:50. «Les yeux mécaniques». Ven.: 

13 30, 16:45, 20:00. Du lun. au jeu.: 
19 30. 

OMÉGA ( 2 ) : «On demande une secrétaire 
blonde». Ven., 13:00, 15:20, 17:40, 
20:00, 22:20. Du lun. au jeu., 20:30. 
«Confessions». Ven.: 14 :20 , 16 :40, 
1900, 21:20. Du Sun. au jeu.: 19:30, 

21:40. 

OUIMETOSCOPE: -Et 

del.: 19:30, 21:30. 

d'aimer»: 19:00, 21:15. 
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«Une autre toçon 

OUTREMONT: -Un collège de classe»: 

19:15. «Koyaor.isgats»: 21:30. 
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for Spock»: 13:00, 15:05, 17:05, 19:10, 

21:15. 

PALACE ( 2 ) : «Breakin»: 13:20, 15:00, 

16:40, 18:20, 20:00, 21:40. 

PALACE ( 3 ) : «Rocky Horror picture 
show»: 14:10, 17:35, 21:00. «Shock 
Treatment*: 12:30, 15:55, 19:20. 
PALACE (4): «Texas Chainsaw Massa­
cre»: 13:10, 14:50, 16:30, 18:10, 19:50, 
21:30. 

PALACE (5): «Footloose»: 13:15, 15:15, 
17:15, 19:15, 21:15. 
PALACE (6): «The erotic odventures of a 
supernight»: 13:00, 15:00, 17 00, 19:00, 

21:00. 

PAPINEA.U (1): «2019 après la chute de 
New York»: 12:00, 15:45, 19:30. «Mesri-
ne»: 13:45, 17:30, 21:15. 
PAPINEAU ( 2 ) : «On demande une secre­
taire blonde»: 12:00, 14:15, 16:30, 
1845, 21:00. «Caresses indélicates»: 

13:15, 15:30, 16:45, 20:00, 22:10. 

PARADIS (1): «Tendres passions»: 21:00. 
«Un homme, une femme, un enfant»: 

19:15. 
PARADIS ( 2 ) : «Le Balafré»: 21.05. «Ecole 
privée»: 19:30. 

PARADIS ( 3 ) : «2019 après la chute ae 
New York»: 21:25. «Mesrine»: 19:30. 
PARALLÈLE: «Nathalie Granger.: 19:30 
«Les liaisons amoureuses»: 21:30. 
PARIS (1) (Saint-Hyacinthe): «L'école pri­
vée»; 19:00. «Psychose 2»-. 20:45. 
PARIS ( 2 ) : «Club de plaisir»: 19:00. 
«Fantaisies des sens»: 20:15. «Patricia, 
Valeria, Anna et les outres»: 21:20. 
PARISIEN (1): «Once upon a time in Ame­
rica»: 12:50, 15:40, 18:25, 21:10. 
PARISIEN ( 2 ) : «Je sais que tu sais»: 

12:40, 14:30, 16:20, 18:10. 20 :00, 

21:55. 

PARISIEN ( 3 ) : «Rue Cases-nègres»: 

13:10, 15:10, 17:10, 19:10, 21:15. 

PARISIEN (4): «Jamais avant le mariage»: 

13 45, 15:45, 17:45, 19:45, 21.45. 

PARISIEN (5): «Une jeunesse»: 13:20, 

15:20, 17:20, 19:20, 21:20 

PLACE DU C A N A D A : «Ghostbusters»: 

19:15, 21:15. 

PLACE LONGUEUIL (1): «Emmanuelle»: 

19:20, 21:10. 
PLACE LONGUEUIL ( 2 ) : «Faut pas en fai­
re un drame»: 21:25. «Être ou ne pas 
être»: 19:30. 
PLACE VILLE-MARIE (1): «The natural.: 

13:30, 16:10, 18:50, 21:00. 

PLACE VILLE-MARIE (2 ) : «Carmen»: 

12:25, 14:15, 16:05, 17:55, 19:45, 
21:35. 

PLAZA ALEXIS-NINON (1): «Romancing 
the Stone»: 19:00, 21:15. 
PLAZA ALEXIS-NIHON ( 2 ) : .Rear Win­
dow.: 21:25. «Vertigo»; 19:00. 
PLAZA ALEXIS-NIHON ( 3 ) : «Fanny and 
Alexander*: 20:00. 

RIO (1): «Virilité bionique». «Fantasmes 
interdits». «Fille brûlante». Von. à compter 
de 13:00. En sem.r à compter de 19:00. 
RIO ( 2 ) : «La classe de 8 4 . «La chasse». 
Ven., à compter de 13:00. En sem., à 
compter de 19:00. 

SAINT-DENIS ( 2 ) : «J'ai vécu 2 fois»: 
19:35. «Cimetière des morts vivants»: 
17:55, 21:15. 

SAINT-DENIS (3): «Les branchés à St-Tro­
pez»: 18:15, 21:15. «Brigade anti-gang­
sters»: 19:50. 

SEVILLE: -Rebel without o cause»: 19:15. 
«The Rocky horror picture show»: 21.30. 
«The Jade Pussycat»: 23:45. 
VERDUN: «Jeux de guerre». Ven.: 21:30. 
Du lun. au jeu.: 19:45. «Ou est passé mon 
idole?». Ven.: 19:45. Du lun. au jeu.: 

21:45. 
VERSAILLES (1): «Retour vers l'enfer». 

19:15, 21:15. 
VERSAILLES ( 2 ) : «Un chien dans un jeu de 
quilles». «La chèvre»: 18:00, 19:40. 
VERSAILLES ( 3 ) : «Ténèbres». «Joy»: 

19:15. 
V1LLERAY: «Emmanuelle». Ven.: 1930, 
21:30. Du lun. au jeu.: 20:00 
WESTMOUNT SQUARE: «Once upon a 
time in America»-. 18:15, 21:00. 
YORK: .Streets of Fire»: 12.30, 14:20, 

16:10, 18:00, 19:50, 21:40. 

LCiNÉ-EARCS_ 
CINE-PARC MONT SAIKT-HsLAIRE (1) 
(autoroute 20, sortie 1 15). «Cimetière des 
morts vivants». «Force de frappe». «Kèo-
ma»: 19:00. 
CINÉ-PARC MONT SAiNT-HILAIRE ( 2 ) : 
«Les branchés à St-Tropez». «Amour inter­
dit». «Brigade anti-çjangsters»: a compter 
de 19:00. 

CINÉ-PARC SAINT-EUSTACHE (1): «Ci­
metière des morts vivants». «Mon nom est 
mafioso». «Force de frappe»: à compter 
de 19:00. 

CINÉ-PARC SAINT-EUSTACHE ( 2 ) : «Les 
branchés a St-Tropez». «Montagne du 
dieu cannibale». «Amour interdit»: à 
compter de 19:00. 

C I N É - P A R C SA INT-EUSTACHE ( 3 ) : 
«2019 après la chute de New York». «La 
balance». «La mort au bout de la route»: 
à compter de 19:00. 

CINÉ-PARC SAINT-EUSTACHE (4): «Rete­
nez-moi ou je fais un malheur». «Un |Ouet 
dangereux». «Salut l'ami, odieu trésor»: à 
compter de 19:00. 

C I N É - P A R C SA INT-EUSTACHE ( 5 ) : 
«Blâme it on Rio». «Unfaithfuliy yours». 
«Mister Mom»: à compter de 19:00. 
CINÉ-PARC DE REPENTIGNY (1): «Cime­
tière des morts vivants». «Brimstone pierre 
qui tue»-. «Force de frappe»: à compter de 
19:00. 

CINÉ-PARC DE REPENTIGNY ( 2 ) : «Les 
branchés à St-Tropez». «Montagne du 
dieu cannibale». «Amour interdit»: à 
compter de 19:00. 

CINE-PARC DOLLARD (1): «Gremlins». 
• Superman III»: 19:30. 
CINÉ-PARC DOLLARD ( 2 ) : «Srar Treck III: 
The Search for Spock». « Staying Alive »: 

19:30. 
CINÉ-PARC DOLLARD ( 3 ) : «Romancing 
the Stone». «Two of a kind»: à compter de 

19:30. 
CINÉ-PARC DOLLARD (4). «Once upon a 
time in America». «Hell night»: à compter 

de 19:30. 
CINÉ-PARC ODÉON (1) (Transconadien-
ne, sortie Saint-Bruno 98). Ven., «La 4e 
dimension». «Cu|0». «Elle». En sem., «La 
4e dimension». «Cujo»: à compter de 

19:00 

CINÉ-PARC ODÉON ( 2 ) : Ven.: «Jeux de 
guerre». «L'onnée de tous les donaers». 
«Le choc des Titans». En sem.: «Jeux de 
guerre». «L'année de tous les dangers»: à 
compter de 19:00. 

CINE-PARC B O U C H E R VILLE (1) (Transca­
nadienne, sorte 95): Ven.: «L'opéra de la 
terreur». «La course de la mort». «Le» trois 
diables». En sem.: «L'opéra de la teneur». 
• La course de la mort»: à compter de 
19:00. 

CINÉ-PARC B O U C H E R V I L L E ( 2 ) : Ven.: 

«Faut pas en faire un drame». «L'homme 
de la rivière d'argent». «Le compliments 
de l'auteur». En sem.: «Fout pas en faire 
un drame». «L'homme de la rivière d'ar­
gent: à compter de 19:00. 
CINÉ-PARC C H A T E A U O U A Y (1). Ven.: 

«Ghostbusters». «Where the boys are». 
«The Survivers» En sem.: «Ghostbusters». 
«Where the boys are»: à compter de 
19:00. 

CINÉ-PARC C H A T I A U G U A Y ( 2 ) : Ven.: 

«Jeux de guerre». «La mort aux enchè­
res». «Le choc des Titans». En sem.: «Jeux 
de guerre». «La mort aux enchères»: à 
compter de 19:00. 

C I N E - P A R C CHATtAUGUAY (3): Ven.. 
«Faut pas en faire un drame». «L'homme 
de la rivière d'argent». «Les compliments 
de l'auteur». En sem.. «Faut pas en faire 
un drame». «L'homme de la rivière d'ar­
gent»: à compter de 19:00. 
CINÉ-PARC S A I N T - M A T H I E U (1) (route 

15 sud, vers Ptattsburg, sortie 38) V«n.: 
«Les bronches à Soint-Tropez». «Un amour 
interdit». «Moto massacre». En sem., «Les 
branches a Saint-Tropez». «Un amour in­
terdit»: à compter de 1°:00. 
CINE-PARC L A V A L (1) (Autoroute des 

Lauren tides, sortie 14). Ven.: «L'opéra de 
la terreur». «La course de la mort». «Les 
trois diables». En sem.: «L'opéra de la ter­

reur». «La course de la mort»: à compter 

de 19.00. 

CINÉ-PARC LAVAL ( 2 ) : Ven.: «La 4e di­
mension». «Cujo». «Elle». En sem., «La 4e 
dimension». «Cujo»: 6 compter de 19:00. 
CINl-PARC LAVAL ( 3 ) : «Faut pas en foi­
re un drame». «Embrasse-moi, je te 
quitte». «Être ou ne pas être». En sem.: -
«Faut pas en faire un drame». «Embrasse-
moi, je te quitte»: à compter de 19.00. 
CINÉ-PARC LAVAL (4): Ven.: «Jeux.de  
guerre». «L'année de tous les dangers». 
«Le choc des Titans». En sem.: «Jeux de 
guerre». «L'année de tous les dangers•: à 
compter de 19:00. 

CINE-PARC VAUDREUIL (1) (Tronscono-
dienne, vers Toronto, sortie 2). Ven.: «La 
4e dimension». «Cujo». «Elle». En sem.: 
«La 4e dimension». «Cujo»: 6 compter de 

19:00 

C I N É - P A R C VAUDREUIL ( 2 ) : Ven . : 
«L'opéra de la terreur». «La course de la 
mort». «Les trois diables». En sem.: • 
«L'opéra de la terreur» «Lo course de fc» 
mort»: 6 compter de 19:00. 
CiMÉ-PARC SAINT-JÉRÔME (1): Ven.: 
«La 4e dimension». «Cujo». «Elle». En 
sem..- «La 4e dimension». «Cujo»: à comp­
ter de 19:00. 

CINÉ-PARC SAINT-JÉRÔME ( 2 ) : Ven.: 
«L'opéra de la terreur». «La course de la 
mort». «L'enfor en 4e vitesse»: à compter • 
de 1900. 

LBANSE 
PLACE DeS ARTS (Salle Wilfrid-Pelletier) 
— Le Ballet de Hambourg. Programme: 
«Lo Troisième Symphonie de Mahler»: 
20:00. 

TANGENTE DANSE ACTUELLE (30/ o., 

Sainte-Catherine) — Michel Angers, An-

dréanne Boutin, Jacinthe Giroux, Roger 

Gosse!in, Normand L'Écuyer, Isobelle Pou-

lin et Claire Samson, 20:30. 

ÉCOLE UNDA RABIN DANSE MODERNE 

(372 o., Ste-Cotherine, local 324) — Cho­

régraphies des étudiants et professeurs-. 
20:30. 

SALLE ANDRÉ-MATHIEU (475, bout, de 
l'Avenir, Laval) — Élèves de l'école supé­
rieure des Ballets-Jazz de Montréal: 20:00. 

LTHÉATBEZZ 
LA POLONAISE (57 e., Prince-Arthur) — 
• Painted Room», de Marc Hoas, 20:00. 
SALLE FRED-BARRY (4353 e., Sainte-Ca­
therine) — «Je ne t'aime pas», de Louise 
Roy et Yves Desgognés, 20:30. 
LA LICORNE (2075, Samt-Lourent) - — 
«Ne blâmez jamais les Bédouins», de 
René-Daniel Dubois. Du mar. au dim., 

21:00. 
L'ESKABEL (1237, Sanguineî) — Fugue en 
mort mineure», de Mkhelle Allen. Du mar. 
au sam., 20-30. 

ÉCOLE NATIONALE DE THÉÂTRE (Salle 
André-Pogé, 360 e.. Laurier) — «Les gros 
oiseaux: premier envol», de Michel Gar-
neau. Du mar au dim., 20.30. 
CAFE-THEATRE QUARTIER LATIN (4303, 
Saint-Denis) — «La Locandiera», de Carlo 
Goldoni. Du mar. au dim., 22:00. 
ESPACE LIBRE (1945, Fullum) — «Les mil­
le et une nuits», de Jean-Pierre Ronfard-
Jeu., minuit. Ven., 21:00, minuit. Sam., 
21:00, minuit. 

THÉÂTRE MÉRIDIEN (Hôtel Méridien, 
Complexe Desjardins) — «Mad in Cana­
da». Comédie à sketches. Du mar. au ven., 
20:30. Sam., 20:00, 22:30. Dim., 14:30 
DÎNER-THÉÂTRE LES MASQUES (Hôtel Ré­
gence Hyatt, 777 University) — «Relative- • 
ly Speaking », do Rob Roy, Kirsten Bisho­
pric, Philip Spenskley et Una Kay. Mer., 
jeu., ven., sam., dim., 19:00. 
LE GROUPE DE LA VEILLEE (550. Atwater) 
— «Miracle de la rose», de Jean Genet. 
Du mer. au dim., 21.00. 
CENTAUR (453, Saint-Francois-Xavier) — 
« Glorious Mud», de Bartley Bard. Du mar. 
au ven., 20.00. Dim., 19:00. Mat., sam., 

14:00. 
THÉÂTRE DE L'ILE ( 1, Wellington, Hull) — 
• Huit femmes», de Robert Thomas. Du 
mar. au ven., 20:30. Sam.. 19:00, 22:00. 
CENTRE NATIONAL DES ARTS (Théâtre. 
Ottawa) — «The Dining Room». de A.-R. 
Gumey, 20:00. 

CAFÉ-THÉÂTRE LA BELLE EPOCMJE (19. 
St-Laurent, St-Ttmothée, 1-373-3262) — 
«N'te promène donc pas toute nue». Avec 
Héiène Mondoux, Michel Maurice et Luc 
Bhère. Du mer. au ven., 21:00. Sam., 
20:00, 22:30. Dim., 19:30. 
THÉÂTRE LA RELEVE A MICHAUD (Saint-
Mathieu de Beloeil, Autoroute 20, sortie 
105, 514-464-0039) — «Honorius un 
jour, Honorius toujours», de Marie-Thérèse 
Quinton. Du mar. au ven., 2T.00 Sam., 

19:00, 22:30. 
TWÉÂTRE OU CHENAL-OU-MCXNE (1645, 
chemin du Chenal-du-Moine, Sainte-Anne-
de-Sorel, 743-8446) — «Joyeuse Pâ­
ques», de Jean Poiret. Du mar. au ven., 
20:30. Sam., 21:00 

THÉÂTRE DE SAINT-OURS (2555, Rang 
sud du Ruisseau, Saint-Ours-sur-Richelieu, 
785-2732, 785-2053) — «Le château des -
fantasmes», de Francine Charland. Du 
mar. au sam., 20:30. 
AUBERGE NATIONALE (185, Jacques-
Cartier nord. Saint-Jean) — « Waiter », de 
Pierre Leçjcre Jeu., ven., sam., 2 TOO 
THÉÂTRE DU PERCE-REVE (9, rarg Anctil, 
Victoriaville) — «Double jeu», de Robert 
Thomas Jeu , ven., sam., 20-30. 
THÉÂTRE DU GRAND DERANGEMENT 
(30, Saint-Stonislas, Quebec) — «Ham-
let», de Jules Lcfcrgucs. Mer., |eu., ven., 
dim., 21:00. Sam., 19:30, 21:30. 
L'ACIER (Sortie 158. autoroute 30, Con­
trecoeur) — «T'sé veux dire». Avec Jac­
queline Payette, Rèjeon Wagner et Véroni­
que Pinette: 20:30. 

LVAEÎÉTÉ& 
CAFÉ D€ LA PLACE (Place des Arts) 
« 1900». Avec Monique Leyroc. Du lun. au 
sam., 20:30. 

SPECTRUM (318 o., Ste-Catherine) — The 
Nylons: 20:00. 

CLUB SODA (5240, av. du Parc) — Louise 
Portai: 22:OC. 

CAFÉ THÉUÉME (311 e., Ontano) — 
Pieae Lafontoine et son groupe de jazz: 
21:00. 

LA MANSARDE (3225 e., boul. Gouin) — 

Le groupe Stormbringer, 21 00. 
LE GRAND BOCK (893 o., Sainte-Catherv-

ne) — Kysum, 20.00 

LE GRAND CAFÉ (1720, Saint-Denis) — 

Skid Row, 21:30. 
LE RISING SUN (1) (286 o., Sainte-Cathe­
rine) — Big Marna Thornton et Big Moos 
Walker à compter de 21.00. 
L'AIR DU TEMPS (191 o., Saint-Paul) — 
Ivan Symonds, de 17:00 à 20:00. Tria 
Ming: à compter de 21:30. 
I f BISTRO D'AUTREFOIS (1229, St-Hu-
bert) — Bruno Anselmo: 21:30. Virginie 
Rigoine: 23:30. 

AUX DEUX PIERROTS (104 e., Saint-Paul) 

— Clk et Louis Monn: 20:00. 
PIERROT LA BIÈRE (114 e., St-Poul) — Ju­
les La voie et Serge Poirier: 20:00. 

LE POURQUOI PAS (500 e.. Rachel) — -
Bob Walsh 21-00 

CAFE-TWEÂTRE ZOO (3699, Saint-Lau­
rent) — Pierrot Fourrier chante Brel. Du 
jeu. au dim., 21:00. 

LE JAZZ BAR (169 e., Ontario) — Michel 
Du beau, Charles Duncan, Skip Bay et Fred 
Henke, à compter de 21 00 
BONAVENTURE HILTON INTERNATIO­
NAL (Le Portage, 1, Place Bona venture) — 
Atlantis. Mar., mer., jeu., 21:30, 2 > 3 0 . " 
Ven., sain., 22:00, minuit. 
CHEZ MARC GfiJNAS (54 o., St-Jacques) 

— Gilles Bemier, Anne-Mane Gélinas, 
Gilbert Gélinas, Jonny et Mogali Londré 
(en alternance) Du mer. au sam., de 
20:30 à 1-30. (en orternance). 

CAr t BAROQUE (Hotel Le Reine Eliza­
beth) — Le groupe Butterfly. Du mer. ou 
dim 20:30, 21:30. 

THÉÂTRE M O i S O N (St-Charievsur-Richer 
lieu) — Daniel Lemire, Pierre Verville, 
Jean-Yves Bonno et Jacques Villeret: à 
compter de 20.30. 
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n-Paul II surprend en prenant 
e parti des femmes et en semant 

• Il 

jiniversity 

i 

doute sur le système bancaire 
# 

photolaser PC, LA PRESSE 

Hans Kung, théologien suisse, s'en est de nouveau pris au 
pape, déplorant qu'il n'aborde pas les questions controver-

Hans Kung accuse 
le pape d'éviter 
la controverse 

Où, mieux qu'en Suisse, le souverain pontife pouvait-il pas-
^i'.revue un groupe de gardes suisses, ces coloré gar­

ions pontificaux dont le costume est à l'origine d'un cana-

dianisme : le « suisse » nom que Ton donne au Québec au 
tamia rayé. 

1 photolaser UPI, LA PRESSE 

^ S . W H S E L N , Suisse ( A F P ) 
Le pape a surpris jeudi 

i- protestants suisses par son 
m>iïnro a l'égard du rôle de la 

ÇpiTUï]e dans l'Kgli.>»e et il s'est at­
taqua* fje front à une autre ques-
Oon-cfui'préoccupe beaucoup tous 
tes ÛetVètes : l'argent et les ban­
ques.'. . 

.•Rencontrant à Kehrsatz, près 
berne, les dirigeants de la 

eOmjn\)nauté de travail des Égli-
;fto€ucBretiennes, qui réunit catho­
liques v\ plusieurs Églises réfor-
làrée?. Jean-Paul II leur a dit qu'il 
faltait se demander sérieusement 
si la femme a déjà, dans l 'Église 
et la société, la place que Dieu a 
prévu pour elle et si sa dignité et 
ses droits sont reconnus de façon 
satisfaisante. 

Mme Margrit Stucky-Schaller, 
représentante de la Fédération 
de l ' É g l i s e protes tante , dont 
l'intervention avait été à l'origine 
de cette mise au point du pape, a 
déclare à la radio suisse romande 
quel le ne s'attendait pas à une 
prise de position aussi novatrice. 

Après une visite de courtoisie 
au Conseil fédéral, au palais de 
Lohn, près de Berne. Jean-Paul 
I I . grand amateur de randon­
nées, a pu se détendre à bord de 
son hélicoptère en regardant les 
bel les régions montagneuses qui 
défilaient, à ses pieds alors qu'il 
volait vers Flueli, au coeur de la 
Suisse profonde, patrie de saint 
Nicolas de Flue, hermite célèbre 
du XV* siècle et patron de la 
Suisse. 

Sécurité 
Sur place, quelque 11 000 per­

sonnes l 'attendaient au milieu 
d'une prairie, alors que des poli­
ciers, armés de fusils mitrail­
leurs et de jumelles, apparemm­
ent beaucoup plus nombreux que 
la veille et l 'a\ant-veille, parcou­

raient le village avec des chiens-
loups et grimpaient sur les toits 
des maisons. 

L'arr ivée du pape a fait oublier 
la tension née de ces mesures de 
sécurité très voyantes et son ac­
cueil s'est déroulé dans une am­
biance bon enfant. 

Détendu et très souriant, le 
pape n'en a pas moins lancé une 
mise en garde très claire concer­
nant lune des premières indus­
tries de ce pays de banquiers : 
L'argent. 

« En tant que société démocra­
tique, veillez attentivement à tout 
ce qui se passe dans le puissant 
monde de l 'argent » , a-t-il dit. 
• Le monde de la finance est aus­
si un monde humain, notre mon­
de, soumis à la conscience de 
tous. Pour lui aussi, il y a des 
principes éthiques. Veiilez sur­
tout à ce que vous apportiez une 
contribution au service de la paix 
du monde, avec votre économie 
et vos banques, et non une contri­
bution — peut-être indirecte — à 
la guerre et à l'injustice » . 

Par ailleurs, il a rappelé aux 
Suisses une exhortation de saint 
Nicolas dont il venait de visiter la 
maison : - Ne repoussez pas trop 
loin vos frontières » . Il leur a de­
mandé de s'ouvrir au monde ex­
térieur, de ne pas hésiter à regar­
der par-dessus les frontières. 

Enfin, il a lancé un nouvel ap­
pel en faveur de la paix, décla­
rant que, dans la situation actuel­
le, il n'y a aucune autre solution 
que le dialogue, l'équilibre des in­
térêts et des accords équitables. 

À l'issue de la messe, Jean-
Pau! I î devait se rendre, toujours 
par la voie des airs, à Sachseln, 
pour prier devant le tombeau de 
saint Nicolas de Flue, puis à Ein-

sieden où il devait passer la nuit. 

Einsieden est le siège d'une an­
cienne abbaye bénédict ine, le 
plus grand sanctuaire du pays. 

Aucun progrès sur 
l'unité des chrétiens 
Par ailleurs, selon les observa­
teurs, rien n'a été accompli quant 
à un r a p p r o c h e m e n t sur des 
points de doctrine, lors des entre­
tiens du souverain pontife avec 
les digireants de l 'Eglise réfor­
mée suisse, instigatrice de la rup­
ture avec Rome, au 16e siècle. 

Pourtant, s'entend-on à dire, le 
pape a v a i t eu une r encon t r e 
d'une rare cordial i té avec uin 
groupe de contact catholique-pro­
testant. Il a incité ses interlocu­
teurs à ne pas couper les ponts : 
« Je voudrais vous encourager à 
poursuivre votre dialogue théoio-
gique et même à l'intensifier. Je 
souhaite vous encourager à ren­
forcer vos efforts pour une action 
pastorale commune. » > 

Un pasteur protestant, Rein-
hard Custer, qui était présent à 
cette rencontre, a d'ailleurs ad­
mis qu'un tel contact aurait été 
proprement impensable il y a une 
dizaine d'années seulement. « La 
division a été surmontée, même 
si ce n'est pas encore l'unité, » a-
t-il laissé entendre. 

Même si Jean-Paul II a rejeté 
un appel réformiste en faveur de 
l'institution de l'eucharistuie en 
commun pour les deux Églises, 
un leader réformiste a affirmé 
que « quelque chose de décisif 
pour le climat oecuménique s'est 
produit. » 

Quoiqu'il en soit, le pape a été 
d'autant bien accueill i qu' i l a 
rendu hommage au « pouvoir e t 
au dynamisme » des réforma­

teurs suisses du 16e siècle Hyul-
drych Zwingli et Jean Calvin, af­
firmant que « plusieurs éléments 
de leur théologie et de leur spiri­
tualité continuent de nous lier. » 

TORONTO ( A F P ) — Le théologien suisse Hans Kung a accusé le 
1 pape Jean-Paul II d'éviter soigneusement, au cours de ses voyages 

à l'étranger, toute confrontation avec les catholiques opposés a la ligne 
officielle de l 'Église sur le divorce, le rôle des femmes dans l 'Église, le 
mariage des prêtres ou l'oecuménisme. 

Ceux qui vont rencontrer Jean-Paul I I en Suisse « ne lui poseront pas 
de questions trop courageuses sur la sexualité, » a assuré le théologien 
à Toronto, où il a été fait mercredi doctor honoris causa de la faculté de 
droit de l'université de la ville. Il est actuellement responsable de l'Ins­
titut pour les recherches oeucuméniques de l'Université de Tubingen 
( R F A ) . 

Évoquant le prochain voyage de Jean-Paul I I au Canada, Hans Kung, 
dont les travaux ne sont pas reconnus par le Vatican, a estimé que les 
évéques canadiens « qui sont considérés parmi les plus ouverts au mon­
de » , éviteront d'aborder les questions controversées. 

Quatre des animateurs permanents du Carrefour : Jean-Yves Cédillot, Linda Murphy, 
Ginette Brisson et Laurette Robillard. photo Pierre Lolumière, LA PRESSE 

Au Carrefour, on combat 
la solitude et le désespoir 

I 
t 

L'auteur d'Au nom de Dieu cite le 
fasciste Licio Gelli comme étant lë 
présumé assassin de Jean-Paul 1er 

LONDRES ( A F P ) - Licio 
Gelli, le fondateur fascisant 

de la loge maçonnique P-2 (Pro­
pagande 2) , est « en tête de la lis­
te » des personnes que David Yal-
lop. auteur du livre Au nom de 
Dieu, accuse d'avoir assassiné ou 
fait assassiner le pape Jean-Paul 
1er en septembre 1978 

Licio Gelli, arrêté à Genève en 
septembre 1982, évadé de sa pri­
son en août 1983, et qui, a affirmé 
jeudi David Y a l l o p , au cours 
d'une conférence de presse à 
Londres, vit aujourd'hui dans un 
ranch à quelques kilomètres au 
nord de Mon tev ideo , est « au 
coeur de la conspiration. » 

Dans son livre, publié jeudi si­
multanément en Grande-Breta­
gne, en France, en Suède, en Al­
l e m a g n e f é d é r a l e et dans 
plusieurs pays d'Amérique lati­
ne. David Ya l lop soutient que 
Jean Paul 1er, mort le 28 septem­
bre 1978 après 33 jours de pontifi­
cat, a été empoisonné. Il nomme 
même les six personnes, qui ont 
toutes eu des liens avec le Vati-

•çanja un moment ou un autre de 
^ ê ç » vie, qu'il soupçonne d'avoir 

- « i n d n ' c o m m i s , du moins com­
mandité cet « dssassfciat • . Offi­

c i e l l e m e n t , le pape est mor t 
d'une crise cardiaque. 

Au cours de sa conférence de 
presse David Yallop a par ail­
leurs estime que les démentis pu­
bliés par le Vatican quant à un 
éventuel empoisonnement du 
pape n'ont aucune valeur. Au mo­
ment de l'affaire Roberto Calvi, 
ancien directeur de la Banco Am-
brosiano retrouvé pendu sous un 
pont de Londres en juin 1982, a-t-
il déclaré en substance, le Saint-
Siège avait démenti off iciel le­
ment l ' e x i s t e n c e d'un l ien 
quelconque entre la l ' I O R (la 
banque du Vatican) et la Banco 
Ambrosiano. Or, a-t-il ajouté, « le 
Vatican était au contraire telle­
ment implique dans cette affaire 
qu'il a dû payer $250 millions 
pour s'en sortir. » 

Manipulation 
Le Vatican, a-t-il affirmé, a or­

ganisé une « manipulation des 
médias • qui a permis d'étouffer 
ceux qui voulaient, à l'époque de 
la mort du pape, faire connaître 
leurs soupçons. L'auteur a indi­
qué qu'il avait commencé lui-
même a avoir des doutes sur les 
circonstances de la mvjrt de Jean-

I 4 > » M » i W «w- . * • • i 

Paul 1er après avoir reçu une 
lettre, fin 1980. dans laquelle la 
thèse de l'empoisonnement était 
avancée. Après tTois ans de re­
cherches complémen ta i r e s , il 
s'affirme « convaincu à cent pour 
cent de la réalité de cette thèse. 

Attaqué à plusieurs reprises au 
cours de ce t te confé rence de 
presse parce que plusieurs des té­
moins de son livre se sont rétrac­
tés depuis, ou affirment qu'ils ne 
l'ont jamais rencontré, ou encore 
parce qu ' i l n ' appor te aucune 
preuve sérieuse pour étayer ses 
accusations, David Yallop a ré­
ponse à tout. Selon lui, les té­
moins se rétractent parce qu'ils 
ont peur de la puissance d'une 
institution, l 'Égl ise catholique, 
vieille de 2,000 ans. Il ne cite pas 
ses sources pour les protéger et 11 
répond, à qui met en doute les dé­
clarations dont il se sert dans son 
livre, qu'il a tous les enregistre­
ments nécessaires pour prouver 
sa bonne foi, et qu'il est prêt à 
s'en servir devant les tribunaux. 

Le livre, a révélé la maison 
d'édition, a été tiré pour cette 
première mise en vente, À un 
demi-million d'exemplaires. 

S ta t ion de m é t r o L o n -
gueuil. À l'entrée du « Car­

refour L e Mout ie r » , cen t re 
d'écoute pour personnes en dif­
ficulté, un jeune homme s'as­
seoit, sans mot dire. 

PIERRE BELLEMARE 

Les permanents du Carrefour 
ont tôt fait de l'apercevoir. Cet­
te jeune personne, l'oeil hagard, 
s'enferme dans son mutisme. 
Tout autour, d'autres étalent 
leurs problèmes, individuelle­
ment, devant les « spécialistes » 
du Carrefour. 

Au bout de quelques instants, 
on se rend compte que l'étrange 
visiteur dort d'un profond som­
meil. Impossible de le réveiller. 
Les craintes s'avèrent fondées 
et, sans plus tarder, on fait ap­
pel à un médecin, tout près de 
la Une ambulance est en route. 

On apprendra plus tard que le 
jeune homme a été sauvé d'une 
mort certaine après avoir ab­
sorbé une quantité excessive de 
médicaments, lesquels avaient 
d'ailleurs été obtenus dans le 
voisinage du Carrefour. 

Un dernier espoir 
« Si cette personne a cru bon 

de venir au Carrefour aussitôt 
après avoir avalé ces médica­
ments, c'est qu'elle avait cons­
ervé un certain espoir. De fait, 
on l'a sauvée d'une triste fin » , 
explique en entrevue M m e Co­
lette Charette, l'une des neuf 
permanentes du centre. 

M m e Chare t te met depuis 
quatre ans au service des visi­
teurs du Carrefour ses talents 
de travailleuse sociale. Elle qui 
oeuvrait dans les institutions du 

« — 

réseau des Af fa i re s sociales 
préfère, et de loin, le contact 
très personnel que lui offre la 
clientèle du Carrefour. « Une 
véritable communion » , d'affir­
mer Mme Charette. 

C'est précisément l 'objectif 
poursuivi par cet o rganisme 
sans but lucratif mis sur pied 
par l'ex-évéque de Saint-Jean, 
maintenant retraité, Mgr Jean-
Marie Coderre, qui était d'ail­
leurs présent, le 28 mai dernier, 
à la fête du 15e anniversaire de 
fondation, qui réunissait la ma­
jorité des anciens du centre. 

L e C a r r e f o u r , selon M m e 
Charet te , a sauvé plusieurs 
vies. Il a surtout largement con­
t r ibué à r edonne r e s p o i r à 
nombre de gens qui se voyaient 
acculés à un cul-de-sac émotive-
ment, psychologiquement, so­
cialement et, va sans dire, éco­
nomiquement. 

« Une chance que j e me sois 
arrêté ici. J'ignore ce que j 'au­
rais pu faire » , a avoué un hom­
me enragé après une attaque en 
règle contre les institutions pu­
bliques et la société en général. 

« O n l'a laissé jurer. 11 a crié 
son dégoût, sans interruption. 
Puis il s'est calmé. Souvent, no­
tre rôle est essentiellement non 
verbal. 

M . Albert Doucet, directeur 
du Carrefour depuis plus d'un 
an et ex-directeur de la polyva­
lente Gérard-Filion, maintenant 
à la retraite, a fait savoir qu'on 
avait reçu environ 10 000 per­
sonnes en 1983. 

Des âmes en peine qui, en une 
ou plusieurs occasions, se sont 
confiées, en toute liberté et en 
toute confiance, aux perma­

nents et aussi à la vingtaine de 
bénévoles qui les assistent. Sans 
compter le travail de Jean-Yves 
Cédillot, un prêtre qui donne 
beaucoup de son temps au Car­
refour. 

« De tous temps, il y a eu un 
prêtre dans l'équipe du Carre­
four ; plusieurs personnes insis­
tent pour rencontrer un minis­
tre du culte » , a obse rvé M . 
Doucet. 

Emploi et immigration 
« Ains i , au Car re four , ces 

gens expriment leur trop plein 
d'émotions, poursuit Mme Cha­
rette. Par la suite, les faits ap­
paraissent et ce sont eux-mê­
mes qui sont les mieux placés 
pour définir la ou les solutions. » 

C'est vrai pour les dépressifs, 
particulièrement nombreux à 
s'adresser au Carrefour. C'est 
vrai pour les toxicomanes et les 
alcooliques. C'est vrai pour les 
familles monoparentales. C'est 
vrai pour les assistés sociaux. 
C'est vrai pour les ex-prison­
niers ou ceux qui bénéficient 3 
d'une libération conditionnelle. '« 
C'est vrai pour tous et chacun £ 
d'entrer eux. 

Ce n'est plus vrai, par contre, 
pour les immigrants et les per­
sonnes en quête d'emploi, qui * 
forment à peu près le quart de \ 
la clientèle. Le Carrefour offre } 
un service d'aide aux nouveaux , 
arrivants pour les guider vers 
les organismes et personnes-
ressources appropriés. 

De la même façon, le Carre- , 
four dispense un service d'ex- * 
tension de la main-d'oeuvre à X 
l'intention des personnes aux 
prises avec un problème d'inté­
gration au marché du travail. 

%— 
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SUR L'ILE JÉSUS CET ÉTÉ I 
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26 camps de jour 
pour les jeunes 
mm Costumes comme ils le seront au cours dos prochaines semaines, 
W des animateurs ont donné, hier, un aperçu des nombreuses activi­
tés qui se dérouleront dans les parcs de l'île Jésus cet été. 

JEAN-PAUL 
CHARBONNEAU 

La démonstration a eu lieu sur l'agora de l'hôtel de ville de Laval, 
devant une centaine de jeunes qui, avec des milliers d'autres, profite­
ront des parcs communautaires et prendront part aux camps de jour 
organisés par le Service municipal des loisirs. 

i i 

Du 25 juin au 17 août, la Commission de transport de Laval assurera 
gratuitement les déplacements de tous ces jeunes et de leurs moniteurs 
à travers la ville. Pour profiter de cette offre en vigueur du lundi au 
vendredi, entre 8 h 30 et 16 h 30, un jeune n'aura qu'à présenter sa carte 
de membre d'un camp de jour. 

Le responsable des loisirs de plein air pour les jeunes dans les parcs, 
Serge Lord, a annoncé que les activités estivales se termineront par 
une fête champêtre grandiose, le 17 août, au Centre de la nature. 

FESTIVAL 

D'AUBAINE 
CAPLAN-DUVA 

Les jeunes de 6 à 14 ans auront à leur disposition 19 parcs communau­
taires à travers la ville. Ceux-ci ouvriront le 25 juin les activités au­
ront lieu du lundi au vendredi entre 9 h et midi et de 13 h à 16 h durant 
huit semaines. 

Quant aux camps de jour, ils se tiendront à 26 endroits différents. À 
mi-chemin entre le; parc communautaire et le club de vacances, le 
camp de jour offrira aux jeunes de 6 à 14 ans un noveau concept de 
loisirs estivaux, assurant notamment l'encadrement nécessaire et per­
mettant le repas du midi sur place, chaque enfant apportant son lunch. 
Ces camps seront ouverts chaque jour de la semaine, beau temps mau­
vais temps. 

Un camp musical 
au Village des arts 

Quelques événements spéciaux viendront ensoleiller davantage les 
nombreuses activités, comme des sorties au lac des Sables, au parc de 
la Yamaska, à la Pointe-Marie (Magog) , à la plage du Long-Sault et au 
lac Edouard (parc national de la Mauricie). Ces sorties de groupe se­
ront étroitement surveillées par des animateurs spécialisés. 

Tante Anim sera encore de la fête: elle ira visiter les enfants en au­
tant qu'il y en aura au moins 15 pour l'accueillir. 

En plus de toute cette gamme d'activités, le Centre de la nature aura 
encore cette saison son Village des Arts, de plus en plus attayant. Pour 
la première fois, il aura en outre un camp musical. À certaines occa­
sions, cette ancienne carrière devenue l'un des endroits les plus fré­
quentés dans l'île, sera le théâtre de concerts intimes en après-midi, les 
samedis et les dimanches. 

Les personnes qui désireraient plus de renseignements peuvent com­
muniquer avec le Service des loisirs au numéro 663-9010 ou avec le 
Service des communications au 688-6221. 

• -
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Liste partielle de notre collection 

Vu 

Villeroy & Boch 
Quatre saisons 

HU1SCHEN REUTHER BLOSSOM QUEEN 

ROYAL COPENHAGEN OLYMPIQUES 1976 

LLADRO FÊTE DES MERES 1972 

LLADRO NOËL 1971 

ROCKWELL LAST MINUTE CHANGES 

ROCKWELL CRADLE OF LOVE 

WEDGWOOD JASPER ASSIETTES DE NOEL 1971 -80 

Prix 
Caplan-Duval 
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Wedgwood Jasper 
Chopes de Noël S B £ 

Prix 
Caplan-Duval 

29,95$ 
28,955 

25$ 
25$ 

29,95$ 
29,95$ 

25$ 
AYNSLEY ASSIETTES DE NOËL 1979-81 7,95$ 
ROYAL COPENHAGEN FETE DES MÈRES 1976-80 19,95$ 
ROYAL COPENHAGEN FÊTE DES MERES 1981-83 29,95$ 

7,95$ 
50$ 

19,95$ 
29,95$ 

25$ 
25S 
35$ 
30$ 
50$ 
75$ 
50$ 

39,95$ 
20$ 

8,95$ 
69,95$ 
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Vous pouvez économiser suffisamment sur le cadeau de 
papa pour acheter le bagage qui vous manquait! 
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rix d'excellence 
à l'exportation 

Canadienne 
1984 

BING & GRONDAHL OLYMPIQUES 1976 

ROYAL DOULTON PIERROT 

BING A GRONDAHL NOËL 1981 

DAISIES FOR MEG VILETTA 

ROYAL DOULTON NOEL 1978 

MASONS ASSIETTES DE NOËL 1975-78 

R/D BEATRICE POTTER ASSIETTES ENFANTS 

HUTSCHEN REUTHER MUTTER & KIND 1979 

R/D LE ROY NEIMAN WINNING COLOURS 

R/D REWYNN NOBLE HERITAGE 

HEDGWOOD MARY VICKERS CHERISH 

R^D ASSIETTE ST-VALENTIN 1976 

ROYAL WORCESTER NOËL 1979 

SCHMIDT ASSIETTES DE NOËL 1978-79 

BING & GRONDAHL ASSIETTE EAGLE SH?P 

' V . 

La plus vaste collection à Montréal. Plusieurs pièces offertes à 

de rabais V 

CaplanDuval 
6700, ch. de la Côte-des-Neiges 580Ô, boul. Cavendish 

(Plaza Côte-des-Neigés) (Mail Cavendish) 

735-3633 489-3761 
Sans frais 1-800-361-6482 

Qu'est-ce que quinze sociétés canadiennes exportatrices œuvrant dans des 
secteurs aussi différent que la production de bras spatiaux, de verres ou de 
véhicules sous-marins peuvent-elles avoir en commun? 
L'excellence à r export?, lion! 
L'an dernier ces entrepr, ses se sont vues attribuer la plus grande distinction 
nationale en matière d'd xportation: le PRIX D'EXCELLENCE À 
L'EXPORTATION CAN Al )IENNE. 
Par leur caractère avanl -gardiste et leur efficacité exceptionnelle, elles ont 
donné lieu: . 1

 :g 
1) à une importante haï» sse des exportations; 
2) à la pénétration de n; >uveaux marchés d'exportation; 
3) et à l'introduction de produits d'exportation. A 
Cette année, ces société ss se sont valu le droit d'arborer fièrement le symbole 
du PRIX D'EXCELLENC E. 
M. Gerald Regan, minisire d'État au Commerce, divulguera le nom des 
sociétés exportatrices < j ui se sont distinguées en 1984, au cours d'une 
cérémonie devant se dô/ouler le 15 octobre prochain. mmi-y 

Qui sait, votre compagnl e méritera peut-être cet honneur! 
Pour obtenir une form u h > d'inscription, veuillez écrire à l'adresse suivante:* 

Programme "Prix d'-l Excellence à l'Exportation Canadienne" 
é Ministère des Affair = s Extérieures 

Édifice Lester B. Pearson 
125, Promenade Su|*sex 
Ottawa (Ontario) 
K1A0G2 
ou téléphonez au (t 

; » 
i ! fil 

1 • 'v 

; ' . . • 

• i 
• , • 

13) 994-4712 

Aucune formule d'inscr otion ne sera acceptée après le 31 juillet 1984. 

Affaires extérieures 
Canada 

E. <ternal Affairs 
Cï anada Canada 

• 
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POUR SON 150e ANNIVERSAIRE 

La SSJB convie à Montréal toutes les 
associations francophones d'Amérique 

Les associations 
de défense des 

citoyens de culture 
française d'Amérique 
existant hors du Qué­
bec, celles qui oeu-

JE A N - P I E R R E 
BONHOMME 

vrent dans les provin­
ces angla ises du 
Canada et dans les 
Etats américains sont 
invi tées , cet été, à 
participer aux fêtes 
nationales. La Société 
Saint-Jean-Baptiste, 

qui fête cette année le 
150e anniversaire de 
sa fondation, a en ef­
fet organisé, au béné­
fice de ces organis­
mes, un 
« Rende/vous natio­
nal • devant avoir lieu 
ce weekend. 

Le président de la 
société nationale, M. 
Gilles Rhéaume, a dit 
que l'organisation de 
cette rencontre a pour 
but d'accorder aux 
mouvements de 
soutien à la « nation 
française d 'Amér i ­
que» toute la recon­

naissance qu'il faut. 
Elle a également pour 
objectif, a-t-il ajouté, 
inversement, d'obte­
nir l 'appui de ces 
mouvements pour la 
consolidation des 
structures socio-poli­
tiques québécoises el­
les-mêmes. Il a rap­
pelé que la nation 
française d'Amérique 
compte 22 millions de 
membres si l 'on 
compte les 14 millions 
de citoyens d'origine 
française qui habitent 
le territoire des Etats-
Unis et dont la majeu­

re partie est de sou­
che québécoise. 

Le « Rendez-vous 
national » se déroule­
ra les 16 et 17 juin à la 
Bibliothèque nationa­
le de la rue Saint-De­
nis. On y entendra les 
principaux dirigeants 
des grandes associa­
tions représentatives 
de l'ensemble de la 
francophonie d'Amé­
rique, notamment 
ceux de l'Action pour 
les franco-américains 
du Nord Est, et ceux 
de la Société franco-
manitobaine. Le tout 

culminera avec le 
grand banquet qui au 
ralieu dans un centre 
commercial du cen­
tre-ville, au 870 est 
me de Maisonneuve. 

Le président 
Rhéaume a d'autre 
part annonce la créa­
tion, à cette occasion, 
d'un nouveau prix na­
tional destiné à souli­
gner les mérites des 
rameaux hors frontiè­
res de la collectivité. 
Le prix Séraphin Ma-
rion sera ainsi décer­
né, pour la première 
fois, à un représen­

tant du Manitoba, M. 
Maurice Gauthier, 
qui s'est signalé de­
puis longtemps pour 
la défense de la cultu­
re française dans cet­
te province éloignée. 
M. Rhéaume a dit que 
le choix est d'autant 
plus pertinent qu'il 
survient au moment 
où le taux d'assimila­
tion des franco-mani-
tobains atteint un ni­
veau « effarant » et 
que cette collectivité 
éprouve des difficul­
tés à faire reconnaî­
tre sa présence par 

les gouvernements. V 
M. Séraphin Marion, 
est décédé en novem­
bre dernier à l'âge de 
87 ans. 

knifid' 
Les représentants 

hors-Québec seront 
également invités à 
participer, le 22 juin à 
Québec, en présence 
du premier ministre. 
René Lévesque, a\\ i 
banquet devant célé;,, 
brer le 150e anniver* ; -
saire du choix du 24 '̂ T 
juin comme fête na­
tionale des Cana­
diens-français. 

Phototèque LA PRESSE 
M. Gilles Rhéaume, président de la SSJB 
de Montréal qui fête cette année son 
150e anniversaire de fondation. 

Profiter du 24 juin 
pour réhabiliter 
le fleurdelysé 

Le président de 
la Société Saint-

Jean-Baptiste a re­
commandé hier aux 
citoyens de saisir l'oc­
casion de la fête na­
tionale du 24 juin de 
« réhabiliter les cou­
leurs nationales » . M . 
Rhéaume a dit regret­
ter profondément que 
certaines personnes 
identifient le fleurde­
lysé à des formations 
politiques, l'exposant 
ainsi auressentiment 
d'un caractère parti­
san. Le drapeau na­
tional, a-t-il dit, ap­
partient à toute la 
collectivité et le fait 
de le réprouver ou de 
le négliger est l'équi­
valent de se faire hon­
te à soi-même. Il a in­
ci té les ci toyens à 
arborer les couleurs, 
particulièrement le 
jour même du 24 juin. 
Les citoyens pour­
raient également a-t-
il ajouté, les faire ac­
compagner , cet te 
année au moins, des 
couleurs françaises, 
le tricolore, pour sou­
l igner les fêtes du 
450e anniversaire de 
la découverte du ter­
ritoire par Jacques 
Cartier. On sait que 
ces fêtes, dont une 

part doit se dérouler 
dans la capitale inté­
ressent les citoyens 
de France et particu­
l ièrement ceux de 
Normandie et de Bre­
tagne d'où les Québé­
cois sont majoritaire­
ment issus. 

Les fêtes nationales 
sont organisées cette 
année et pour cinq 
ans à venir par la So­
ciété nationale. Le 
président Rhéaume a 
signalé que, pour des 
raisons pratiques et 
pour cette année seu­
lement, les organisa­
teurs ont dérogé à la 
pratique séculaire. Le 
feu montréalais de la 
Saint-Jean n'aura pas 
lieu durant la nuit du 
23 au 24 juin, mais le 
lendemain. D'autre 
part il a indiqué qu'un 
défilé aura lieu l'an­
née prochaine. Cet 
événement ne devrait 
pas un caractère aus­
si « folklor ique 
qu'auparavant. Il a 
indiqué que les corps 
publics et représenta­
tifs pourraient être in­
vités à marcher en­
semble pour 
symboliser « l 'exis­
tence d'une nation 
adulte » . 
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Acquitté d e l'incendie d'un magasin 
Donato M o l l i r a , 
propriétaire d'un 

mini-centre d'achat 
de Saint-Louis-de-Ter-
rebonne, détruit par 
un incendie criminel 
en juillet de l'an der­
nier, a été acquitté 

d'avoir conspiré pour 
allumer cet incendie, 
h ier , pa r le j u g e 
Claude Lamoureux. 

Lui-même condam­
né pour avoir provo­
qué ce sinistre en je­
tant de l'essence sur 

i* Santa et 
Biervetrç social 
C i i n . i d a 

des fils élecriques dé­
couverts, James Ber-
tin a témoigné contre 
le prévenu et déclaré 
avoir reçu $150 pour 
son geste, alors qu'on 
lui avait promis $500. 

Le vigoureux con-

Health 
and Welfare 
Canada 

t r e - i n t e r r o g a t o i r e 
qu'imposa Me Louis 
Cliche à ce témoin, 
déjà condamné anté­
r i eu rement , d e v a i t 
amener la cour à dou­
ter fort sérieusement 
de sa version. 

Le fait que la prime 
d'assurances sur la 
bâtisse avait été éle­
vée de $100 000 dans 
les jours précédents 
n'avait rien d'extra­
ordinaire puisque des 
réparations d'impor­

tance venaient d'être 

faites à l ' immeuble, 

et c'est le courtier lui-

même de l'accusé qui 

a v a i t s u g g é r é une 

augmentaton sensible 

de la couverture. 

r 

AVIS IMPORTANT 
AUX BÉNÉFICIAIRES 

DE LA 
SÉCURITÉ DU REVENU! 

À COMPTER DU 

18 JUIN 
NOTRE BUREAU DE MONTRÉAL 

CENTRE-VILLE SERA SITUÉ 
À L'ADRESSE SUIVANTE: 

3 

a 

COMPLEXE GUY-FAVREAU 
200, BOUL DORCHESTER OUEST 

PIÈCE 10 NIVEAU 00 
TÉLÉPHONE: 283-5750 

MÉTRO PLACE DES ARTS/PLACE D'ARMES 

$13 500 pour 
un camion qui 
avait déjà roulé 
432 000 milles 

Le garagiste qui 
r e v e n d à un 

client un camion usa­
gé est sûrement plus 
en mesure que ce der­
nier de d é c e l e r les 
possibles vices cachés 
du véhicule, et il doit 
en être tenu responsa­
ble si l'acheteur les 
découvre par la suite. 

C'est ce que vient 
de rappeler le juge 
Maurice Cousineau, 
de la Cour supérieure, 
en condamnan t la 
compagnie Park Ave­
nue Chevrolet à rem­
bourser à M . Robert 
Lebel les $13 500 que 

celui-ci avait débour­
sés pour un Feightli-
ner 1976. 

Au cours des deux 
seuls v o y a g e s qu' i l 
put faire à Halifax et 
aux États-Unis, le ca­
mionneur se rendit 
compte que son énor­
me « minoune » cons-
ommai t notamment 
quatre litres d'huile 
par 300 milles parcou­
rus. 

Il découvrit égale­
ment que le véhicule 
ava i t déjà roulé la 
respectable distance 
de 432 000 m i l l e s . 

alors que ce fait n'ap­
paraissait pas sur sa 
cop ie de f a c t u r e , 
même s'il était bien 
visible sur l'original. 

Le ga r age s 'é ta i t 
défendu en disant que 
le camion a c h e t é 
n'était év idemment 
pas neuf ; s'il l 'avait 
été, il aurait coûté en­
tre $70 000 et $i)0 000 à 
l'acquéreur. 

Ce de rn i e r a v a i t 
bien essayé le véhicu­
le avant de l'acheter, 
mais ne l ' avai t fait 
rouler que b r i è v e ­
ment, sans charge à 
traîner. 

Reconnue coupable 
d'avoir tenu une 
maison de débauche 

Une jeune masseuse du 
boulevard Taschereau, à 

Lemoyne, qui ajoutait à l'occa­
sion certains petits « complé­
ments » au vigoureux tapote­
ment des côtes et hanches des 
mâles qui visitaient le « 1526 » , a 
é té reconnue coupable, hier, 
d'avoir tenu une maison de dé­
bauche à cette endroit. 

LEOPOLD UZOTTI 

Le juge Claude Martin, sié­
geant en cour de Longueuil, a du 
même coup écarté le témoigna­
ge d'expert rendu au cours de 
l'instruction par le sexologue 
bien connu Jean-Yves Desjar­
dins, qui avait soutenu que, se­
lon les normes actuelles de la 
société en matière d'indécence, 
la masturbation en privé, entre 
adultes évidemment consen­
tants à cet exercice, ne consti­
tuait plus un geste reprehensi­
ble, condamnable, surtout pas 
criminel. 

L e professeur Des ja rd ins 
avait d'ailleurs fait précéder 
son énoncé d'opinion par un his­
torique du phénomène de la 
mas turba t ion à t r a v e r s les 
âges, phénomène qui a connu 
une réprobation sociale viru­
lente au début, mais qui fut gra­
duellement accepté par la suite. 
Le tribunal, tout en notant la 
pondération de l'exposé fait par 
le témoin de cette délicate ques­
tion, devait cependant souligner 

qu'il fallait faire la différence 
entre des gestes posés dans un 
contexte purement affectif, et 
ceux qui se produisaient entre é-
trangers moyennant rémunéra­
tion. 

Et il en vient à la conclusion 
que, malgré l'évolution peut-
être plus rapide des moeurs, au 
Québec, les habitudes prises 
chez nous ne pouvaient consti­
tuer un standard national. Les 
gestes posés par la jeune préve­
nue, Renée Silcott Janson, et 
ses consoeurs, constituent donc 
des actes indécents et même de 
prostitution. 

Ce sont i n c i d e m m e n t des 
clients interceptés à la sortie du 
salon de la R i v e - S u d , qui 
avaient fourni à la police la 
preuve de ce qui se passait en 
réalité sur les tables de massa­
ge, une fois la somme de $20 
consentie pour « l'extra » le plus 
populaire de l'établissement, le 
réputé « spécial à la main » . 

Fort malchanceux, le dernier 
client interpellé le fut à l'inté­
rieur ; il n'avait même pas eu le 
temps de recevr ir le traitement 
initial et ...bona f ide , après 
avoir déboursé les $30 de base. 

Quant à la sentence de la belle 
aux doigts trop agiles, qui a ef­
fectivement été reconnue cou­
pable d'avoir tenu une maison 
de débauche, elle a été ajournée 
d'une quinzaine afin que des re­
cherches soient notamment fai­
tes sur ses moeurs antérieures. 

Ne cherchez plus! 
La solution se trouve dans les 

ANNONCES CLASSÉES de 

Canada1 

VOUS AVEZ UNE AUTO À VENDRE? 
PROFITEZ DES 

DANS LES ANNONCES CLASSÉES DE 

l a pr< 
•v.-

lOOan 

SEULEMENT 

(2 lignes) 

POUR 6 JOURS 
CONSECUTIFS 

autobaincs 
•une rubrique dans la section des 

annonces classées de LA PRESSE. 
•regroupe toutes sortes d'automobi­

les et souvent à des prix d'aubaine. 
•vous offre aussi l'occasion d'an­

noncer à des prix plus qu'intéres­
sants. 

N.B.: Vu les conditions particulières de 
cette offre, aucun changement ne peut 
être apporté au texte original en cours de 
publication. On peut, d'autre part, se 
prévaloir du privilège d'annulation en tout 
temps à partir de la première publication, 
mais telle annulation n'altère en rien la 
facturation qui s'établira obligatoirement 
sur 6 jours de publication. 

à 
• .. • <,:'.-.>:V. .• \ , • 

Pour insérer vos annonces, composez 

7 1 1 1 
du lundi au vendredi de 8h à 17h 

* La durée de cet te offre est pour un t e m p s l imité. 

Hh45à13h45 

Tous les jours de la semaine, 

PIERRE PASCAU 
discute de l actualité avec ceux qui la font. CKAC 

C'est Voile au Vent qui a fait connaître la 
planche à voile au Québec Notre propre 
école de planche à voile a parcouru toute 
la province pour enseigner gratuitement ce 
sport... deux ans avant sa popularité. 

C'est donc Voile au Vent qui, aujourd'hui, 
peut le mieux vous informer sur tout ce qui 
existe sur le marché. C'est Voile au Vent qui 
peut le mieux vous guider dans le choix 
d'un équipement performant pour défier les 
vents d'ici. 

Et c'est Voile au Vent qui vous fait profiter 
des prix les plus avantageux sur le marché 
québécois. 

Deux ans d'avance. Personne au Québec 
ne connaît mieux que nous la planche à 
voile. 

MONTRÉAL 
1602, Fleury est 
389-5991 

QUÉBEC 
1347, Maguire, 
Sillery 
681-3449 

DORVAL 
212, ave Dorval 
631-7485 
631-SURF 

BROSSARD 
7525, boul. Taschereau 
676-2304 

1. I: S B O U T I Q U E S 

>oze AU yçm 



^^^^ I Le vent apparent 
Le vent que nous pouvons observer sur le 
rivage, à l'arrêt, ou le vent tel que les météoro­
logues le décrivent s'appelle le vent réel. 

Imaginons que vous roulez a bicyclette par une 
journée sans vent et que vous vous déplacez à 
15 km/h. Le vent que vous ressentez alors sur 
votre visage s'appelle le vent vitesse. 

Remplaçons la bicyclette par une planche à 
voile et étudions l'effet de la vitesse de déplace­
ment sur le vent perçu. Un exemple nous per­
mettra de mieux comprendre cette notion assez 
abstraite mais combien importante. 

Vous naviguez au largue, donc par vent de tra­
vers, une journée où le vent réel est de 20 km/h. 
Vous filez sur l'eau a 15 km/h. Le vent que vous 
ressentez ne semble pas venir de côté mais 
plutôt d'une direction située plus à l'avant de la 
planche à cause de votre vitesse. En fait, vous 
ressentez une combinaison du vent reel et du 
vent vitesse qui s'appelle le vent apparent. 

Vent de 
travers 

Vent vitesse = 15 

Vent 
réel = 20 Vent 

apparent = 25 

Dans cet exemple, le vent apparent sera de 
25 km/h, une vitesse supérieure au vent réel. Au 
pres. l'effet est encore plus prononcé car votre 
axe de déplacement se rapproche de l'axe du 
vent. C'est pour cette raison que par vent 
arrière l'impression de vitesse est si décevante 
car, à cause de la vitesse de la planche, votre 
vent apparent sera moins fort que le vent reel. Si 
vous changez d'allure et que vous passez au 
largue faites attention car le vent apparent aug­
mentera subitement. 

Au 
près 

Vent vitesse = 15 

Vent 
réel = 20 

Vent 
apparent = 33 

Vent vitesse = 15 

Vent 
reel = 20 

Au 
largue 

Au moment où vous bordez pour démarrer vous 
ne tenez compte que du vent réel mais, au fur et 
à mesure que votre vitesse augmente, vous 
devez ajuster l'angle de votre voile en fonction 
du vent apparent. Dans la pratique de la voile 
sous toutes ses formes, c'est du vent apparent 
qu'il faut tenir compte. 

En examinant le graphique du vecteur des 
forces, on se rend compte que plus on va vite, 
plus le vent apparent se déplace vers l'avant de 
la planche. Ce qui est encore plus intéressant 
c'est que plus on va vite, plus le vent augmente 
et.. plus on va vite. Il y a évidemment une limite à 
cet effet : au moment où le vent apparent s'est 
tellement déplacé vers l'avant de la planche 
que la voile décroche. C'est ce qui permet aux 
planches à voile d'aller plus vite (sous certaines 
allures) que le vent réel. Certaines embarcations 
à voile, comme les voiliers sur glace, peuvent 
quadrupler leur vitesse par rapport au vent réel. 
À cause de la friction de l'eau, les planches à 
voile n'ont pu, jusqu'à présent, dépasser une 
fois et quart la vitesse du vent réel. 

Vent refusant 

Vent adonnant 

On sait que la direction du vent varie constam­
ment. Lorsqu'il semble se déplacer vers l'avant 
de la planche et que la voile a tendance à faseil-
ler. on dit qu'il refuse. S'il se déplace plus vers 
le travers de la planche, on dit qu'il adonne. 

Exercices amusants 
Pour amuser vos copains et pour vous permet­
tre cf étudier encore une fois les relations entre 
la voile et la dérive nous vous proposons deux 
exercices amusants. N'oubliez pas que pour 
effectuer un déplacement rectiligne, le centre 
de voilure (C V) doit être aligné verticalement sur 
le centre de dérive (CD). 

1. La voile 
à l'envers 
Pour arriver à 
bien contrôler 
la planche, 
le wishbone 
sera tenu 
beaucoup plus 

à la verticale 
qu a 
l'accoutumée. 

2. La planche à l'envers 
Grâce à cet exercice vous pourrez épater vos 
amis, surtout au 
moment 
d'accoster... 
en marche 
arrière ! Pour 
réussir cet 
exploit et pour 
maintenir le CV 
bien aligné avec 
le CD, vous 
devrez incliner 
considéra­
blement le mât 
vers l'arrière. 

Règles de route 
Il fait beau et chaud et c'est dimanche. On dirait 
que tous les véliplanchistes de votre coin se 
sont donné rendez-vous au même endroit. Sur 
l'eau, l'activité est intense et partout, à perte de 
vue. ce ne sont que des voiles. En fait la place 
manque un peu et les manoeuvres ressemblent 
à un slalom hasardeux. Soudain, une planche 
fonce sur vous et la collision semble inévitable. 
Qui doit céder le passage ? 

Heureusement, la navigation ne date pas d'hier. 
Il existe une série de règles de priorité que 
toute personne qui s'aventure sur l'eau doit 
connaître. 

La première règle est la plus importante et la 
plus fondamentale : c'est le « sauve-qui-peut ». 

Si vous êtes l'embarcation la plus légère sur 
l'eau, peu importe qui a tort ou raison, en cas de 
collision vous êtes â peu près sûr de subir des 
dommages, matériels ou corporels. Comme en 
motocyclette ou en bicyclette, il faut éviter à 
tout prix le contact. Même si l'autre est en tort, il 
vaut mieux être lèse dans ses droits mais intact 
que dans son bon droit mais...amoché. 

Lorsqu'une embarcation à voile rencontre un 
bateau à moteur, ce dernier doit lui céder le 
passage 

Encore une fois, il faut se servir de son bon 
sens et il y a des exceptions â cette règle. La loi 
vise d'abord l'embarcation la plus maniable. Ne 
soyez donc pas surpris si un cargo conserve 
son cap. De plus, cette règle ne s'applique pas 
si le navire à moteur effectue un travail quel­
conque (chalutier, traversier, etc.). 

Si un navire â moteur s'est engagé dans un che­
nal et qu'il ne peut naviguer qu'a l'intérieur de ce 
chenal, il a priorité sur un voilier. 

Si deux voiliers se rencontrent sur des amures 
différentes, celui qui navigue tribord amures 
a priorité. 

Amures 
différentes 

Bâbord 
amure 

Tribord 
amure 

Si deux voiliers se rencontrent sur un même 
bord, celui sous le vent est prioritaire. 

Même 
amure 

Sous 
le 
vent 

. . . . . . . . . • • • • • • 

Si un voilier en rattrape un autre, le voilier rat­
trapé est prioritaire et l'embarcation qui le 
dépasse doit s'écarter de sa route. 

Voilier 
rattrapé 

Voilier 
rattrape 

Voilier 
dépassant 

On évite une embarcation en s'arrètant ou en 
passant derrière celle-ci. En aucun temps, on 
ne doit gêner le passage. 

Si vous voyez flotter sur l'eau un pavillon carré, 
rouge et traversé par une diagonale blanche, 
ralentissez et ouvrez l'oeil. Il indique qu'un plon­
geur sous-marin évolue dans ces parages. 

Enfin soyez courtois. N'espérez pas qu'un débu­
tant, peinant sur sa planche, sur le point de 
tomber, vous cède le passage. Vous savez qu'il 
a bien d'autres chats à fouetter... souvenez-
vous de vos premiers essais. 

La technique 
du harnais 
Vous évoluez sur l'eau depuis un bon moment 
et vos forces commencent à diminuer. Tôt ou 
tard, vous devrez revenir au bord parce que 
vous serez épuisé. Vous voudriez bien conti­
nuer à profiter de cette belle journée et vous 
commencez à envier les véliplanchistes qui uti­
lisent le harnais. Vous décidez donc de vous y 
mettre vous aussi. 

Disons-le tout de suite, la technique du harnais 
n'est réalisable que par ceux et celles qui maî­
trisent déjà parfaitement les manoeuvres de 
base par vent assez fort. C'est d'abord une aide 
qui permet d'allonger le temps d'une sortie ou la 
distance parcourue. Il ne saurait remédier à une 
mauvaise technique d'autant plus que c'est 
quasiment un art qui ne s'acquiert qu'au prix de 
longues heures de pratique. 

Le harnais peut aussi augmenter la sécurité sur 
sur l'eau et plusieurs amateurs chevronnés en 
portent un en tout temps. On ne peut jamais pré­
dire quand le vent tournera ou jusqu'où notre 
audace nous poussera. Le harnais nous permet 
de revenir, même avec des forces défaillantes. 
N'attendez pas de miracle, vous ne pourrez 
faire plus avec votre harnais que ce que vous 
faites déjà avec vos deux bras. Si vous vous y 
mettez trop tôt vous risquez de vous blesser. 
On a déjà vu également des crochets de 
harnais arracher le gainage d'un wishbone ou 
déchirer une voile. 

Pour vos premiers essais, choisissez une jour­
née où le vent souffle modérément et surtout 
régulièrement. Pour déterminer l'emplacement 
de la corde sur le wishbone, faites une sortie 
d'essai sur l'allure que vous comptez emprunter 
et repérez la position de vos bras. C'est à cet 
endroit que vous nouerez les deux bouts de 
votre corde et cette position ne sera bonne que 
pour cette ailure. 

Vous pouvez utiliser 
des noeuds de 
cabestan ou mieux, 
confectionnez-vous 
ou procurez-vous des 
bandes de nylon que 
vous attacherez avec 
du velcro. Elles sont 
ainsi rapidement 
adaptables à tous les 
types de wishbone et 
se glissent plus 
facilement le long de 
ce dernier. 

Démarrez normalement et dès que vous aurez 
atteint votre vitesse de croisière, approchez 
rapidement le wishbone vers vous pour vous y 
accrocher. Relâchez graduellement la pression 
de vos bras et faites glisser le crochet de façon 
à trouver le point d'équilibre. La corde ne devrait 
pas être trop longue et vos bras devraient être 
légèrement plies de façon à conserver une 
marge de manoeuvre. 

En cas de survente ou lorsque vous voulez virer, 
tirez rapidement le wishbone vers vous. La gra­
vité fera tomber la corde. Si vous ne vous servez 
plus du harnais, tendez la corde le long du wish­
bone en faisant glisser le bout arrière vers le 
point d'écoute. Vous éviterez ainsi que la corde 
ne s'accroche par erreur. 

Il est probable qu'à un moment donné, une sur­
vente ou une mauvaise manoeuvre vous cata­
pultera dans la voile. Si la corde s'est emmêlée 
autour du crochet, essayez de la faire glisser le 
long de ce dernier. Comme la majorité des cro­
chets sont faits d'acier inoxydable, cette ma­
noeuvre ne devrait pas être trop difficile. Si vous 
n'y parvenez pas, débarrassez-vous du harnais 
en déclenchant l'ouverture automatique. Ce 
n'est pas une fois coincé sous la voile qu'il faut 
pratiquer cette technique ! Rien n'est plus éprou­
vant que de se retrouver empêtré sous l'eau, 
retenu par son harnais. Exercez-vous au sol jus­
qu'à ce que vous ayez acquis de bons automa­
tismes. 

Il existe aussi une sorte de harnais fait d'une 
paire de gants de caoutchouc rigide repliés sur 
le wishbone. On n'a 
qu'à y glisser les mains 
si on veut l'utiliser et 
les ressortir en cas de 
problème. 
Malheureusement, 
ce système très 
sécuritaire est difficile 
à dénicher chez les 
commerçants 
québécois. 

Quelques mots sur les vagues 
Un jour ou l'autre vous aurez la tentation d'affron­
ter des vagues de moyenne importance, de 
plus d'un mètre. Sur les Grands-Lacs, au lac 
St-Jean, ou à la mer, elles ne manquent pas ! 

Nous vous conseillons une extrême prudence 
car il n'y a rien de plus dangereux pour l'équipe­
ment... et... le portefeuille (à moins évidemment 
d'être commandité par quelqu'un de très géné­
reux). On n'a pas toujours une idée juste de la 
puissance des vagues jusqu'à ce qu'elles nous 
cassent un màt ou nous tordent un wishbone. 
Après tout, un litre d'eau douce pèse un kilo­
gramme; un litre d'eau salée un peu plus et la 
vague contient des millions de litres ayant 
emmagasiné de l'énergie cinétique. 

Vous serez peut-être tenté de vous amuser 
avec le flotteur sans gréement. Je vous le 
déconseille fortement. Si jamais vous le laissiez 
s'échapper, ce qui est fort probable, la puissance 
des vagues aura tôt fait de le transformer en 
véritable torpille prête à faire couler le premier 
baigneur sur sa trajectoire. Comme la plupart 
des flotteurs sont blancs, la victime n'aura 
même pas la chance de voir ce qui l'a frappée. 
Renseignez-vous sur les courants locaux et sur 
la possibilité d'un danger. 

Pour vos premiers essais, le vent devrait souffler 
parallèlement au rivage ou du large à un angle 
de 45 degrés. Si le vent vient carrément du 
large, à 90 degrés de la plage, vous aurez de la 
difficulté au retour, par vent arrière. Choisissez 
une journée où les vagues sont écumantes, où 
il n'y a pas de rouleaux. 

t Rivage ^ 

1 • • 

fi • 

• Vague 
déferlante 

Plante ™ LElsSu ifffp-s Vague roui 

• 

Le moment du départ devra être soigneusement 
choisi, puisque les vagues viennent par séries. 
Étudiez donc leur comportement et choisissez 
le moment où les plus grosses sont passées. 
Avancez-vous dans l'eau en tenant la poupe de 
votre planche d'une main et le gréement de 
l'autre. Lorsque la profondeur est suffisante 
pour que la dérive n'accroche pas, grimpez sur 
la planche et démarrez. 

Vous devrez toujours franchir les écumantes en 
les traversant à un angle de 90 degrés. Pour 
vous aligner, abattez ou lofez à la dernière 
seconde. Lorsque la vague frappe, vous ralen­
tissez considérablement, comme si vous heur­
tiez un obstacle. Déplacez alors un peu votre 
poids vers l'arrière pour compenser et dès que 
vous redescendez de l'autre côté reprenez le 
plus de vitesse possible; abattez s'il le faut. 
Avant de franchir la crête pliez les jambes et 
redressez-vous de l'autre côté, comme en ski, 
au passage des bosses. Si une vague semble 
venir se briser sur votre planche, manoeuvrez 
rapidement pour l'éviter car c'est â ce moment 
qu'elle est la plus dangereuse. 

Secteur 
critique 

Abattez 

Pour revenir, choisissez une vague assez petite. 
Ce n'est pas encore le temr^ d'éblouir vos 
copains. Ils ont beaucoup plus de chance d'être 
étonnes par votre màt cassé que par vos quel­
ques secondes de surf sans contrôle au som­
met d'une grosse vague. 

L'angle que forme la planche et la vague est très 
important. S'il est trop fermé, si la planche est 
trop parallèle à la vague, vous risquez que cette 
dernière vous renverse. 

Les planches utilisées par les experts peur le 
surf et le saut de vagues n'ont pas de dérive ou 
en ont une très réduite. Amenez la vôtre en 
position tempête ou escamotez-la complète­
ment. Les vagues auront moins de chance de 
vous faire chavirer et vous pourrez virer plus 
rapidement. 

Vous devriez essayer d'aller aussi vite que les 
vagues. Si elles vous rattrapent, déplacez un 
peu votre poids vers l'avant de façon a ce que la 
poupe soit soulevée. Vous ressentirez une 
accélération instantanée (c'est la partie amu­
sante) au moment où vous monterez sur la 
vague et que vous serez propulsé vers l'avant. 
Bordez davantage car le vent apparent aug­
mente. Dès que vous avez acquis votre vitesse, 
ramenez votre poids vers l'arrière, sinon vous 
piquerez du nez. 

Si votre vitesse n'était pas très grande au 
départ, ou si vous étiez vent arriére, il se peut 
que le vent vitesse augmente tellement que la 
voile vienne à contre. Compensez en prévoyant 
vous redresser partiellement. Si vous allez plus 
vite que les vagues, faites attention de ne pas 
enfourner celle qui vous précède. 

Ne restez pas sur la crête d'une vague qui est 
sur le point de briser, virez avant que cela se 
produise et faites attention à la vague qui suit. 

Dès que vous avez pied ramenez votre planche 
au sec en tenant votre gréement hors de l'eau 
et en surveillant votre dérive. 

Conclusion 
Vous en savez maintenant assez pour vous 
débrouiller en toute sécurité. Nous n'avons pas 
voulu élaborer de recettes magiques ou décrire 
toutes sortes de positions qui, soit disant, per­
mettraient de gagner du temps; car la planche 
à voile est un sport et comme tel, une fois la 
théorie comprise et assimilée, l'adresse ne 
s'acquiert que par la pratique. Si possible, faites 
corriger vos premières erreurs, celles qui ris­
quent de devenir de mauvaises habitudes, par 
un véliplanchiste aguerri. 

Bonne voile ! 
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COMMISSION PARLEMENTAIRE SUR LA CONSTRUCTION 

La FTQ enverra des observateurs 
La FTQ-construction main­
tient son refus de participer 

activement à la commission par­
lementaire sur les problèmes de 
la construction les 26, 27 et 28 juin 
prochain, prétextant qu'elle n'est 
pas prête. Far contre, ses repré­
sentants seront présents à titre 
d'observateurs. 

USA B1NSSE  

Jean-Paul R iva rd , directeur 
général de la FTQ-construction, a 
indiqué hier par ailleurs que son 
association serait prête pour la 
deuxième partie de cette com­

mission en deux temps. Cette éta­
pe aura lieu en août. 

Le Conseil provincial interna­
tional avait aussi indiqué qu'il ne 
participerait pas aux travaux de 
la p r e m i è r e t ranche de ce t te 
commission. Hier, son pdg Mau­
rice Pouliot était moins affirma-
tif. 

Il préfère attendre avant de se 
prononcer sur la participation de 
son groupe qui se prépare plutôt 
pour la deux ième t ranche en 
août. M. Pouliot veut notamment 
voir ce que le ministre du Travail 
va dire lundi lors d'une rencontre 
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avec les syndicats et les em­
ployeurs à Québec. 

Pour le moment, seule la CSN-
construction, qui compte 17 p. 
cent des travailleurs de l'indus­
trie, sera présente pour répondre 
aux affirmations des patrons. 

Pro longé de quatre mois en 
avril dernier, le décret qui déter­
mine les conditions de travail des 
95 000 travailleurs de la construc­
tion prend fin le 31 août prochain. 

L 'Assoc ia t ion des ent repre­
neurs en construction du Québec, 
évidemment satisfaite que le mi­
nistre Raynald Frechette, lui ait 
finalement accordé sa demande, 
comprend mal la position de la 
FTQ-construction qui devrait y 
participer ne serait-ce que pour 

défendre l'intérêt de ses mem­
bres. 

L'association, qui regroupe les 
14 500 employeurs, juge qu'il est 
impossible de négoc ie r avant 
d'avoir abordé certains problè­
mes provoqués par des r èg le ­
ments « ta t i l lons et con t ra i ­
gnants » . L 'AECQ veut aussi voir 
comment peut être modifiée la 
Loi des relations de travail dans 
l'industrie de la construction. 

L e s p rob lèmes qu ' e l l e j u g e 
prioritaires touchent le place­
ment, la représentativité syndi­
cale, la polyvalence des métiers, 
la formation professionnelle, le 
rat io compagnon/apprent i , le 
taux de salaire dans la construc­
tion domiciliaire, le travail au 
noir. 

LOUIS-H. LAFONTAINE 

Doutes sur la tutelle 
Le Syndicat des travailleurs 
de Louis-H.-Lafontaine et la 

Fédération des Affaires sociales 
de la CSN demeurent très scepti­
ques quant à l'efficacité de la 
mise en tutelle et de la division en 
trois établissements de leur hôpi­
tal. Ils pensent toujours que seule 
une enquête approfondie au ni­
veau provincial pourrait permet­
tre d'effectuer les changements 
qui s'imposent, a déclaré hier M . 
Yves Lessard, le président de la 

Fédération. 

M. Lessard craint que cette so­
lution du ministre Laurin, qu'il a 
qualifiée de solution administra­
tive improvisée, n'ait pas d'autre 
résultat concret que de multiplier 
les postes de cadres administra­
tifs au détriment de l 'efficacité. 
Et le degré d'inefficacité, M . Les­
sard le mesure par le taux de ré-
admission des malades, présen­
tement situé à 75 p. cent. 

Regroupement 
pour un 
Québec vert 

» 

Des individus et des orga­
nismes comme par exem­

ple la CSN ont décidé d'unir 
leurs efforts pour obtenir du 
gouvernement du Québec une 
meilleure protection de la forêt. 

Le nouvel organisme, appelé 
Regroupement pour un Québec 
vert, rassemble la Confédéra­
tion des syndicats nationaux, la 
Fédération des travailleurs du 
papier et de la foret (CSN) , di­
vers groupes d'écologistes, des 
médecins, des biologistes, des 
botanistes et des ingénieurs fo­
restiers. 

Pour ce nouveau regroupe­
ment, il devient urgent d'assu­
rer la survie de cette ressource 
naturelle qui fournit du travail 
à près de 250 000 personnes. 

« L e g o u v e r n e m e n t , et les 
compagnies papetières atta­
chent trop d'importance à la 
tordeuse des bourgeons de l'épi-
nette et aux feux de forêt tout 
en négligeant la régénération et 
le reboisement des aires cou­
pées», a affirmé hier M. Michel 
Famelart, porte-parole du re­
groupement. M. Famelart est 

membre de l'Institut botanique 
de l 'Univers i té de Montréa l , 
mais il parlait exclusivement 
au nom du Regroupement. 

Le groupe se propose d'inter­
venir publiquement par le biais 
de différentes tribunes, comme 
par exemple, les audiences pu­
bliques concernant les arrosa­
ges aériens contre la tordeuse 
des bourgeons de l'épinette, les 
sommet s é c o n o m i q u e s ré­
gionaux, les consultations sur la 
recherche et sur la politique fo­
restières au Québec. Le Regrou­
pement pour un Québec vert 
veut également entreprendre à 
l 'automne une campagne fle 
sensibilisation de la population 
à cette question. 

11 exclue toute velléité de de­
venir un parti politique «écologi­
que» comme on en a vu naître 
plusieurs dans d'autres pays oc­
cidentaux, ces dernières an­
nées. «11 en a été question au dé­
but de commenter M. Claude 
Roy, porte-parole de la CSN, 
mais on a dès le départ écarté 
tout projet en ce sens. Les orga­
nisations politiques sont même 
exclues du Regroupement.» 

• 

Les Québécoises sont loin d'avoir 
pris d'assaut le pouvoir municipal 

Au Québec, les femmes sont 
loin d'avoir pris d'assaut le 

pouvoir municipal. La percée des 
candidates aux postes de maire 
et de conseiller que l'on croyait 
aussi irréversible qu'explosive au 
début des années 80 progresse à 
petits pas. 

NICOLE BEAUCHAMP 

Au total : 47 femmes maires et 
plus de 650 conseillères dans les 
1 521 municipal i tés . Que faire 
pour que plus de citoyennes se 
lancent dans cette arène, inves 
tissent les hôtels de ville où elles 
conquièrent leur place d'arraché 
pied ? 

Un colloque d'un jour sur les 

femmes élues en politique muni­
cipale, organisé par l'Union des 
municipalités du Québec, a fait 
surgir, hier, cette question. Pour 
la première fois, une cinquantai 
ne de femmes maires et de con­
seillères se rassemblaient pour 
échanger sur leurs expériences 
vécues et brasser des idées. Con­
viés à participer à cette rencon­
tre, leurs pairs masculins y bril­
l a ien t q u a s i m e n t par leur 
absence. 

« Malgré les efforts des fem­
mes, leur progression se fait len­
te et même très lente dans ce 
monde d'hommes » , a constaté 
d'emblée Mme Evelyne Tardy, 
sociologue et professeure de sci­
ence politique à l 'UQAM. En 1980, 

el le avai t recensé 21 f emmes 
maires et 280 conseillères. Ces 
chiffres ont un peu plus que dou­
blé en 1982. Mais les résultats des 
élections tenues dans les deux 
tiers des municipalités québécoi­
ses démontrent maintenant que 
la place que se sont taillées les 
femmes, d'abord et avant tout 
dans les petites villes et villages, 
n'est pas du tout acquise. 

Elles représentent à peine 2,8 
p. cent de l'ensemble des maires 
du Québec. Du côté des postes de 
conseillères, les candidatures ne 
se sont même pas accrues de 2 p. 
cent entre 1981 et 83. Les femmes 
se perçoivent-elles encore com­
me des intruses dans ce monde 
traditionnellement réservé aux 
hommes, ou répugnent-elles à 

muscler leurs attitudes pour sjafî -
firmer el prouver leur c o m p é t e n t 
ce? : : • ; 

«Nous n'entrons pas en pofiti£* 
que municipale de la même façon> 
et pour les mêmes raisons que-les^ 
hommes. Nous voulons changer 
des choses. Nous sommes plus*at»ï 
tentives aux questions touchant i 
l'amélioration de la qualité de v ie 
et nous nous préoccupons davan*; 
tage d'informer et de consul te^ 
les citoyens à la base, sur- l e ! 
terrain » , faisait-on r e s s o r t i r » 
dans un a te l ier de r é f l e x i p n j . 
C'était avouer à mots couverts* 
que, porteuses d'un nouvejait* 
modèle, les* femmes dérangent l 
dans les hôtels de ville quand lèuc * 
nombre leur permet de défendre* 
leurs points de vue. \ 
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Examen 
REMPLISSEZ CE 
QUESTIONNAIRE PORTANT SUR 
LES 6 LEÇONS DU COURS ET 

PARTICIPEZ AU TIRAGE 
DE CETTE PLANCHE À VOILE 

Valeur 1 200 S 

LA PLANCHE 
A SENSATIONS 

PROCHAIN COURS DANS 

S E C U R I T E 

6 LEÇONS DANS 
dès le lundi 8 octobre 1984 

I 

3 SOIRÉES-RENCONTRES 
au Collège Marie-Victorin 
les 10, 17 et 24 octobre 1984 

Pour plus de renseignements : 
Remplir la 1 r * partie du coupon-réponse 
(à droite) et le retourner au Collège Marie-
Victorin ou 
Téléphonez au : 

325-01 50, poste 274 

CONDITIONS DE 
PARTICIPATION AU 
CONCOURS/EXAMEN 
• Répondre à toutes les questions de 1 à 27 sans 

exception 
• Envoyer votre questionnaire au College Marie-

V'Ctorin ou venez le porter AVANT MIDI le 3 juillet 
1984. 

• Seuls les coupons-réponses originaux trouvés 
dans La Presse du vendredi 15 juin 1984 et dûment 
remplis seront acceptés 

• Chaque coupon-réponse doit être accompagné 
de 5$ . Ce montant comprend l'ouverture du dos­
sier, la correction de l'examen et l'émission d'une 
attestation du Collège Marie-Victorin (cours de cul­
ture personnelle) si vous obtenez un résultat supé­
rieur ou égal à 75% — chaque participant recevra 
un exemplaire gratuit de la revue « Voile Libre » 
(prix courant 3.50 S) 

• Le tirage de la planche à voile se fera durant l'émis­
sion « La planche à voile » au réseau Intervision 
(canal 9) le mardi 3 juillet à 19 h 30 (en reprise le 
jeudi à 23 h, le vendredi à 9 h et le lundi à 3 h 30 sur 
tout le réseau Intervision — Laval, Rive Sud etc.) 

• Le gagnant devra réclamer sa planche à voile EON 
a Monsieur Jacques Binette — « Voile au Vent » 
1602 est, rue Fleury. Montréal — tél. 738-1531 

• Le nom du gagnant sera publié dans le quotidien La 
Presse du lundi 9 juillet 1984 

• Les employés du College Marie-Victorin. de La 
Presse et de la Compagnie Voile au Vent sont 
exclus de ce concours 

• Un litige quant à la conduite et à l'attribution d'un 
prix de ce concours publicitaire peut être soumis a 
la Régie des loteries et courses du Québec 
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EXAMEN 

Cours présente par le 

ma ne - v ic to r i n 
en collaboration avec 

1 . Pour soulever la vo i le , on conse i l l e d e : 
a) tirer sur le tire-veille de bas en haut 
b) se recroqueviller le plus bas possible en tirant sur le tir^-veille 
c) fléchir légèrement les genoux et de se tenir le dos dro.t 
d) tirer en utilisant la force du Das du dos 

2. Le f lotteur le p lus s tab le est ce lu i dont la fo rme es t : 
a) arrondie 
b) plate 
c) en « V » 
d) concave 

3. Lorsque deux voi l iers se rencontrent sur des amures di f fé ­
rentes : 

a) celui qui navigue baOord amures c e d e le Dassage 
b) celui qui navigue bâbord amures a priorité 
c) celui qui navigue bâbord amures passe derrière l'au're 
d) ces» la loi du « Sauve-qui-peut •> qui l'emporte 

4. La dér ive : 
a) doit être petite et très souple 
b) s'oppose au mouvement lateral de la planche 
c) empêche la planche de se retourner 
d) doit être utilisée en tout temps sans except ion 

5. L'effet CORIOLIS (dans l 'hémisphère nord) : 
a) est la deviation vers l'est des masses d'air et de iiauide 
b) est la déviation vers l'ouest des masses d'air et de liquide 
c) explique la predominance des v e n t s d'est dans l 'nemisphe'e 

nord 
d) est la rencontre de deux masses d'air de densité différente 

6. Les c u m u l u s sont : 
a) des nuages effiles se déplaçant a haute altitude 
D) des masses de nuages sombres, flous 
c) des nuages ou beau temps 
d) des regroupements de cirro-cumu'us 

7. Si le vé l ip lanchiste nav igue b a b o r j amures et q u i ! abat : 
a) il vire alors a gauche 
b) il reste sur place 
c) i! tombe a l'eau 
d) il vire à droite 

8. Une e m b a r c a t i o n à m o t e u r : 
a) a toujours priorité sur une embarcat ion a voile 
b) doit céder le passage a une embarcation a voile 
c) a priorité sur un cargo 
d) a pnonte sur une embarcat ion a vo«le s: elle effectue un travail 

9. La techn ique du harnais : 
a) est conseil lée aux debutants 
b) n'est realisable que si o n maîtrise parfaitement les manoeuvres 

de base 
c) peut remédier a une mauvaise technique 
d) évite de se blesser lors de manoeuvres difficiles 

10. Le premier brevet de p lanche à voi le a été enreg is t ré en : 
a) 1968 
b) 1958 
c) 1978 
d) 1966 

I COUPON-RÉPONSE Encerclez vos réponses S.V.P 

À retourner avec votre chèque ou mandat-poste au 
monant de 5 $ AVANT le 3 juillet 1984 MIDI : 
Collège Marie-Victorin (SRDP) 
« La planche à voile » 
7000, rue Marie-Victorin 

Montréal, Québec H1G 2J6 (325-0150. poste 274) 

Nom 
Adresse 

rue •pp 

1 . a 

2. a 

3. a 

4 . a 

5. a 

6. a 

7. a 

b 

b 

b 

b 

b 

b 

b 

c 

c 

c 

c 

c 

c 

c 

d 

d 

d 

d 

d 

d 

d 

8. a b c 

9. a b c 

10. a b c 

11 . a b c 

12. a b c 

13. a b c 

14. a b c 

d 

d 

d 

d 

d 

d 

d 

15. a D 

16. a b 

17. a b 

18. a b 

19. a b 

20. a b 

c 

c 

c 

c 

c 

c 

d 

d 

d 

d 

d 

d 

Ville 

Tél. 
Residence 

Profession _ 

Code postal 

Tel 
Questions 21 à 27 

Bureau 

Groupe d â g e : moins de 20 ans • 21 à30ans • 
31 à 40 ans • 41 à 65 ans • Âge cfor • 
• Je désire recevoir le dépliant du cours Sécurité-

incendie (automne 1984) • 
• Je désire recevoir le dépliant de vos cours popu­

laires pour l'automne 1984 • 
• Je désire recevoir le dépliant de vos ateliers de fins 

de semaine à la campagne (été 1984) • 

Autres cours suivis dans La Presse ? Oui • Non D, 

Si oui, lesquels? 
Avez-vous déjà participé à des soirées-rencontres 
au Collège Marie-Victorin ? Oui • Non • 
Si oui, pour quels cours ?  

Vous devez répondre sérieusement à ces questions 
pour être eligible au tirage — Si vous manquez d'es­
pace, répondez s.v.p. sur une feuille séparée en indi­
quant le numéro de la question et votre nom. 

2 1 . Si ce cours ne vous avait pas été offert gratuite­
ment dans La Presse, comment aur iez-vous fait 
pour vous initier À LA THÉORIE de la planche à 
voile ? 

22. Que retient-on d'un cours publié dans un journal ? 
(Celui-ci ou un autre.) 

1 1 . Le degré 6 de l 'écnelle de Beaufort est : 
a) le temps ideal pour les debutants 
b) le temps idea! pour les experts 
c) l'indication qu'il vaut mieux rester chez soi 
d) le vent minimum pour commencer a utiliser la voile 

12. Le degré 10 sur l 'échelle de Beaufort indique qu'il y a 
a) une temoéte 
b) une bonne brise 
c) une légère brise 
d) un ouragan 

13 La voile s tandard est la voile r e c o m m a n d é e 
a) par vent très fort 
b) par vent faiole 
ci pour l'apprent.ssage de la planche a voile 
d) si on accepte de faire un compromis 

14. Croiser, border , amener sont : 
a) des synonymes pour le terme empanne r 

b) les manoeuvres a execute ' pour revenir au quai 
c) les étapes essentielles d'un bon depart 
d) trois des six étapes essentielles du depart 

15. 

* 

a) 
b) 
c) 
d) 

16. 
a) 
b) 
c) 
en 

17. 
a) 
b) 
c) 
d) 

18. 
a) 
b) 

c) 
d) 

19 
a> 
b) 
c) 
d) 

20 
a) 
b) 
cl 
d) 

Quand on e f fec tue un virement de bord , on passe par les 
allures suivantes : 
le pres. la « zone interdite », le largue ! 
le iargue. le pres. le largue sur l'autre amure 
le largue, le pres. la « zone interdite •>. le largue sur l'autre amurfc 
le grand largue, le vent arnere. le largue sur l'autre amure 

En mer. pour e f fec tuer un b o n depar t , il faut a t tendre : 
qu'une série de vagues debute 
une t^es grosse vague 
une journée ou il n'y a pas de vagues ecumantes 
le moment ou les plus grosses vagues d'une série sont passées 

-

La voile fasei l le q u a n d : 
elle se place dans te sens du vent 
elle se remplit d'eau 
elle se place dans le sens oppose au vent 
quand elle prend la forme d'un sac. par went fort 

Le vent apparent est : 
une combinaison du vent reel et du vent vitesse 
une combinaison du vent reel et du vent ressenti a l'avant de l$ 
planche 
un synonyme pour vent refusant 
le vent que le véliplanchiste perçoit sur son visage lorsqu'il vfi 
très vite 

Vous naviguez •< bâbord amures »» si : 
le vent vous frappe de travers en venant de la droite 
si le vent vient de l'arrière 
si le vent vient de l'avant 

si le vent vous frappe de travers en venant de la gauche 

Les •« dry suit •» : 

laissent pénétrer l'eau a l'intérieur 
sont calorifuges 
permettent de porter des vêtements secs à l'intérieur 
sont indiques surtout l'ete 

23. Ce cours est-il pour vous un point de départ ou un 
point final dans votre apprentissage de la planche 
à voile ? Expliquez. 

24. Qu'attendez-vous de ce genre de cours ? 

25. Pensez-vous que les cours que l'on trouve dans 
La Presse sont de vrais cours ? Dans les deux 
cas, expliquez s.v.p. 

• i 

] 

i 

t.] 

26. Étudier seul (e) à la maison est-il plus difficile que 
d'aller suivre des cours dans une maison d'ensei­
gnements ? Expliquez. 

27. Pensez-vous que pour pratiquer un sport en toute 
sécurité, il est nécessaire d'acquérir tout d'abord 
les notions de base théoriques ? Expliquez. 
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LEMOOTE 

Le Pakistan nie toute 
collusion avec les sikhs 
d'après Reuter et AFP 

Le président Zail Singh, de 
l'Inde, a déclaré hier que 

les incidents du Punjab sont « l e 
résultat d'une conspiration en­
tre certaines forces étrangères 
inamicales» et «des éléments 
antinationaux et mal inspirés en 
Inde». 

Le Pakistan qualifiait entre-
temps de «tendancieuse, trom­
peuse et dénuée de tout fonde­
ment » l 'accusation indienne 
selon laquelle il avait financé, 
armé et entraîné les extrémis­
tes sikhs retranches jusqu'à la 
semaine dernière dans le Tem­
ple d'Or d'Amritsar. 

Le premier ministre Indira 
Gandhi déclarait pour sa part à 
l'agence PTl que l'intégration 
nationale est cruciale à l'exis­
tence de l'Inde. 

• Les racines de notre nation 
se trouvent dans notre histoire 
et notre culture, dit-elle. Toute 
région, religion et communauté 
de l'Inde a contribué à son évo­
lution d'égale manière. Chacun 
a le droit à part égale de parta­
ger les fruits du progrès et au­
cun ne peut s'approprier ce qui 
appartient a tous». 

Dans la presse, les éditorialis­
tes demandent à tous les partis 
de ne pas exploiter les troubles 
à des fins politiques. 

Affirmant que « l e mauvais 
usage du temple par les extré­
mistes avai t choqué tous les 
gens de bien • , le président Zail 
Singh, un sikh, a justifié l'inter­
vention de l 'armée indienne car, 
a-t-il dit, «nous devons conser­
ver la sainteté des lieux de culte 
et les sauvegarder des indésira­
bles». 

Les journalistes étrangers ad­
mis hier à visiter le sanctuaire 
rapportent que le Temple d'Or a 
été épargné lors de l 'assaut 
mais que des milliers d'impacts 
de balles de tous calibres sont 
vis ibles sur les autres bâti­
ments formant un grand qua­
drilatère autour du temple. 

Les grands prêtres sikhs y 
chantent à nouveau les versets 
du livre saint en présence de 
soldats sikhs, leurs armes ali­
gnées à l'extérieur sous la gar­
de d'une sentinelle. Dans la ville 
d'Amritsar, où le couvre-feu a 
été levé de 8 h 00 à 20 h 00, la vie 
reprend son cours normal, rap­
portent-ils. 

MÊME SI MOSCOU NE REVIENT PAS À GENÈVE 

Reagan se déclare prêt 
à rencontrer Tchernenko 

1* 

PJ 
81! 

d'après UPI,AP et AFP 
Le président Ronald Reagan 
est prêt à rencontrer son ho­

mologue soviétique Konstantin 
Tchernenko mais le Kremlin n'a 
manifesté jusqu'ici aucun intérêt 
pour un tel sommet, a déclaré 
hier soir le chef de la Maison 
blanche. 

C'est un net assouplissement de 
la position affichée par Reagan 
depuis son arrivée au pouvoir en 
janvier 1980. 

«S' i ls sont disposés à parler, 
nous le sommes aussi», a-t-il dit, 
en évitant de recourir, lors de sa 
2è conférence de presse en trois 
semaines, à la dure rhétorique 
antisoviétique qu'on lui connaît 
depuis longtemps. 

Plus précisément, le président 
a m é r i c a i n a a f f i r m é que le 
retour des Soviétiques aux négo­
ciations de Genève sur les arme­
ments nucléaires n'était pas une 
précondition à la tenue d'un tel 
sommet. 

En outre, a-t-il dit, il n'insiste­
rait pas sur la «certitude raison­

nable de résul ta ts concre t s » 
avant de rencontrer Tchernenko. 

11 a indiqué, sans plus de préci­
sions, qu'il était en communica­
tion écrite avec le chef du Krem­
lin et que des r e s p o n s a b l e s 
américains poursuivaient avec 
leurs vis-à-vis soviétiques une 
«diplomatie tranquille» pouvant 
jeter les bases d'une possible ren­
contre au sommet. 

Il a précisé qu'il se satisferait 
pour la tenue de ce sommet d'un 
ordre du jour couvrant « l e do­
maine général de choses pouvant 
accroî t re la c o m p r é h e n s i o n » , 
ajoutant cependant: 

« L a réaction que nous recevons 
jusqu'ici de la part des Soviéti­
ques indique qu'ils souhaitent un 
ordre du jour soigneusement pré­
paré» (Voir dans l'article ci-des­
sous la déclaration du Kremlin). 

L'assouplissement de la Mai­
son blanche sur cette question 
intervient deux jours après que 
deux leaders républicains in­
fluents, les sénateurs Charles 
Percy et Howard Baker, eurent 

Walesa met son rôle de leader dans la 

pressé Reagan d'entreprendre, 
même sans ordre du jour pré-éta-
bli , des rencontres régul ières 
avec le leader soviétique. 

« Je ne vais pas me livrer à des 
jeux politiques avec cette ques­
tion et partir en courant, mais la 
porte est ouverte et nous les at­
tendons sur le seuil», a dit Rea­
gan en réponse aux journalistes 
qui voulaient à tout prix savoir 
s'il était prêt à faire le premier 
pas pour proposer formellement 
un tel sommet. 

• Nous n'en sommes pas encore 
l à » , a-t-il dit, précisant par ail­
leurs qu'un tel sommet devrait 
malgré tout être «soigneusement 
prépare». Le sommet Kennedy-
Khrouchtchev de 1961 à Vienne 
eut lieu sans ordre du jour et il 
n'eut pour effet que d'accroître la 
tension, a t il dit. 

Sur d'autres sujets, Reagan a 
notamment déclaré: 

• qu'il est disposé à participer 
à un débat avec son éventuel ad­
versaire démocrate aux prési­
dentielles de novembre et qu'il 
n'était pas question, s'il était ré­
élu, qu'il démissionne au cours de 
son 2è mandat: 

• que le Congrès doit poursui­
vre ses efforts pour réduire les 
dépenses, sinon il s'opposera à 
toute éventuelle augmentation 
d'impôts pour réduire le déficit 
budgétaire; 

• qu'aucun autre gouverne­
ment autant que le sien n'a au­
tant fait pour les femmes et les 
minorités, et que la loi sur l'im­
migration actuellement exami­
née au Congrès est nécessaire 
«parce que nous avons perdu le 
contrôle de nos frontières»; 

• qu'il comprenait les inquiétu­
des de la communauté hispani­
que à laquelle il a promis une 
«amnis t ie généreuse» pour les 
immigrants illégaux arrivés jus­
qu'en 1982; 

• qu'après le sommet indus­
triel de Londres. l 'OTAN lui ap­
paraissait «plus unifiée et plus 
forte que jamais» et que les pays 
occidentaux avaient accompli 
d'impressionnants progrès sur le 
plan économique depuis 1981, no­
tamment grâce à la contribution 
appor t ée par la r ep r i se aux 
États-Unis. 

Le Comecon appelle à 
balance pour le boycott des élections de nouvelles mesures 1(1 

d'après AFP et Reuter 

Lech Walesa a mis hier son 
™ mandat de leader naturel de 
l'opposition dans la balance des 
élections municipales de diman­
che prochain en laissant entendre 
qu'il «cesserait toutes ses activi­
tés» si le boycott demandé par les 
structures clandestines de Solida­
rité échouait. 

Dan% un communiqué rendu 
publie à trois jours des elections, 
le Prix Nobel de la Paix et ancien 
président de Solidarité a déclaré 
que cette première consultation 
nationale depuis le printemps 
1980 serait pour lui l'occasion de 
«connaître la situation véritable 
en Pologne». «Après le 17 juin, a-
t-il ajouté, il est possible que je 
suspende mes activités.» 

De plus, les dirigeants clandes­
tins de Solidarité ont appelé à une 
manifestation pacifique à Varso­
vie dimanche, journée des élec­
tions. Cet appel a été diffusé hier 
soir dans la capitale polonaise 
par la radio clandestine de Soli­
darité et par des dizaines de mil­
lier de «mini-tracts» de 6 à 7 cm 

Beyrouth 
fait encore 
appel à 
la Syrie 
d'après AFP, PA, Reuter 

Le Liban a décidé une nou­
velle fois de se tourner vers 

son puissant voisin syrien pour 
tenter de résoudre la crise qui 
mine le gouvernement de M . Ra-
chid Karamé et mettre fin aux 
combats et bombardements qui 
ont fait 166 morts et 930 blesés à 
Beyrouth et sa banlieue depuis le 
30 avril. 

Selon des sources libanaises 
bien i n f o r m é e s , le président . 
Amine Gemayel a eu un entretien 
téléphonique avec son homologue 
syrien Hafez Assad en début de 
semaine après les violents bom­
bardements qui s'étaient abattus 
sur ta capitale et ses environs. À 
cetté;occasion. les deux hommes 
ont décidé de la venue du vice-
président syrien, M . Abdel Halim 
Krraddam, à Beyrouth pour une 
visite de 24 heures. Un nouvel en­
tretien téléphonique a eu lieu 
mercredi pour préparer les dos-
siejslqui seront discutés lors de 
cet(e-\3site. Les questions qui doi­
vent être abordées sont la sécuri­
té p i l î a rmée libanaise, ainsi que 
le problème du Sud-Liban. 

La visite de M . Khaddam pour­
rait avoir lieu aujoud'hui, mais il 
est possible qu'elle soit reportée 
au.début de la semaine prochai­
ne; X f M . Gemayel et Karamé se 
sont rencontrés hier pour prépa­
rer 4€» dossiers en prévision de 
cette visite. 

De ion côté, le commandant en 
chef des Forces libanaises (mili­
ces chrétiennes unifiées), Fadi 
Frem, a lancé hier un appel au 
gopvernement américain pour 
qu'il joue un rôle actif dans les 
tentatives de réconciliation au Li­
lian. Arrivé aux États-Unis same­
di dernier. M. Frem a préconisé 
unfc- fédération de style suisse 
groupant des États semi-autono­
mes pour remplacer le pouvoir 
centra] à Beyrouth. 

M Kabih Berri. chef de la mili­
ce chiite Amal et ministre du 
Sud Liban, a refusé de laisser les 
combattants palestiniens revenir 
au.Liban pour y affronter les 
troupes israéliennes. 

de côté, tenant dans la paume 
d'une main. 

M . Walesa, qui avait déjà fait 
savoir, dans un texte signé «à ti­
tre individuel» par 40 anciens di­
rigeants nationaux de Solidarité 
en liberté, qu'il ne se rendrait pas 
aux urnes pour des élections se 
«situant dans le cadre d'une lé­
gislation répressive», déclare en 
outre aux Polonais qu'il n'est pas 
là pour les «pousser» à agir mais 
pour les « s e r v i r » . 

En rendant public ce texte si 
près de la date des élections. 
Lech Walesa, estiment les obser­
vateurs, indique clairement qu'il 
ne voit pas l'utilité de lancer di­
rectement un appel au boycott -
puni par la loi - dont se chargent 
largement les structures clandes­
tines du syndicat dissous. Mais il 
souligne l'enjeu qu'il voit dans ce 
scrutin pour évaluer l'importan­
ce du courant d'opposition au ré­
gime du général Jaruzelski, deux 
ans et demi après le coup de 
force contre Solidarité. 

Côté off ic ie l , la propagande 
passe essentiellement par le ca-

. ««M 

I 
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Lech Walesa: abandon ou 
recul? 

nal de la télévision, qui multiplie 
les interviews d'électeurs prêts à 
voter. Les spots publicitaires à 
l'heure de la plus grande écoute 
font un compte à rebours comme 
pour le lancement d'un engin spa­
tial. L'un deux montre un homme 
faisant un noeud à son mouchoir 
pour « n e pas oubl ie r d ' a l l e r 
vo te r» . 

En revanche, les affiches offi­
cielles sont plus discrètes dans 
les rues et par crainte de dispari­
tion ou de lacération, elles sont le 
plus souvent protégées derrière 
des vitrines cadenassées. 

La menace de M . Walesa de 
cesser toute activité constitue à 
elle seule un appel indirect au 
boycott: si après le 17 juin, dit-il 
en substance, le général Jaru­
zelski peut se targuer du soutien 
de larges franges de la popula­
tion qui se sont rendues aux ur­
nes, alors moi. Lech Walesa, je 
n'aurai plus qu'à abandonner 
mon rôle de leader naturel de 
l'opposition pour redevenir sim­
ple ouvrier des chantiers navals 
de Gdansk. 

pour éviter l'épreuve 
de force nucléaire 
d'après Reuter et AP 

L'Union soviétique et ses 
alliés du Comecon ont clos 

hier un sommet de trois jours, à 
Moscou, en appelant à de nou­
velles mesures pour éviter une 
guerre nucléaire mais tout en 
affirmant qu'ils «seront capa­
bles d'assurer leur propre dé­
fense». 

«Notre appel s'adresse aux 
pays occidentaux. Nous faisons 
des propositions honnêtes de 
coexistence. Je socialisme n'a 
pas besoin d j guerre. Il est ca­
pable de prouver ses avantages 
dans la concurrence pacifique», 
a affirmé le no 1 soviétique, 
Konstantin Tchernenko, dans 
son discours de clôture. 

Interroge à propos d'un éven­
tuel sommet Tchernenko-Rea-
gan, le porte parole du Kremlin, 
Leonid Zamiat ine , a déc la ré 
que le président soviétique y 
était disposé «mais pas avant 
que de nombreuses questions 
soient étudiées pour y être pré­
sentées». 

Le premier sommet en 15 ans 
du Conseil d'assistance écono­
mique mutuelle (Comecon) a 
produit deux documents. 

Il s'agit d'une déclaration po­
litique accusant les Etats-Unis 
de conduire le monde «au bord 
du gouffre nucléaire» en cher­
chant à enfermer le Kremlin 
dans «une dangereuse épreuve 
de force» et d'une stratégie à 
long terme visant à intégrer les 
économies et harmoniser les 
systèmes de planification des 
dix pays membres 

Ces pays sont l 'URSS, la Polo­
gne, la Hongrie, l 'Allemagne de 
l 'Est, la Tchécoslovaquie , la 
Bulgarie, la Roumanie, la Mon­
golie extérieure, le Vietnam et 
Cuba. 

La s t r a t é g i e é c o n o m i q u e 
adoptée prévoit notamment: 

• l'amélioration de la qualité 
des biens de consommation et 
des aliments, et l'augmentation 
de la production de machines: 

• le développement de nou­
velles technologies, électroni­
que et robotique notamment, 
domaines dans lesquels le Bloc 
soviét ique est en retard sur 
l'Occident; 

• l'alignement sur les cours 
mondiaux du prix du pétrole 
soviétique, calculé jusqu'à pré­
sent d'après la moyenne des 
cours mondiaux des cinq années 
précédentes; cela signifie que 
les alliés de Moscou paieront 
plus cher le pétrole importé 
d'URSS; 

• l'augmentation de l'aide à 
Cuba, à la Mongolie et au Viet­
nam, les membres les moins dé­
veloppés du Comecon; 

• la normalisation des rela­
tions commerciales internatio­
nales et l ' augmentat ion des 
échanges avec les États-Unis et 
la CEE. 

La déclaration politique im­
pute par ailleurs à l'Occident la 
responsabilité de la crise écono­
mique mondiale actuelle. 

Le porte-parole du Kremlin a 
accusé les États-Unis d'avoir 
bouleversé les relations écono­
miques mondiales «en rompant 
des accords existants et en or­
ganisant des blocus», faisant al­
lusion aux tentatives des États-
Unis de bloquer la vente de 
matériel destiné à la construc­
tion du gazoduc eurosibérien. 

En ce qui concerne l'absence 
de Fidel Castro au sommet, le 
porte-parole a répondu que ce­
lui-ci n'avait pu quitter Cuba en 
raison de la «situation extrême­
ment dangereuse créée par les 
États-Unis dans les Caraïbes». 

téléphoto PA 

Des manifestants opposés au déploiement de missiles de croisière aux Pays-Bas sont blo­
qués par la police devant le parlement de La Haye. 

Missiles: la décision hollandaise 
reçue avec soulagement à l 'OTAN 
d'après AFP et Reuter 

Le ton était au soulagement 
hier dans les milieux autori­

sés de l'Alliance atlantique après 
l'approbation conditionnelle du 
parlement néerlandais du projet 
de l 'OTAN d'installer des missi­
les de croisière aux Pays-Bas. À 
Washington, par ailleurs, les au­
torités se sont déclarées déçues 
par le vote du parlement néerlan­
dais qui signifie que la décision 
de déployer ou non les missiles 
nucléaires américains est ren­
voyée au 1er novembre 1985. 

C'est grâce à l'appui des petits 
partis confessionnels que le gou­
vernement de centre-droit des 
Pays-Bas a obtenu, merc red i 
matin, l 'approbation du Par le­
ment pour son projet de renvoi au 
premier novembre 1985 du dé­

ploiement ou non des euromissi­
les de l 'OTAN sur son territoire. 

La décision laisse même place 
à une renonciation au déploie­
ment si l 'URSS gèle le nombre de 
ses SS-20au niveau actuel. 

Après un débat qui, mardi et 
mercredi, a duré près de 32 heu­
res, le Parlement a rejeté, par 79 
voix à 71, une motion de l'opposi­
tion demandant de prendre en 
considération au 1er novembre 
1985 non seulement les efforts de 
l'URSS de parvenir à un accord 
sur les armes eurostratégiques 
mais d'y comprendre également 
la volonté de l 'OTAN de réaliser 
un tel accord. 

La coalition gouvernementale, 
qui dispose de 79 des 150 sièges au 
Parlement, a eu besoin des six 
voix des petits partis confession­
nels et du représentant du Parti 

néo-fasc is te , C e n t r u m p a r t i j , 
pour faire face à la défection de 
sept parlementaires chrétiens-
démocrates qui ont voté en fa­
veur de la motion de l'opposition. 
Les petits partis confessionnels 
estimaient que la demande de 
l'opposition affaiblissait la posi­
tion des Pays -Bas au sein de 
l 'OTAN. 

Les libéraux, 36 sièges, ont voté 
en bloc en faveur du projet gou­
vernemental élaboré le 1er juin 
dernier lors d'un conseil extraor­
dinaire du cabinet. 

Les manifestations antinucléai­
res prévues durant le débat n'ont 
pas atteint le niveau attendu. La 
police de La Haye a fait évacuer 
à minuit la place devant le Parle­
ment où une centaine de manifes­
tants faisaient face aux représen­
tants de l'ordre. 

DEPECHES 
NICARAGUA s tandis qu'Eden 
Pastora se remet dans un hôpi­
tal vénézuélien des suites de 
l'attentat du 30 mai, l 'armée 
sandiniste a déclenché le long 
de la frontière sud une vaste o-
pération de liquidation des cam­
pements de l'Alliance révolu­
t ionna i re d é m o c r a t i q u e 
( A R D E ) . Au cours des derniers 
jours, l 'armée s'est emparée 
d'au moins sept positions défen­
dues par les m e m b r e s de 
T A R D E . Cette dernière a an­
noncé hier soir un repli tactique 
de ses troupes. 

USA • CHINE t le secretaire 
américain à la défense Caspar 
Weinberger et son homologue 
chinois, M. Zhang Aiping, sont 
parvenus à un accord de princi­
pe sur la vente d'armes et de 
technologie militaire américai­
ne à la Chine. Les États-Unis 
vont probablement vendre à la 
Chine des missiles anti-aériens 
Hawk, des missiles anti-chars 
Tow, des pièces d'artillerie et 
de la technologie militaire d'un 
type non précisé. 

P É R O U : les travailleurs péru­
viens observeront une grève gé­
nérale de 24 h le 21 juin pro­
chain pour obtenir la levée de 
l'état d'urgence, a annoncé hier 
M . Alejandro Nunez, responsa­
ble de la Confédération généra­
le des travailleurs péruviens qui 
rassemble un million d'adhé­
rents . L e g o u v e r n e m e n t de 
Lima a imposé la semaine der­
nière l'état d'urgence pour tren­

te jours en réponse à une grève 
dans la fonction publique. 

CEE: quatre nations d'Europe 
du nord membres de la commu­
nauté européenne, le Royaume-
Uni, l'Irlande, les Pays-Bas et 
le Danemark, ont voté hier sans 
enthousiasme pour le renouvel­
lement du parlement européen. 
Les sondages réalisés devant 
les bureaux ne laissaient pré­
voir aucun changement notable 
dans la composition de l'assem­
blée de Strasbourg. 

GOLFE s le communiqué du 
commandement militaire ira­
kien a laissé entendre hier, pour 
la troisième journée consécuti­
ve, que la trêve concernant les 
bombardements contre les ob­
jectifs civils d'Irak et d'Iran est 
respectée par les deux belligé­
rants. De plus, les ministres des 
A f f a i r e s é t rangères dés six 
pays du Conseil de coopération 
du Golfe ont cherché à réduire 
la tension dans la région en ap­
pelant hier à Taef (Arabie Saou­
dite) à «l 'esprit de bon voisina­
ge*. 

CHILI t une loi autorisant la po­
lice secrète chilienne a détenir 
pendant vingt jours dans ses lo­
caux tout Chilien accusé de 
troubler l'ordre public est entré 
en vigueur hier au Chili. Jus­
qu'alors, la centrale nationale 
d'information - dénoncée par de 
nombreuses organisations hu­
manitaires comme un lieu de 
tortures - n'avait pas officielle­
ment ce droit. 
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L'HÔPITAL DES SHRINERS 

$14 millions 
à la chirurgie 

L'hôpital des Shriners de Montréal 
pour enfants infirmes se propose de 

construire, au coût de $14 millions, une 
salle de chirurgie. Il agrandira aussi ses 
locaux qui reçoivent actuellement 45 en­
fants, de deux à 18 ans. Ceux-ci sont tous 
atteints d'un handicap moteur. 

L'hôpital, situé avenue Cedar, ^accueil­
lera pas davantage de patients. Des cham­
bres seront par contre réservées aux pa­
rents qui désirent se familiariser avec les 
traitements de leurs enfants. Selon un 
membre des Shriners, les jeunes se senti­
ront plus en sécurité et leurs parents se­
ront moins inquiets. 

Les travaux devraient se terminer en dé­
cembre 85. Le bloc opératoire ne pourra 
pas être utilisé pendant un mois mais les 
médecins pourront heureusement prati­
quer les opérations dans un autre hôpital 
de Montréal. 

La Fondation, qui subventionne 22 hôpi­
taux à travers l'Amérique du Nord, re­
cueille notamment des fonds en organisant 
le Cirque annuel des Shriners au forum de 
Montréal. Plusieurs organismes privés 
font aussi des dons. 

Des enfants, du Canada, des États-Unis 
et même du Mexique, suivent des traite­
ments orthopédiques au centre hospitalier 
de Montréal. Le directeur de l'Institut de 
recherche de l'hôpital Shriners, le Dr 
Francis Glorieux, explique que leur éta­
blissement et celui de Portland, aux États-
Unis, sont les seuls à traiter le rachitisme, 
une maladie caractérisée par la déforma­
tion du squelette. 

De nouvelles salles de physiothérapie se­
ront aménagées. On améliorera les instal­
lations pédagogiques pour les étudiants en 
médecine de l'Université McGill. Une di­
zaine de finissants, supervisés par autant 
de professeurs, effectuent chaque année 
des recherches dans trois unités à l'Insti­
tut: la génétique, les maladies articulatoi-
res et la microscopie électronique. 

La clinique externe, qui reçoit plus de 
10 000 patients chaque année, agrandira 
aussi ses locaux. 

Affectée d'une déformation des jambes, 
Maria, une petite mexicaine de 6 ans, s'ac­
commode assez bien, depuis septembre 
dernier, de son pays d'adoption. Il faut la 
surveiller! Elle se faufile dans toutes les 
pièces de l'édifice. 

Pour éviter que Maria se sente trop dé­
paysée, l'hôpital lui permet de sortir par­
fois avec des amis de la famille. 

A CINQ MOIS 
DES ÉLECTIONS 

Grenier est 
en campagne 
à Saint-Hubert 

Même si les élections municipales ne 
se dérouleront qu'en novembre pro­

chain à Saint-Hubert, au moins un candi­
dat a déjà fait connaître ses intentions et a 
commencé sa campagne. 

M. Marcel Grenier, président du Ras­
semblement des citoyens de Saint-Hubert, 
parti fondé le 26 avril dernier, a annoncé 
cette semaine sa candidature à la mairie, 
en même temps qu'il divulguait l'identité 
de l'un des membres de son parti qui bri­
guera un siège de conseiller. Il s'agit de M. 
Alain Caron, jeune comptable de 28 ans. 

Le chef du RCSH avait déjà fait une in­
cursion dans la politique fédérale en 1974, 
alors qu'il avait été candidat du parti con­
servateur dans la circonscription d'Ahunt-
sic. Il a oeuvré pendant une douzaine d'an­
nées au sein du PC à titre d'organisateur. 

En annonçant sa candidature, M. Gre­
nier a communiqué la première phase du 
programme que préconise sa formation et 
qui porte essentiellement sur la relance 
économique de la ville. Il favorise notam­
ment des subventions à la construction do­
miciliaire sous forme de réductions de 
taxes municipales pour les premières an­
nées ; il préconise également des modifi­
cations au zonage agricole qui, dit-il, para­
lyse une importante partie du territoire de 
Saint-Hubert. 

Le RCSH favoriserait en outre, toujours 
par le biais de réductions de taxes, l'im­
plantation à Saint-Hubert d'entreprises de 
haute technologie, de même qu'il travaille­
rait à l'implantation d'un cynodrome en 
vue de stimuler le développement touristi­
que. 

Un budget de recherche pour les partis 
d'opposition dans les municipalités 
m nntrnvn T en début de semaine dit oue le Conseil des Selon les informa- ques municipaux de maire Joan Dranoau QUÉBEC — Les 
™ partis d'opposi­
tion des plus impor­
tantes villes du Qué­
bec pourraient bien 
avoir droit à un bud­
get de recherche et de 
secrétariat avant que 

YVON LABERGE 
de notre bureau de Québec 

l'Assemblée nationale 
ne mette fin à ses tra­
vaux la semaine pro­
chaine. 

Môme si le ministre 
des Affaires munici­
pales, Alain Marcoux, 
n'a pas voulu le con­
firmer hier, tout indi­
que qu'un projet de loi 
sera présenté en ce 
sens aujourd'hui ou 

en début de semaine 
prochaine. 

Pour que ce projet 
de loi soit déposé, il 
faudra d'abord l'ac­
cord de l'opposition 
officielle qui, en prin­
cipe, ne s'y objecte­
rait pas, comme l'ont 
déclaré à LA PRES­
SE le leader adjoint 
du Par t i l ibé ra l , 
Marc-Y van Côté, et le 
cr i t ique l ibéra l en 
matière d 'a f fa i res 
municipales, le dépu­
té Jean-Pierre Sain-
tonge de Laprairie. 

En conférence de 
presse hier, le minis­
tre des Affaires muni­
cipales, Alain Mar­
coux, a pour sa part 

dit que le Conseil des 
ministres a été saisi 
de cette question des 
services aux conseil­
lers à sa séance de 
mercredi , mais 
qu'aucune décision 
n'avait encore été pri­
se. 

Il s'est aussi dit 
d'accord pour que les 
différents partis poli­
tiques municipaux 
aient un budget de re­
cherche et de secréta­
riat, comme l'ont fait 
plus tard MM. Côté et 
Saintonge. Mais , a 
précisé M. Marcoux, 
reste à savoir si le 
gouvernement doit fi­
nalement lég i fé re r 
sur la question. 

Selon les informa­
tions obtenues, il ap­
pert que le retard ap­
porté au dépôt de ce 
projet de loi serait dû, 
principalement, aux 
modalités de réparti­
tion des montants et à 
la question de savoir 
si cette nouvelle loi 
s'appliquera aux cinq 
plus grandes villes du 
Québec,soit Montréal, 
Québec, L a v a l , 
Sainte-Foy, Longueuil 
et Hull, ou seulement 
à trois d'entre elles. 

Selon toute vra i ­
semblance, le minis­
tre Marcoux opterait 
pour cette dernière 
hypothèse et, ainsi, 
son projet de loi dote­
rait les partis politi­

ques municipal 
Montréal, Québec et 
Laval de ressources 
financières affectées 
à la recherche et à la 
mise sur pied d'un se­
crétariat. 

On sait que Mont­
réal a déjà dans sa 
Charte un article pré­
voyant l'octroi d'un 
budget réservé aux 
services aux conseil­
lers depuis décembre 
dernier, mais que fau­
te d'accord entre les 
partis (Parti civique, 
Rassemblement des 
citoyens de Montréal 
et Groupe d'action 
municipale), cet arti­
cle n'a pu être appli­
qué. Le désaccord 
venant du fait que le 

maire Jean Drapeau 
a proposé d'allouer un 
montant de $150 000 
répartis également 
entre les trois partis 
représentés au Con­
seil municipal . L e 
Groupe d'action mu­
nicipale s'était rallié 
à la proposition du 
maire, le RCM s'y re­
fusant sous prétexte 
que le partage devait 
tenir compte du vote 
obtenu lors des élec­
tions municipales de 
novembre 1982. 

Le RCM demande 
que le budget consenti 
pour fins de services 
aux conseillers soit 
calculé au 
pourcentage du bud­
get municipal, soit, 

dans le cas de >MQnt-
real, 125 de 1 p. tent 
pour un total dé 
$490 000. La réparti­
tion de cette sorrtmè 
serait la suivante : 51 
p. cent au parti ayant 
obtenu le plus grand 
nombre de siègeV 10 
p. cenl à celui qui dé­
tient le deuxième plu£ 
grand nombre de. siè­
ges ; et cinq p. cent à 
tout autre parti qui a 
obtenu au moins 10 p. 
cent des suffrages et 
fait élire au moins un 
conseiller. Dans l'état 
actuel des choses au 
Conseil municipal, le 
Parti civique rece­
vrait $250 000, le RCM 
$194 000 et le G A M 
$46 000. 

LE PROJET CADILLAC-FAIRVIEW 

Favorisant d'abord lutte contre 
chômage, Parizeau refuse le débat 
De notre bureau de Québec tervenir dans la COn-

Q U E B E C — 
Comme il l'avait 

déclaré à LA PRES­
SE en fin de semaine 
dernière, le ministre 
des Finances, Jac­
ques Parizeau, a rap­
pelé hier à l'Assem­
blée nationale, que le 
gouvernement du 
Québec n'a pas à in-

troverse qui entoure 
l'implantation du cen­
tre commercial et cul­
turel de la Corpora­
tion Cadi l lac 
F a i r v i e w , en plein 
centre-ville de Mont­
réal 

En réponse à une 
question de la députée 
libérale de l 'Acadie, 
Thérèse Lavoie-Roux, 

le ministre a dit que 
ce n'est pas parce 
qu'un dossier com­
mence à être discuté 
vivement que le gou­
vernement doit néces­
sairement intervenir. 
Dans le cas qui nous 
occupe, le ministre 
faisait référence à la 
controverse soulevée 
à savoir si l'aveneue 
McGill College doit 

avoir 60 ou 120 pieds 
de largeur et si on doit 
autorisé la construc­
tion de passerelles aé­
riennes ou non. 

« Ce n'est pas parce 
qu'un dossier com­
mence à être discuté 
fermement et virile­
ment à Montréal, que 
cela veut dire que le 
gouvernement doit 

commencer à interve­
nir sur la largeur des 
rues. Ce n'est pas rai­
sonnable » , a dit le mi­
nistre. 

Par ailleurs, ce qui 
intéresse le ministre, 
et le gouvernement 
québécois, c'est la 
salle de concert de 
l'Orchestre Sympho-
nique de Montréal, 

cette salle pour la­
quelle il débourse $30 
millions dans le cadre 
du programme de re­
lance économique an­
noncé en novembre 
dernier. 

M. Parizeau a rap­
pelé que ce montant 
sera probablement 
emprunté et financé 
selon la formule habi­

tuelle du service de la 
dette. Il a aussi dit 
que le gouvernement 
s'était engagé à ; dé­
bourser $30 millions, 
pas un sou de plus, 
tout autre montant 
étant payer par le 
promoteur, dont bien 
sûr les infrastructu­
res nécessaires à la 
salle de concert. 

C'est nouveau à la Baie ! 

Chaîne stéréo Lloyd's avec 
tourne-disque â lecture linéaire 

1 . ' 

' y. ' 

Pour un seul bas prix, vous obtenez un récepteur AM/FM-FM 
stéréo avec syntonisateur aux DEL et égalisateur de fréquences â 
4 bandes. Un lecteur de cassettes avec commandes à effleure­
ment et compteur à 3 chiffres. Un tourne-disque â lecture 
linéaire, avec retour automatique du bras, adapteur pour 45 tours 
et couvercle anti-poussière. Une minuterie audio, avec mise en 
marche et arrêt automatiques. 

Mais aussi des haut-parleurs de 16 cm (6") avec enceintes grand 
format et surtout une armoire de rangement des disques avec 
portes vitrées. Meuble à roulettes, fini façon bois. Modèle R860-76. 

Commandes téléphoniques: 842-6261. Stéréos et radios, rayon 681. En vigueur jusqu'au 23 juin. 

seulement 

lens. 

« 

Marcel Grenier,présidenfr du Rassemble­
ment des citoyens et candidat à la mai­
rie de Saint-Hubert. 
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L'équipage qui prendra place à bord de Discovery, lors de sa première mission : Mike 
Mullane, Steve Hawley, Henry Hartsfield (commandant) et Michael Coats. Derrière eux, 
Charles Walker et Judy Resnik. 

DEUX PREMIÈRES POUR LA NAVETTE SPATIALE 

Équipage de sept astronautes et 
marche d'une femme dans l'espace 

( S e l o n U P I - A P - A F P ) — 
Alors même que l'équipage 

de la première mission de la na­
vet te spatiale Discovery se li­
vrait à un premier compte à re­
bours s i m u l é , h ie r à Cap 
Canaveral, la NASA annonçait 
que la mission Challenger— à la­
quelle prendra part le Québécois 
Marc Garneau, aura un équipage 
sans précédent de sept astronau­
tes. 

Quant à l 'exercice d'hier au­
quel s'est livré l'équipage de Dis­
covery, il fut un plein succès. Les 
six astronautes, sont demeurés à 
bord durant plus de deux heures 
et n'ont rencontré aucune diffi­
culté digne de mention. 

Ces spécialistes, y compris la 
d e u x i è m e A m é r i c a i n e à ê t re 
choisie pour voler dans l'espace, 
ont notamment vérifié les com­
munications radio et procédé à la 
révision de la check list, tout 
comme ils devront faire lors du 
lancement, le 25 juin prochain. 
La mission durera sept jours. 

Henry Har t s f ie ld , qui ava i t 

déjà participé à une mission spa­
tiale il y a deux ans, en sera le 
commandant. Ses cinq compa­
gnons en seront à leur première 
présence dans l'espace. Il s'agit 
du pilote Michael Coats, et des 
spécialistes Judy Resnik, Steve 
H a w l e y , R i cha rd Mul l ane et 
Charles Walker. 

Equipage record 
Par ailleurs, la NASA a annoncé 
qu'un sept ième astronaute se 
joindra à l'équipage de Challen­
ger, lors de se prochaine mission, 
prévue pour octobre prochain. Il 
s'agit de Paul Scully-Power, âgé 
de 40 ans, un fonctionnaire de la 
Marine américaine qui se double 
d'un océanographe. Il aura pour 
tâche d'étudier les trois quarts 
des nappes océaniques de la Ter­
re. Il se joindra au Québécois 
M a r c Ga rneau — d e u x i è m e 
é t ranger après l 'A l lemand de 
l'Ouest Ulf Merbold à voyager 
dans l'espace à bord d'un vecteur 
américain — ainsi qu'au com­
mandant Robert Crippen, au co­
pilote John McBride, et aux spé­

cialistes Kathryn Sullivan, David 
Leetsma et Sally Ride (première 
Américaine à voler dans l'espa­
c e ) . 

Au cours de ce t te miss ion, 
Ka th ryn Su l l ivan , d e u x i è m e 
femme de l'équipage, devrait MI 
principe être la première Ter­
rienne à marcher dans l'espace; 

Astronaute déchu 
Par ailleurs, à Londres, le minis­
tère britannique de la Défense a 
fait savoir qu'un des quatre can­
didats astronautes, choisis en vue 
de participer à un futur vol spa­
tial américain, a été remplacé 
après la mise au jour d'une affai­
re d'espionnage. 
Le lieutenant-colonel Anthyny 
Boyle a dû interrompre son en­
traînement ù la suite de l'inculpa­
tion, en avril dernier, pour attein­
te au secret militaire, de huit 
soldats oeuvrant dans une base 
ultra-secrète de Chypre. 
On a précisé que Boyle n'était 
pas tenu pour suspect mais qu'il 
devait être écarté par mesure de 
précaution 
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Style et prix 
détente: 

voilà de quoi 
vous mettre 

â Taise! 
Enfilez l'un de nos quatre modèles de pantalons en 

toile ou en coutil pur coton... et remarquez-en la 
qualité du Tissu! 

Jetez aussi un bon coup d'oeil aux détails mode: 
beutons-pression, rabats, aouble pqûres. Observez 

la coupe soignée. 
Ce sont là toutes les caractéristiques d'un pantalon 

de détente "couturier", que vous obtenez â un 
coût moindre! 

Alors pourquoi ne pas vous en offrir un. deux ou 
plusieurs? Choisissez permi blanc, havane, kaki, gris, 

bleu ardoise ou bleu aviateur, tailles 28 à 36. • 
dans le lot. 

• • 

Achats en magasin seulement. 
Boutique 317. 

En vigueur jusqu'au 23 juin. 
• I 
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pop 
bat son plein! 
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Centre-ville Montréal lun à mer, lOh à 18h; jeu. et ven, lOh â 21h; sam, 9h à 17h 
Succursales, lun à mer., 9h30 à 18h; jeu. et ven, 9h30 à 21h; sam., 9h à 17h 

Centre-ville Montréal 281-4422 • Boulevard 728-4571 • Dorval 631-6741 • Centre Rockland 739-5521 
Centre Laval 688-8970 • Place Versailles 354-8470 • Race Vertu 332-4550 • Promenades St-Bruno 653-4455 


